
Le Conseil de sécurité se réunit ce week-end
Pour examiner la situation en Afghanistan

Le ministre afghan des Affaires étrangères, Chah Mohamed Dost, (au pre-
mier plan à gauche), est allé à Moscou écouter la voix de son maître, M.

Gromyko (à droite), (bélino AP)

Le Conseil de sécurité des Nations
Unies devrait se réunir ce week-end
pour discuter de la situation en
Afghanistan et de l'intervention
soviétique, à la demande, jeudi soir,
des Etats-Unis, de la Chine, et de 41
autres pays de diverses régions du
globe.

Le gouvernement afghan est
« résolument opposé à toute
tentative » de ce genre, a répliqué
hier le nouveau ministre afghan des
Affaires étrangères M. Chah
Mohamed Dost, de passage à Moscou.
Il n'existe pas de « question
afghane », il ne s'agit que d'une
« campagne de calomnie » organisée
par les « milieux impérialistes de
l'Occident », a ajouté M. Dost.

Bien qu'il soit encore trop tôt pour
préjuger de l'évolution du débat au
Conseil de sécurité, les délégués es-
timaient hier que les entretiens
pourraient se poursuivre jusqu'au
milieu de la semaine prochaine, et se
terminer par un veto de l'URSS, à
propos d'une résolution demandant

crise où certains dirigeants soviéti-
ques eux-mêmes prononcent en
privé les mots de « guerre froide ».
UN AVERTISSEMENT
A L'URSS

Les Etats-Unis se sont engagés,
d'autre part, à respecter le traité
avec l'Union soviétique sur la limi-
tation des armes nucléaires tant que
les Russes n'en violent pas les ter-
mes. Cette promesse constitue en fait
un avertissement à Moscou : des vio-
lations pourraient amener les Etats-
Unis à reprendre les programmes
d'armement interdits par les SALT-
II. La décision de respecter les ter-
mes de SALT-II est indépendante de
l'ajournement du débat sur la rati-
fication au Sénat.
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le retrait des troupes soviétiques.
La demande de réunion d'urgence

du Conseil de sécurité par 42 pays
autres que les Etats-Unis — parmi
lesquels la Chine, la plupart des
pays occidentaux, de nombreux pays
d'Amérique latine et quelques pays
musulmans dont l'Egypte, l'Arabie
séoudite et le Pakistan — est un
point . marqué par le président
Jimmy Caîrter, dans un contexte de

Le bâillon pour la liberté
OPINION 

Radio 24 vit ses dernières heures.
Ses promoteurs auront dépensé un
million et demi de francs en vain.

Ne versons pas de larmes pour
Roger Schawinski. L'ancien chef de
l'émission-vedette de la TV aléma-
nique « Kassensturz », l'ancien
rédacteur en chef de feu le journal
« Tat » aura certes perdu quelques
plumes sonnantes et trébuchantes
dans l'entreprise. Mais celui qui
fanfaronne, place son argent dans le
contournement des lois, table sur le
laisser-aller méditerranéen pour
échapper aux rigueurs du droit dans
son propre pays, ne mérite pas de
commisération quand son coup
échoue.

L'épisode de Radio 24 ne se réduit
pas, cependant, à une banale
histoire d'homme d'affaires trop
malin. Les cinq cents sympathisants
qui ont fait hier le déplacement de
Côme en train spécial, les 212.000
signataires de la pétition qui a été
remise au Conseil fédéral le 29 dé-
cembre l'attestent: la concentration
extrême que nous connaissons en
Suisse dans le .domaine de la radio
et de la télévision — une seule
société émettrice, la SSR ! — est de
plus en plus mal ressentie. Si,
jusqu'ici, c'étaient plutôt les milieux
conservateurs mécontents de la
Radio - TV « gauchiste » qui don-
naient de la voix et s'organisaient
en clubs et associations, ce sont
d'autres milieux qui, maintenant,
expriment leur insatisfaction: ceux
qui reprochent à la SSR d'être trop
sage, trop pondérée, trop suisse;
d'être, en un mot, ennuyeuse.

Il est assez réjouissant en soi
qu'on ne veuille plus se satisfaire
d'un potage uniforme pour tout le
monde. Que chacun s'abreuve aux
mêmes sources d'information et de
divertissement n'a rien de très
exaltant; c'est même une menace
pour notre culture.

Actuellement, les obstacles à une
multiplication des chaînes de radio
et de télévision ont en bonne partie
disparu. Mais il en est un surtout
qui reste, et de haute taille: le fi-
nancement.

Recourir à la publicité ? Mais que
deviendront les journaux, qui ont

des budgets toujours plus énormes
et toujours plus assis sur les
recettes publicitaires ?

Recourir à la publicité ? Mais que
deviendra la qualité des program-
mes si, pour attirer les annonceurs,
on est prêt à tous les compromis ?

Et si le financement est assuré par
de généreux donateurs désireux, en
contrepartie, d'influencer le public ?
Cela vaudra-t-il mieux ?

Voilà pourquoi les autorités fédé-
rales font bien de ne pas larguer
d'un coup le monopole dont jouit la
SSR et de préparer les instruments
qui leur permettront de garder un
certain contrôle sur l'évolution des
moyens de communication audio-vi-
suels.

Qu'on ne dise pas que c'est une
politique timorée, à courte vue, ou
même liberticide ! Ce faisant, les
autorités fédérales obéissent très
scrupuleusement à la Constitution.

D'une part, elles respectent la li-
berté de la presse qui y est énoncée.
Respecter cette liberté, c'est aussi
veiller à ce qu'elle ne devienne pas
peu à peu un vain mot, une formule
décorative, un droit que plus
personne ou presque n'utilise.
D'autre part, Berne manifeste son
attachement à la liberté non écrite
de la radio et de la télévision, éma-
nation de la liberté d'opinion et
d'information. Laisser les chaînes
radio-TV se multiplier dans le
désordre ne serait pas propice à
cette liberté-là. Pour la bonne
raison que la liberté de la radio et
de la télévision, tout comme la
liberté de la presse, a, en plus de sa
mission qui est de permettre à
l'individu de s'exprimer librement,
un rôle à jouer dans la société et
dans la démocratie. Elle doit fournir
au citoyen les éléments qui lui
permettront d'être un rouage utile.
Or une radio-TV commercialisée à
outrance ou abandonnée à des ma-
gnats sans scrupules ne pourrait pas
remplir cette tâche-là.

Radio 24 se taira. Il le faut. Dans
notre intérêt à tous. Four que la
« désuniformisation » de la radio et
de la télévision se fasse à tête
froide.

Denis BARRELET

Départ discret de M. Waldheim
Alors que la situation en Iran est plus complexe que jamais

La mission du secrétaire général
de l'ONU, M. Kurt Waldheim, s'est
apparemment terminée sur un échec
avec le départ subit de ce dernier
de Téhéran, hier matin.

M. Waldheim a laissé derrière lui
une situation complexe : les otages
américains sont plus que jamais à la
merci des étudiants qui les détien-
nent, le pouvoir de l'ayatollah Kho-
meiny pourrait bien être remis en
cause, et les troubles entre factions
internes persistent.

ESCALE A ZURICH
Le secrétaire général a quitté

l'Iran, discrètement et sans faire
aucune déclaration, à destination de
New York. Lors d'une brève escale à
Zurich, il a toutefois déclaré que sa
mission, qu'il a qualifiée de « dange-
reuse mais nécessaire » , avait
contribué à améliorer le climat entre
les Etats-Unis et l'Iran: « Nous avons
développé certaines idées très
concrètes sur la façon de traiter le
problème », a-t-il dit, sans plus de
détails.

Le secrétaire général a regagné les

Nations Unies officiellement afin
d'être présent à une réunion du Con-
seil de sécurité sur la situation en
Afghanistan. Mais on ignore quel
poids la décision de l'ayatollah Kho-
meiny de ne pas recevoir M.
Waldheim a eu sur son départ. Le
secrétaire général a déclaré publi-
quement qu'il ne regrettait pas le
fait de n'avoir pu rencontrer le chef
religieux.

M. GISCARD CONDAMNE
A Paris cependant, M. Giscard

d'Estaing a vivement condamné
l'accueil fait par les Iraniens au
secrétaire général des Nations Unies.
Il a qualifié leur attitude d'inadmis-
sible, ajoutant qu'elle risquait de se
retourner contre l'Iran.

Le pouvoir de l'ayatollah
mis en doute

L'attitude au pouvoir de l'ayatol-
lah Khomeiny a par ailleurs été
mise en cause pour la première fois
au niveau gouvernemental, et ce par
la voix du ministre des Affaires

étrangères lui-même. M. Ghotbza-
deh, cité jeudi soir par une chaîne de
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Les syndicats britanniques
durcissent leur action

Les syndicats britanniques ont con-
sidérablement durci leur action, hier,
au troisième jour de la grève géné-
rale de la sidérurgie, tout en pré-
parant le terrain pour une reprise
du dialogue avec la direction de la
« British Steel».
CARTES SUR TABLE

Le président de la Confédération
des métiers du fer et de l'acier, M.
Bill Sirs, qui représente 90.000 des
100.000 grévistes, a invité l'entrepri-
se nationalisée à « jouer cartes sur
table » en offrant dès maintenant la
moitié de l'argent disponible pour
des primes de productivité. Une
façon déguisée d'accroître l'offre
patronale initiale d'augmentation
salariale annuelle de 6 pour cent,
jugée « insultante » par les syndicats.
Sir Charles Villiers, le directeur de
« British Steel » , a aussitôt détecté
« une lueur d'espoir » dans la
proposition de M. Sirs. Les observa-
teurs les plus optimistes en augurent
déjà une reprise des négociations la
semaine prochaine.
BLOCAGE

« Si British Steel ne relève pas
notre proposition, l'hiver sera long et
dur », a ajouté M. Sirs. Son syndicat
et tous ceux qui le soutiennent font

d'ores et déjà tout pour donner
substance à cette menace: grâce à la
solidarité des dockers, la presque
totalité des importations d'acier avait
déjà cessé hier. Ce blocage des im-
portations risque d'accélérer les
effets de la grève. Les responsables
des chantiers navals envisagent des
mises à pied d'ici 2 à 3 semaines, de
même que les industries légères
utilisant de l'acier. Quant à
l'industrie automobile, elle ne pourra
pas produire plus de six semaines sur
ses stocks.

Déjà, M. Sirs a dû, notamment au
Pays de Galles, tempérer le zèle de
certains membres de son syndicat
qui bloquaient la production
d'aciéries privées, en principe
étrangères au conflit. Mais il a
prévenu ces entreprises privées que
si elles augmentaient leur part de la
production nationale au-delà des
vingt pour cent qu'elles assurent ha-
bituellement, il n'hésiterait pas à
mettre en place à leurs portes des
« piquets de grève secondaires ».

Ce sont précisément ces piquets
« secondaires » que le projet
conservateur de nouvelle législation
syndicale veut faire interdire, (afp)

— par Robert REID —

Les Soviétiques, en intervenant militairement en Afghanistan, ont pris le
risqua de déclencher une rébellion qui pourrait durer longtemps, sans
compter qu'ils s'exposent politiquement, même si les chances des rebelles
musulmans apparaissent faibles en face de la puissance de l'armée rouge.
C'est du moins ce que pensent des diplomates occidentaux et asiatiques
en poste à Kaboul, qui s'attendent d'ici quelques mois à ce que les rebelles
lancent une campagne terroriste dans les villes afghanes contre les soldats
soviétiques et les partisans du nouveau chef de l'Etat, M. Babrak Karma!.

UN LAQUAIS
DES SOVIÉTIQUES

« Nous avons déjà entendu dire qu'à
l'université, des groupes d'opposition
sont passés dans la clandestinité », dit
un Occidental.

Bien que M. Karmal ait promis des
réformes, la libération de prisonniers
politiques, la liberté d'expression et le
« respect de l'islam », les observateurs
occidentaux et asiatiques estiment que
le nouveau régime est trop discrédité
par son allégeance à Moscou pour
obtenir jamais la . confiance du
peuple.

« Tous les Afghans avec qui j'ai parlé
le considère comme un laquais des
Soviétiques », a déclaré un diplomate.
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A Denver, au Colorado, des mani-
festants afghans brûlent un drapeau

soviétique, (bélino AP)

Kaboul: une rébellion qui pourrait durer longtemps
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Perspectives
horlogères
Lire en page 3

PRES DE MOUTIER

Sabotage ?
Lire en page 9

Le Conseil fédéral
répond à M. Kaiser

Lire en page 10

SAUT A SKI
Sumi, deuxième

à Innsbruck
Lire en page 14

Au Kenya

Joy Adamson. (bélino AP)

Joy Adamson, auteur du best-sel-
ler « Vivre libre » a été tuée par un
lion dans le Parc national de Meru,
sur les pentes du Mont Kenya. Elle
était âgée de 70 ans. « Vivre libre »,
dont on avait tiré un film relatif à
l'amitié qui avait uni Joy Adamson
et Eisa, une lionne qu'elle avait
élevée avant de lui rendre la liberté
à l'âge adulte, (afp)

Une femme écrivain
tuée par un lion

Les syndicats italiens ont lancé
hier leur premier mot d'ordre de
grève générale de 24 heures
depuis dix ans pour protester
contre les récentes hausses des
prix de l'essence, de l'électricité
et du téléphone, (ap)

L'Italie en grève
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«Le Magicien d'Oz » de Sydney Lumet

Pour toute une génération de ciné-
philes, « Le Magicien d'Oz » fait déjà
partie des classiques, grâce à la version
tournée en 1938-9 par Victor Fleming
et qui devait lancer définitivement
Judy Garland.

Judy chantant « over the rainbow »
c'était un grand moment inoubliable et
qui resta dans les mémoires et fait déjà
partie de la mythologie américaine,
puisque par exemple J. Boorman s'en
est inspiré pour le titre de son film
« Zardoz » (« (wi)Zard (of) Oz ») et que
le musicien Elton John a intitulé un de
ses albums célèbres « Goodby to the
Yellow brick road ».

Ce mur de briques jaunes conduisant
au pays d'Oz est le chemin qu'emprunte
Dorothy. Elle rencontrera un épouvan-
tai! qui n'a pas d'esprit, un homme de
fer qui n'a pas de cœur, un lion qui n'a
pas de courage. Et tout se passait entre
Glinda, la bonne fée, et Méchantine, la
sorcière du Nord, dans un pays de ban-
de dessinée, situé de l'autre côté de
l'arc-en-ciel...

C'était donc en 1939, mais la nouvelle
version est due à Sydney Lumet, plutôt
porté sur les drames sans fioritures

(« Serpico » 1973, « Un après-midi de
chien » 1975, « Network » 1976,
« Eqqus » 1977). Il a transposé l'histoire
dans un décor qui ressemble étrange-
ment à New York, l'ensemble de la dis-
tribution étant noir avec la
merveilleuse Diana Ross en tête, et la
musique placée sous la baguette de
Quincy Jones. En cinquante-deux ta-
bleaux, Lumet conte donc les nouvelles
aventures de Dorothy; enfant de Har-
lem, elle fait un tour dans la jungle, un
New York de rêve, passant du Lima
Park de Coney Island, à Manhattan, au
Shea Stadium, remontant la Cinquième
Avenue, et faisant même une descente
dans le métro.

La nouvelle œuvre de Lumet est très
élaborée et fort différente de l'original
auquel on se réfère évidemment. La
musique de Q. Jones est assez extraor-
dinaire et s'éloigne définitivement de
l'eau de rose de « West Side Story ».

C'est une interprétation intéressante
des mythes universels et la transposi-
tion en ville — le film porte d'ailleurs
en sous-titre « féerie urbaine » — est
une option qui permet une libre inter-
prétation du message signifiant «le

bonheur est au pas de votre portée »
qui dut avoir une résonance particu-
lière en 1939.

Comme toujours chez Lumet on reste
à mi-chemin de la réussite, sans pou-

voir en trouver les raisons, pourtant
cette fois les producteurs n'avaient
lésiné ni sur les moyens ni sur les in-
terprètes.

J.P. BROSSARD

Le cinéma en Algérie
un avenir plein de promesses

Le cinéma algérien est vite devenu la
cinématographie la plus intéressante du
Maghreb, voire du continent africain
entier, en compagnie de celui du Séné-
gal. Les raisons en sont simples; les
autorités ont tôt fait de se rendre
compte de l'importance du cinéma et de
la télévision, comme instrument de cul-
ture et d'éducation. Mais la volonté
politique ne suffit pas toujours, et la
création de divers organismes
responsables de la distribution, de la
production a impliqué la mise en train
d'un appareil bureaucratique lourd et
qui a trop souvent bloqué des projets
ou des films à plusieurs niveaux.

UN BILAN ASSEZ RICHE
Si l'on fait un rapide survol de la

jeune histoire du cinéma algérien de
1963 (date de la nationalisation) à 1979,
on remarquera au moins chaque année
une production intéressante, en plus
des nombreux documentaires à usage
interne. Les dix premières années ont
été dominées par des œuvres d'inégales
valeurs dédiées à la lutte de libération
avec cependant deux films en tous
points remarquables « Le vent des
Aurès » de M. Lakhdar-Hamina (1965)
et « La Voie » de M. Slimane Eiad
(1968), alors que Gillo Pontecorvo
tournait « La Bataille d'Alger ».

Après tant de souffrances, d'humilia-
tions, et de luttes victorieuses il était
normal que le cinéma joue le rôle de
mémoire du peuple, et renforce le
sentiment national évoqué par la
guerre de libération.

Dix ans plus tard, les jeunes cinéas-
tes décident de s'intéresser au présent;
c'est alors le choc provoqué par la pré-
sentation du « Charbonnier » de Moha-
med Bouamari (1972). Présenté le 17
juin dans tout le pays, le jour national
de la révolution agraire, ce film
provoque des discussions spontanées,
celles que le réalisateur voulait susciter
en racontant l'histoire de ce -couple de
paysans, qui malgré les changements
intervenus dans la société, sont restés
« aliénés, économiquement et politique-
ment » comme le dit le réalisateur.
C'est une œuvre maîtresse de ce jeune
cinéma, car ce charbonnier, juste sorti
d'une société coloniale, se trouve con-
fronté aux progrès technologiques, et
perd son emploi. A la recherche d'un
travail, il se trouve face à la tradition
féodale, et aux différences de classes
qui existent entre compagnons d'une
même révolution. De plus la condition
de la femme n'a pas suivi les promesses
des luttes de jadis.

C'était bien la première fois qu'un
pays nouvellement indépendant produi-
sait et surtout vulgarisait une œuvre
qui mettait le doigt sur les problèmes
et les difficultés.

Ce ton frondeur se retrouve dans
beaucoup de films algériens, bien que
les cinéastes aient dû jouer subtilement

avec les fluctuations politiques, et
passer de l'Office national à la Radio-
Télévision pour trouver une oreille
sensible à un projet critique. Dans le
sillage du Charbonnier plusieurs
œuvres aux accents purement sociaux
« Noua » d'Abdelaziz Tolbi, « Les spo-
liateurs » de Lamine Merbah, « Sueur
noire » de S. A. Mazif.

La présentation de « Chronique des
années de braises » et son prix à
Cannes en 1975 jettent l'intérêt sur une
cinématographie nouvelle.

Mais il faudra attendre la sortie de
« Omar Gatlato » de Merzak Allouache
en 1977 pour trouver des signes impor-
tants d'évolution.

Ce film marque un virage vériste,
voire néo-réaliste avec l'irruption
d'Omar, jeune employé de l'administra-
tion, passionné de musique populaire,
et qui partage sa chambre avec ses tur-
bulents frères et sœurs. Allouache fait
une observation en direct de ce gars
des faubourgs, de ses tournées dans les
rues et dans les cafés. On retrouve le
bonheur de la narration , le même plai-
sir de filmer dans « Les aventures d'un
héros » du même M. Allouache (1978) et
aussi dans «La Nouba des femmes du
Mont Chenou » d'Assia Djebar qui
marque le retour d'une revendication
féminine que l'on avait trop vite
oubliée.

UN ORGANE
DE VULGARISATION

Cette volonté de recherche d'une
véritable voie nationale a incité les au-
torités de la Télévision à créer un
organe de réflexion critique sur le
cinéma national, et le cinéma interna-
tional montré dans le pays. Depuis
mars 1978 existe une excellente revue
bilingue « Les 2 Ecrans » publiée par la
Radiodiffusion Télévision Algérienne.

Initiative originale, qui implique
beaucoup de travail et surtout une con-
tinuité, car je ne connais que peu de
revues éditées dans un pays du tiers
monde qui ait dépassé le cap dés dix
numéros.

Dans son dix-hùitième numéro, le ré-
dacteur en chef Abdou B. pose des
question claires aux responsables du
cinéma de son pays pour savoir si la
cinématographie algérienne est bien
l'art de lutte, de critique, de contesta-
tion originale que l'on voulait à l'ori-
gine.

S'il y a des difficultés, le principal
est qu'en Algérie on cherche des solu-
tions nouvelles à ces problèmes du do-
maine de l'audio-visuel, et c'est certai-
nement un progrès sensible, en compa-
raison avec de nombreux pays indépen-
dants depuis 1960 et qui apprennent
encore journellement dans leurs écoles
que « leurs ancêtres les Gaulois » ont
écrit l'histoire de leur libération !

J. P. BROSSARD

La Chaux-de-Fonds
© Les faiseurs de Suisses
Corso. — Prolongation deuxième
semaine. Un excellent film helvétique
qui traite sur le ton de l'humour et de
l'ironie le problème des naturalisations
dans notre pays (voir « Page 2 » Impar-
tial du 29 décembre).
# The Wiz (Le Magicien d'Oz)
Corso. — Samedi et dimanche en fin
d'après-midi. Une réédition d'un film
célèbre, un conte de fée transporté dans
le décor de New York, sur une musique
entraînante (voir texte dans cette page).
0 Les bronzés font du ski
Eden. — Dès 14 ans. Les « bronzés »,
toujours aussi comiques, se lancent sur
les pistes et provoquent des avalan-
ches... de rires (voir Impartial du 29 dé-
cembre).
£ Jonathan Livingston le Goéland
Eden. — Dès 12 ans. Samedi et diman-
che en fin d'après-midi. Sur une
magnifique musique, de fort belles ima-
ges de la nature vue d'en haut...
0 Les orgies de Lady Blue
Eden. — Dès 20 ans révolus. En noctur-
ne samedi, en fin d'après-midi dès
lundi. Evidemment pour public très
averti seulement...
0 Airport 80, Concorde
Plaza. — Prolongation. Avec Alain
Delon, Sylvia Kristel et Robert Wagner,
un drame autour du fameux super-
sonique, de grands moments de suspen-
se (voir Impartial du 29 décembre).
© La gueule de l'autre
Scala. — Dès 14 ans. Réalisé par Pierre
Tchernia sur un scénario de Jean
Poiret, une très joyeuse comédie ani-
mée par Michel Serrault et Jean Poiret.
© The Rocky Horror Picture Show
Scala. --r Dès 18 ans. En version
originale,-d'après la comédie musicale
de R. O'Brien, une adroite et gaie réali-
sation-de'JinvSharman (voir texte dans
cette page).
# Black Moon
ABC. — De Louis Malle, un film
onirique et fantastique dans un monde
peuplé d'étranges animaux (voir texte
dans cette page).
£ Harold et Maude
Club 44. — Mercredi. Racontée avec
humour par Hal Ashby, l'étrange
amitié d'un jeune homme et d'une
vieille femme.
Le Locle
© L'incroyable Hulk
Casino. — Samedi et dimanche en mati-
nées et en soirées. Dès 12 ans. Un film
plaisant, une curieuse et amusante his-
toire, un bon début d'année !
Neuchâtel
Voir mémento en page neuchâteloise.
Couvet
Voir mémento en chronique Val-de-
Travers.
Trameian
6 Coup de tête
Samedi et dimanche en soirée. Avec
Patrick Dewaere et Corinne Marchand,
une plaisante et aimable comédie.
Bévilard
# Au service secret de sa Majesté
Palace. — Samedi en soirée, dimanche
en matinée et en soirée. Une histoire à
rebondissements et pleine de mystère.
© Une journée particulière
Palace. — Cinéclub. Lundi en soirée.
Avec une étonnante Sophia Loren et un
brillant Mastroiani, une histoire d'a-
mour sur fond de fascisme.
Le Noirmont
9 Les yeux de Laura Mars
Samedi en soirée. Tourné en 1978 aux
USA par Irwin Kerschner, une étrange
histoire parfaitement mise en images.

Dans les cinémas
de la région

«The Rocky horror picture show »
de Jim Sharman

La comédie musicale dont est tiré le
f i lm, légèrement revue et adaptée par
R. O'Brien, remporta un énorme succès
à Londres et s'inscrit dans le genre f an-
tastique. Dès le début nous sommes
donc plongés dans une atmosphère cau-
chemardesque qui ne manque pas de

piquant: deux jeunes fiancés en panne
de voiture frappent à la porte d'une
demeure solitaire; ils sont reçus par un
serviteur bossu et sardonique et le maî-
tre des lieux, le docteur Frank N.
Furter est un travesti portant bas,
résille et porte-jarettières noires.

Nos deux héros ne sont pas encore
remis de leur émotion quand le docteur
leur propose d'assister à la création de
sa vie: Rocky, bel éphèbe blond ,
l'homme parfait et qu'il espère conser-
ver comme son amant éternel...

Ce f i lm réalisé avec un budget
modeste fourmille donc d'idées saugre-
nues et parfois ingénieuses.

L'histoire rebondit via quelques
anecdotes parodiques, mais l'ensemble
s'apparente plus au numéro de cabaret
de bon genre, ou au numéro de chan-
sonniers. Il y a quelques références
subtiles et drôles, le monstre n'a plus du
tout la tête de Boris Karlof f ,  classique
du genre, Rocky, le monstre Rocky,

Sparte son créateur comme King Kong
portait Fay Wray; Flash Gordon n'est
pas loin non plus.

C'est donc vers la parodie que nous
invitent O'Brien et Sharman et son
équip e de joyeux lurons encanaillés,
leur spectacle étant surtout un diver-
tissement de f in d'année qui ne se
prend pas du tout au sérieux.

JPB

Fiction courte d'Espagne

Une image de El Tropezon.

Film après film, Carlos Saura gagne
des spectateurs dans le monde entier.
Certes, il y a Bunuel, et aussi Berlanga
et Bardem. Mais Saura pourrait bien
maintenant symboliser à lui tout seul le
meilleur du cinéma d'Espagne. Dans
« Maman a cent ans », il reprend les
personnages d'« Anna et les loups »,
dans un même décor. Il pourrait être
intéressant de comparer un film tourné
sous Franco et un autre dans le climat
libéral du nouveau régime. De l'insi-
nuation et du discours indirect on passe
à l'affirmation et au choc frontal.

Mais Saura n'est bien sûr pas seul.
C'est notre information qui est mauvai-
se. Le court-métrage n'a pratiquement
plus de vitrine, à peine dans les festi-
vals (et pas en ceux de Suisse), rare-
ment avant un long-métrage, presque
jamais sur le petit écran — qui serait
pourtant le meilleur moyen d'informa-
tion sur le cinéma court des autres.

L'imposante série de courts-métrages
de fiction vus à Huesca il y a quelques
semaines n'apporta aucune révélation
sur le plan formel. C'est dans l'ensem-
ble bien fait, bien monté, bien joué

avec de bons acteurs (l'un d'eux revient
souvent) , d'un bon niveau technique en
trente-cinq millimètres et en couleurs;
on se plaint du manque d'argent, là-bas
comme partout.

Chaque film se présente comme un
récit complet, bouclé, du vendeur qui
cherche à lutiner sa petite employée,
des soldats qui « lèvent » des filles mais
font finalement fiasco tant ils sont ivres,
etc. On y évoque tous les sujets que
l'on peut attendre, la jeunesse en plein
désarroi mais aussi celle du scoutisme,
des drogués mais aussi des studieux.
Rien de bien original jusqu'ici.

Par contre, une galerie de personna-
ges « anormaux » commence à retenir
l'attention, épileptiques, demeurés timi-
des, aveugles perdus dans la foule.
Goya est passé par là, certes, mais aussi
l'imagerie populaire, et encore Bunuel ,
Saura bien sûr. Le cinéma court
d'Espagne reflète assez bien le Ions-
métrage. De cette galerie de personna-
ges, de ces récits se dégage un certain
humour sinistre et noir, parfois insup-
portable. Et les décors en intérieurs
semblent d'un goût douteux. Mais
attention, peut-être avons-nous alors
peine à entrer dans la culture des
autres, à accepter une certaine esthé-
tique de l'excès et du baroque.

On se sent plus à l'aise devant « El
Globero », déambulations esthétiques et
poétiques d'un marchand de ballons, ou
« Ay que Ruina », histoire d'un
épileptique qui veut vendre d'avance
son squelette pour gagner quelque ar-
gent mais n'y parvient même pas à
cause d'une malformation, car ces films
sans excès et beaux nous sont alors hu-
mainement assez proches.

Pourtant, un cinéma bien vivant res-
tera inconnu chez nous, alors qu'il
pourrait fort bien servir à une meilleu-
re connaissance les uns des autres.

Micheline LANDRY-BÉGUIN

«Black Moon»
Après le succès peut-être ambigu de

« Lacombe Lucien » (1974), Louis Malle
aurait pu exploiter ce bon filon de la
« résistance ». Mais comme il le fit
presque toujours, il change de genre

de Louis Malle
d'un film à l'autre. Dans une certaine
mesure, « Black Moon » rejoint la fan-
taisie de « Zazie dans le métro » mais
l'humour s'efface pour faire place à la
poésie et en partie à l'angoisse. On peut
aussi se munir du trousseau de clefs du
psychanalyste pour approcher person-
nages et situations de ce film.

Pendant une guerre entre hommes et
femmes, décrite comme dans un film de
science-fiction, une jeune fille, Lilly
(Cathryn Harrisson, diaphane à
souhait) se réfugie dans une maison
étrange. Elle est un peu comme Alice
au pays des merveilles, mais une Alice
qui connaîtrait le livre, si bien que
toutes les surprises semblent être pour
elle sans surprise. Ce sont alors les
autres personnages qui vont créer le
climat de fantastique, de poésie, d'an-
goisse, de divertissement aussi: une
vieille dame complètement déboussolée,
un couple sans sexe, une licorne qui
parle, un rat constamment de mauvaise
humeur. C'est un conte de fées douce-
ment délirant, dans le cinéma français
une surprise car on n'y ouvre que ra-
rement les portes du rêve. Le film met
du temps à imposer son climat. Les
images de Sven Nykvist auraient pu
être plus surprenantes. Mais la
fantaisie sans queue ni tête, sans logi-
que, a bien droit de cité, parfois, (fy)



Parcage: mesures
d'hiver en vigueur

(Règlement consultable
au poste de police locale)

Deux personnalités chaux-de-f onnières disparaissent
La mort subite, à l'âge de 71 ans, de

M. René-Hermann Glohr, directeur du
garage qui porte le nom de cette vieille
famille chaux-de-fonnière, a attristé
tous les gens qui l'ont connu et ont col-
laboré avec lui. Durant plus de 30 ans,
le défunt a mené l'entreprise qu'il avait
reçue des mains de son père Hermann,
décédé en 1948, et de sa mère; il la fit
prospérer à lui seul et avec son épouse
depuis 1953, non sans précisément
avoir travaillé d'arrache-pied avec son
prédécesseur. C'était alors une époque
de transition entre celle des chars à
chevaux, des braecks, des voitures at-
telées, noble temps s'il en fut, bien
oublié aujourd'hui mais dont M. Glohr,
lui, se rappelait, évoquant maints sou-
venirs qu'on aurait bien dû recueillir.
L'on avait le vieux manège à chevaux
du haut de la rue Fritz-Courvoisier
(54), où patrons et palefreniers s'occu-
paient de ces beaux animaux avec
conscience et affection (il semble bien
que cette rue ait été très favorable aux
chevaux), jusqu'à ce qu'il soit vendu à
l'actuelle maison Rucksthul, qui l'oc-
cupe aujourd'hui. Quant au vaste bâti-
ment de l'avenue Léopold-Robert 11, il
représente en lui-même toute l'histoire
des transports chaux-de-fonniers.
D'abord il est étonamment grand, plus
encore qu'il ne semble de l'extérieur, il
date de plus d'un siècle et fut en pre-
mier lieu le siège de l'Hôtel de la
Fleur-de-Lys, qui y logeait sans doute
ses attelages et courriers. Le bâtiment
racheté par Hermann Glohr père, il
continua d'abriter les attelages, le cor-
billard par exemple, mais devint rapi-
dement caravansérail à voitures auto-

mobiles, ambulances (service bientôt
communal mais toujours localisé au
Garage Glohr) , les camions de trans-
ports, les autocars (services de La Vue-
des-Alpes ou voyages organisés, l'on
s'en souvient) et toujours le corbillard.
La maison connut son apogée il y a une
quinzaine d'années, grâce au savoir-
faire et à l'entregent de ses dirigeants.
Les premiers taxis bleus, service de la
gare, sortirent de ce garage puis,
atteint dans sa santé M. Glohr cessa
d'abord cette exploitation, pour, dès
1976, après un premier infarctus , aban-
donner toute activité, se bornant, com-
me aujourd'hui, à louer ces beaux lo-
caux, surtout si bien situés. C'est , une
bien sympathique figure de la vieille
Chaux-de-Fonds qui s'en va, qui avait
utilement œuvré pour notre cité. La
maison demeure, et ses murs sont bons.

* * *
En même temps, nous apprenions le

départ de Mme Paul Gnaegi, épouse
d'un des meilleurs fromagers de ce
dernier demi-siècle qui, aux côtés de son
mari, avait travaillé elle aussi avec
énergie, cordialité et compétence à
parfaire encore une illustre maison et
cave, où l'on s'était spécialisé naturel-
lement dans les produits laitiers, mais
surtout dans les fromages, beurres et
crèmes. Tout demeure d'ailleurs rue de
la Serre 5 bis, où c'est un véritable
« temple à fromages » qui a été cons-
titué, car l'on sait bien qu'en partie,
ceux-ci valent finalement ce que vaut
la cave où ils sont entreposés. Depuis
tout ce temps-là, c'est la même excel-
lence, la même cordialité, la même
connaissance de la clientèle qui pré-
valent. Mme Gnaegi servait le samedi
au Marché avec son mari et sa sœur,
née comme elle Matthey-de-1'Endroit,
c'est-à-dire de nos hauts coteaux. Leur
fils Paul a continué l'entreprise fami-
liale et lié sa connaissance des froma-
ges à celle des beaux - arts : belle
alliance.

« L'Impartial » présente aux familles
cruellement éprouvées par ces deuils,
ses respectueuses condoléances. (N)

Sur les traces de Raoul Follereau
Une trentaine d'enfants en colonie de vacances aux Convers

« Personne n'a le droit d'être heureux
tout seul ! » C'est sur ce thème que se
déroule depuis le 26 décembre à
l'ancien collège des Convers, aujour-
d'hui aménagé en maison de vacances,
le camp d'hiver de l'Association suisse
Raoul Follereau. Une trentaine
d'enfants du canton de Neuchâtel, de
toute la Suisse romande et même de
France y prennent part. Ces derniers,
âgés entre 6 et 16 ans, sont entourés de
six adultes.

Ce camp de vacances, qui se termi-
nera demain, et placé sous la
responsabilité de M. Claude Sunier de
Neuchâtel, a pour but de faire con-
naître la vie, l'œuvre de Raoul Folle-
reau, ce vagabond de la charité qui
rappelons-le a consacré sa vie à
combattre la lèpre et à aider ceux qui
en souffrent.

Un autre mouvement s est joint a
l'organisation de cette colonie de
vacances ouverte à tous ceux qui le dé-
sirent : Jeunesse et Sports qui s'est
occupé des plus âgés dans le cadre de
sa nouvelle activité « Excursion plein
air hiver» récemment créée. Les enfants
de 14, 15 et 16 ont ainsi découvert une
autre façon de vivre durant cette
période de froid et de neige, une
manière que nous ne connaissons pas
habituellement. Pendant deux nuits, du
31 décembre au 2 janvier, équipés de
sac de couchage prêtés par l'armée, ils
ont dormi dans deux igloos qu'ils ont
eux-mêmes bâtis. Une façon
originale en tout cas de fêter la nou-
velle année ! A l'intérieur de ceux-ci, la
température n'excédait pas cinq degrés.
Mais les enfants se sont organisés de
telle manière à pouvoir se cuire du thé.

Outre cette expérience dont chacun
s'est plu à reconnaître qu'elle s'est
avérée extrêmement concluante et
enrichissante, durant ces dix jours, de
nombreuses autres activités ont été
mises sur pied. Plusieurs randonnées à
ski de fond ont été effectuées dans la
région des Convers et de Tête-de-Ran.

(photo Bernard)

Ces enfants, à La Chaux-de-Fonds, ont
également visité le vivarium, le Musée
international d'horlogerie et le Bois du
Petit-Château. Ils ont encore suivi deux
cours: l'un de danse folklorique, donné
par Mme Marisa Borel, responsable du
groupe de jeunes de la Chanson neu-
châteloise et l'autre consacré aux
premiers secours, un cours qui a été
présenté par M. Butikofer, infirmier de
profession. Les jours de mauvais temps,
les enfants se sont adonné à des tra-
vaux manuels à option: linogravure,

électronique, confection de masques et
de tapis, etc.. des activités qui ont rem-
porté un énorme enthousiasme.

Durant ce camp de vacances qui se
renouvellera ce prochain été et qui a
'té honoré de la visite de Mme
Brunschweiler, présidente de l'Associa-
tion suisse Raoul Follereau, l'ambiance
a été excellente, l'esprit de camaraderie
bien vivant. Les objectifs que s'étaient
fixés les organisateurs ont donc large-
ment été atteints.

M. D.

«Opération piles»
Vn succès

Avant Noël, nous avions signalé le
geste qu'avait décidé de faire pour
la deuxième année consécutive
l'entreprise Union Carbide Europe,
en offrant le 26 décembre aux en-
fants de la ville et de la région la
possibilité de changer gratuitement
les piles usées de leurs jouets et
même de faire sans frais de petites
réparations. Eh bien cette action a
remporté un grand succès démon-
trant ainsi qu'elle répond à un rée]
besoin. Les électriciens de cette en-
treprise ont accueilli dans la salle
du 1er étage de la Maison du Peuple
quelque 200 gosses. Us ont changé
au total plus de 1300 piles et répart
une quarantaine de jouets ! (Imp)

Allez aux Mélèzes,
mais à pied ou en bus !

Il est évident que le Hockey-Club
compte sur un maximum de sup-
porters à l'occasion du match impor-
tant qui l'opposera ce soir aux
Mélèzes, à Langnau. Mais l'enneige-
ment abondant pose, chacun le sait,
quelques problèmes au niveau du
parcage. La police locale fera tout
son possible, comme l'ont fait les
équipes de la voirie, pour faciliter
au mieux le stationnement. Mais
comme on attend aussi pas mal de
public de l'extérieur, on fait appel à
la « sportivité » des Chaux-de-Fon-
niers et autres « régionaux »: s'il
vous plaît, venez à pied à la pati-
noire, ou alors utilisez les transports
en commun ! En laissant votre
voiture à la maison, ou dans un
quartier un peu plus éloigné, vous
permettrez à ceux qui ne peuvent
pas faire autrement que venir en
auto de trouver à se garer, et sur-
tout vous vous éviterez à vous-
mêmes des énervements et des
problèmes ! (Imp)
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LES RETAILLONS
DE LA SEMAINE
Pénurie

Entre Noël et Nouvel-An, on a pu
rencontrer un jour des Loclois
scandalisés. A cause de l'imprévo-
yance de la po ste. Pensez donc: on
avait prié des clients de repasser
plus tard... parc e qu'il n'y avait plus
de timbres à 20 centimes. En pleine
période de cartes de vœux !

L'inquiétant silence
Sur les lieux de l'incendie qui

avait éclaté rue de la Charrière,
samedi soir dernier, on a donc vu
apparaître le chancelier communal,
tout emmitouflé et qui avait visible-
ment interrompu une paisi ble soirée.
Il faut dire qu'il était venu en
voisin, habitant pratiquement la
maison d' en face. On se dit donc
qu'il avait été alerté par la présence
des véhicules du service du feu , le
va-et-vient qui accompagne tou-
jours pareille circonstance. Pas du
tout, expliqua-t-il:

— J' ai tellement l'habitude d'en-
tendre passer les voitures sous mes
fenêtres que tout à coup, en n'en-
tendant plus ce trafic continuel, je
me suis dit qu'il devait se passer
quelque chose d'anormal...

En e f f e t , on avait détourné la cir-
culation pour ne pas entraver le
travail des pompiers.

Sacré coup de filet
En f in  de semaine dernière aussi,

une tentative de cambriolage a été
commise contre une boutique de
luxe voisine du théâtre. Vn cordon
de police a donc bouclé le quartier,
le poste ayant été averti par l'alar-
me automatique.

Les policiers n'ont pas su qu'ils
avaient retenu beaucoup de monde
dans ce filet. Toute la troupe des
« Bim's » qui, après la dernière
répétition de la revue, au Théâtre,
était allée boire un pot dans un
café proche, s'y était attardée au-
delà de l'heure légale de fermeture
et... voyant le déploiement des
forces de l'ordre, n'osait plus quitter
l'établissement public dont la porte
avait été précautionneusement fer-
mée !

Cela dit juste pour d'éventuels
conjoints qui n'auraient pas cru à
l'explication d'une rentrée plus
tardive que prévue !

MHK
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mémento
Musée international d'horlogerie: 10

à 12 h. et 14 à 17 h.
Musée des Beaux-Arts: 10-12 h.,

14-17 h.
Musée d'histoire naturelle: samedi,

14 à 17 h.; dimanche, 10 à 12 h.;
14 à 17 h.

Musée d'histoire et médailler: same-
di, 14-17 h., dimanche, 10-12,
14-17 h.

Musée paysan: expos. La dentelle
neuchâteloise, 14-17 h.

Vivarium: 10 à 12 h., 14 à 17 h.

Bois du Petit-Château: Parc d'accli-
matation, 6 h. 30 à 17 h.

Bibliothèque de la ville: samedi 9-12 h.,
13 h. 45-16 h.

Bibliothèque des Jeunes: 13 h. 30 -
16 h. samedi.

Cabaret Rodéo: Dancing-attrac, samedi
La Boule d'Or: Bar-dancing, samedi.
La Corbatière: Bonne-Auberge (sam.).
Le Scotch: Bar-dancing.
Le Domino: Cabaret-Attractions.
Club 55: Dancing.
Dany's bar: discothèque.
Pharmacie d'office: Forges, Ch.-Naine

2 a, samedi jusqu'à 21 h„ dimanche
10 h. à 12 h. 30, de 17 h. à 21 h.
En dehors de ces heures, le numéro
22 10 17 renseignera.

Service d'urgence médicale et dentaire:

tél. 22 10 17 renseignera. (N'appelez
qu'en cas d'absence du médecin de
famille).

Police secours: tél. No 117.
Feu: tél. No 118.
Service d'aide familiale: tél. 23 88 38.

Non-réponse, tél. 23 20 16, (samedi).
La Main-Tendue: tél. 143, 20" d'attente.
Drop-in (Industrie 22): tél. 23 52 42 ou

31 74 35.
Permanence de jeunes: 9-21 h.
Alcooliques anonymes AA: tél. 23 75 25.
SOS alcoolisme: tél. 23 39 22 ou 23 79 87.
Télébible: tél. (039) 26 94 35.
Pour les cinémas, voir pages 2 et 18.
SAMEDI
Théâtre: 20 h. 30, La revue « On y re-

vient ».
Patinoire: 20 h., La Chaux-de-Fonds -

Langnau.

7e TOUR DU
MONT-JAQUES
DEMAIN DIMANCHE

Distribution des dossards dès 8 heures
Départ à 10 heures

devant le collège des Poulets
Organisation: Union Sportive PTT

La Chaux-de-Fonds— Inscriptions sur place —P 30692

60e EXPOSITION
cantonale neuchâteloise

d'aviculture, cuniculiculture
et colombophilie

5 - 6 JANVIER 1980
Exposition romande de volailles
Samedi de 9 heures à 24 heures

Dimanche de 9 heures à 17 heures
P 29798

CE SOIR
LE CERCLE CATHOLIQUE

Jacques Frey
Dise-Jockey

et son équipe, vous invitent au

Bal "AN 80"
21 heures - 4 heures

P 123

Spectaculaire dynamisme des grands établisseurs et des groupes
Horlogerie 1980 : appréciations contrastées, sur fond d'incertitude

L'industrie horlogère aborde 1980 dans l'incertitude, la perpexité pour les
uns, là confiance dans la réussite des plans et stratégies établis par d'autres
chefs d'entreprise, lorsque ce n'est pas dans la sécurité procurée par les
activités de diversification à l'intérieur ou à l'extérieur de la branche.
Tandis que va souffler un vent de renouveau sur les collections en cours de
préparation, on s'attend ici à certains à-coups dus aux fluctuations dans
les cours de l'or et là à d'importantes rentrées de commandes en prove-
nance de marchés retrouvés grâce à une politique de qualité poussée à
l'extrême, alliée à de sérieuses rationalisations des moyens de production

industrielle.

Far Roland CABRERA

BOITIERS OR:
INCERTITUDE TOTALE

Nombre de fabriques d'horlogerie
étaient encore fermées cette semaine,
ainsi que passablement d'ateliers et
d'usines actives dans les pièces
composantes et l'habillement de la
montre. En l'absence d'une grande
partie de la clientèle, on s'attendait

toutefois à passablement de suspensions
de commandes dues aux réactions des
fabricants devant la brusque hausse de
"or. Des industriels qui considéraient
encore en décembre leurs perspectives
1980 comme bonnes à excellentes, ont
modifié récemment leur opinion. Leur
incertitude est complète face aux
nouveaux prix de la matière première :
qui va se décider à mettre des séries en
travail au prix du jour et comment ?
Là est toute la question. Il est clair que

des suspensions importantes de
commandes se traduiraient par un
chômage partiel. Il faudra négocier
attentivement lors des achats de
matière, discuter avec la clientèle au
sujet de chaque série. Certes, les
travaux « à la carte », les modèles
spéciaux pour lesquels les délais sont
relativement longs seront avancés plus
facilement, mais l'influence du cours
quotidien sur les séries sera
probablement ressentie défavorable-
ment. A moins d'une nouvelle
stabilisation. Pour l'instant : la
bouteille à encre !

• SUITE EN PAGE 7

Un automobiliste de la ville, M. G.
C, circulait, hier à 17 h. 10, sur la voie
nord de l'artère sud de l'avenue Léo-
pold-Robert, en direction est. A la hau-
teur des feux de la fabrique Méroz, il
freina brusquement, le feu étant passé
à l'orange. De ce fait, il a perdu la
maîtrise de sa machine qui effectua un
quart de tour à droite, traversa l'artère
en question du nord au sud, heurtant
au passage avec son arrière gauche
l'arrière de l'auto conduite par M. S.
D., du Locle, qui était arrêté sur la voie
centrale. A la suite de ce choc, l'auto
G. C. alla heurter avec son avant droit
le mur nord de la fabrique Méroz puis
elle continua sa course sur le trottoir
sud de ladite avenue, en direction est,
renversant au passage Mme Ida
Dubois, de la ville, qui marchait en di-
rection, ouest. Cette personne fut
traînée sur plusieurs mètres. Blessée,
elle a été transportée à l'hôpital par
ambulance.

Après un carambolage
Passante renversée

Hier à 16 h. 05, une automobiliste de
La Chaux-du-Milieu, Mme M. L., cir-
culait boulevard des Eplatures en di-
rection ouest. A la hauteur de la signa-
lisation lumineuse située à l'intersec-
tion avec le chemin du Grillon, elle n'a
pas été en mesure d'immobiliser son
véhicule derrière l'auto conduite par
Mme E. G., du Locle, qui roulait dans
le même sens. Le feu étant passé à
l'orange, Mme E. G. freina et fut
heurtée à l'arrière par la machine M.
L. Lors de ce choc, la petite Christelle
Lavergnat, 3 ans, passagère de l'auto
M. L., fut légèrement blessée et con-
duite par ambulance à l'hôpital pour
un contrôle.

Fillette blessée

Technicum neuchâtelois: Pour l'Ecole
de travaux féminins, les cours trimes-
riels pour adultes débuteront lundi 14.
Ils ont lieu l'après-midi ou le soir:
Confection pour dame, cours tailleur
pour homme et dame, broderie. Dix
leçons de trois heures. Inscriptions et
renseignements: Centre professionnel de
l'Abeille, secrétariat, tél. (039) 23 10 66,
lundi 7 et mardi 8 de 7 h. 45 à 11 h. 45
et de 14 h. à 17 h. 30.

( communiqués :
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GARAGE W. BURKHALTER
Foule 28 - Le Locle
Tél. (039) 31 70 71

aux heures des repas

PEUGEOT 404
1972

84 000 km., toit ouvrant , voiture
en bon état général, équipée pour

l'hiver.

Expertisée janvier 1980

Garantie. Prix Fr. 2300.—

Je cherche un
Foire du Locle L0GEMENT

Il est rappelé au 3 PIECESpublic que la foire
aura lieu le s! posslble aYec cui-

sine agencée, au
centre du Locle.

mardi 8 janv. Ta (039> si 40 s?,
de 14 à 18 heures.

A LOUER

rez-de-chaussée
• 3 pièces

avec chauffage individuel à ma-
zout, marque Somy, économique
+ bande de j ardin.

Libre tout de suite

Téléphone (039) 23 59 55.

#nDO// Â I - ¦ - ¦ -\wDSSy
CHERCHONS

ouvriers
' pour travaux d'isolation.

Travail indépendant.

Formation par l'entreprise.

Permis de conduire obligatoire.

Tél. (039) 22 46 07.

©

CENTRE
SECONDAIRE ;
DE COLOMBIER
ET ENVIRONS

Mise au concours

Dans le cadre de la réorganisation
du Service de la bibliothèque déci-
dée par la Commission scolaire, le
Centre scolaire secondaire de
Colombier et environs (CESCOLE)
met au concours le poste de

bibliothécaire
i Titres exigés: diplôme de biblio-

thécaire ou formation équivalente.
Exigences particulières: personna-
lité dynamique, sens des contacts
humains et goût de l'animation pé-
dagogique, qualité d'organisateur
et de chercheur.
Obligations et traitement: légaux.

Entrée en fonctions: date à con-
venir.
Les actes de candidature, accom-

', pagnes d'un curriculum vitae, de
copies de certificats ainsi que de
références, doivent être envoyés à
la Direction du Centre scolaire se-
condaire de Colombier et environs,

t case postale, 2013 Colombier, jus-
qu'au 12 janvier 1980.

Pour tous renseignements, s'adres-
ser à M. Bernard Grandjean, direc-
teur, av. de Longueville 7-9, 2013; Colombier, tél. (038) 41 18 77 ou
41 18 78.

La Commission
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Technicum neuchâtelois
Etablissement

de La Chaux-de-Fonds
ÉCOLE DE TRAVAUX FÉMININS

COURS TRIMESTRIELS
Les cours pour adultes débuteront
le lundi 14 janvier 1980. Ils ont
lieu l'après-midi ou le soir.

Confection pour dames-
Cours tailleur pour homme
et dame
Broderie

Ecolage: Fr. 30.— pour 10 leçons
de 3 heures.
A verser jusqu'au 11 janvier 1980
au CCP 23-1532.
Inscriptions et renseignements:
Centre professionnel de l'Abeille,
rue de la Paix 60, secrétariat, tél.
(039) 23 10 66

le lundi 7 janvier de 7 h. 45 à
11 h. 45 et de 14 h. à 17 h. 30;
le mardi 8 janvier de 7 h. 45 à
11 h. 45 et de 14 h. à 17 h. 30.

La Commission

Restaurant k
^du Musée y $)

Daniel-JeanRichard 7 \. J \f
Tél. (039) 22 27 19 yTj
La Chaux-de-Fonds ^^

MENU DE DIMANCHE

LAPIN POLENTA
à volonté Fr. 11.—

CAFÉ D ESPAGNE
CHEZ MARCEL

Paix 69 - La Chaux-de-Fonds ¦

SAMEDI 12 JANVIER

PETIT NOUVEL-AN
Menu à Fr. 25.—
Dessert à choix

et cotillons compris
Dès 21 h. 30

DANSE
avec LES DUTCHIES

Prière de réserver, tél. 039/23 29 .98

i . Se . recommande: Famille FAVET:..., ,

Je cherche à acheter dans le Val-
de-Ruz

une vieille ferme
une maison
ou éventuellement

un grand terrain
Tél. (038) 53 43 08.

Afin d'assurer l'extension et la vente de notre
production de montres de luxe dans les années
80, nous cherchons, d'urgence, des collabora-
teurs experts dans la branche.
Les postes'Vuïvants sorif à repourvoir le plus -̂  -r-
rapidëment possible.

product manager
à qui nous confierons la responsabilité totale
de toute notre collection depuis l'élaboration
des prototypes jusqu'à leurs réalisations en
série.
Il est prévu de décharger, de manière sensible,
des tâches administratives notre nouveau col-
laborateur afin de lui laisser assez de temps
pour un travail de création.
La formation professionnelle peut reposer sur
différentes bases mais doit absolument inclure
une connaissance approfondie de la branche
des montres de luxe et si possible de la bijou-
terie.
Langues: français et assez de connaissances v
d'anglais pour converser avec nos principaux l^^ÊÊ^'i- '

collaborateur (trîce) î ^Êde vente Interne iffSEl
à qui nous confierons l'administration des î'¦' '.:':'̂ y '̂ mt
marchés, qui assistera nos vendeurs et qui, Isl̂ lIPvM
depuis le bureau, s'occupera de notre clientèle. itÊÉÈÊÊê^ïm- ']
Il est nécessaire d'être habitué à un travail ÊÊÊJœ$0m iprécis, de maîtriser plusieurs langues et d'avoir Jl§ " tllIÉ H !
du plaisir au contact avec la clientèle et nos ^̂xT *C / îl

Les offres accompagnées des documents usuels ulfef' / |̂|a
et portant la mention « product manager » ou 

v* \./ ly ^JÊÈÊ
« collaborateur (trice) de vente » sont à N̂ /̂ \\ '̂j^JSjj-: '>
envoyer à la direction de CONCORD WATCH ^̂ ^^^JJ-" .\-:- .-!
CO S.A., 2501 Bienne, rue Centrale 63. 
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SOULIERS pour ski de fond, No 37, cuir
véritable. Tél. (039) 26 97 51, heures des
repas.
2 PAIRES DE SKIS avec fixations, en
bon état, 200 cm., Fr. 50.— la paire. Tél.
(039) 26 01 71.

PERDU CHAT noir et blanc. Récom-
pense. Tél. (039) 31 19 07 au Locle.

A DONNER contre bons soins quatre
chats et trois petites chiennes. SPA Le
Locle, tél. (039) 31 58 73, heures des ro-
uas.



Zaline, un peintre loclois raconte son expérience
Après un premier séjour de 15 mois en Espagne

Depuis plus d'une année, un Loclois, peintre de son état, anciennement
professeur de dessin à l'Ecole secondaire du Locle, Pierre Spalinger vit
en Espagne où il s'adonne entièrement à la création artistique; à la pein-
ture plus spécialement. Zaline — son nom d'artiste — a obtenu une
bourse de l'Etat de Neuchâtel lui permettant ainsi de se lancer dans ce
qui pourrait être le début de la grande aventure de sa vie. Par ailleurs sou-
tenu par une association « Les Amis de Zaline », il mène, à Palos, en
Catalogne une vie simple en compagnie de son épouse Liliane et de sa
petite fille Peggy. Travaillant beaucoup, cette expérience se révèle très
riche aussi bien pour l'artiste que pour sa famille. De retour au Locle
depuis quelques jours où il restera encore un certain temps, c'est dans
son atelier situé dans le collège des Replattes que nous l'avons rencontré.
Avec passion Zaline nous a fait part de son expérience; de ce qu'elle a
entraîné chez lui de profonds changements, voire même de chamboulements
'dans sa manière de concevoir les choses, les gens, la vie... A tel point
qu'on le sent par moment assez désorienté, cherchant, cherchant encore
à s'asseoir sur de nouvelles données philosophiques, tant ces 15 premiers

mois passés en Espagne l'ont conduit à se remettre en question.

Une œuvre du peintre loclois Pierre Spalinger, alias Zaline. (Impar-Perrin)

Partir un jour... qui n'en a pas rêvé !
Bien peu finalement le font, retenus
par des attaches matérielles ou d'autres
obligations qu'il semble impossible de
briser. La décision est encore plus diffi-
cile à prendre lorsque celui qui veut
s'en aller est marié, père de famille et
qu'il s'agit en fait de se lancer à l'aven-
ture. Pierre et son épouse ont pris cette
décision très vite, l'annonçant partout
de manière à être sûrs de ne plus pou-
voir revenir en arrière. Désireux de
changer de mode de vie de façon radi-
cale, en cassant ce que Zaline appelle le
« carcan des habitudes », le couple, un
peu par hasard, a choisi de s'établir en
Espagne et y restera au moins une
année encore. Difficulté supplémentai-
re: l'handicap de la langue. « Nous
voulions couper le plus de ponts possi-
ble, relève Zaline, nous ne pouvions
envisager de nous établir dans un pays
francophone. De plus, envisager de ne
vivre plus que pour la peinture en
Suisse me semblait impossible. Trop
d'éléments nous entourent et nous
sécurisent. En Espagne, cette insécurité
que j'ai voulue me met en face de moi,
la fuite n'est pas possible. En Suisse,
les possibilités de se dérober sont trop
nombreuses... »

L'IMPRESSION D'UNE PLUS
GRANDE LD3ERTË

Alors que gentiment ce moule suisse
tombait, Zaline a commencé à voir les
choses avec un œil différent. « J'ai
surtout perdu la rigidité que j'avais en
Suisse. Je me suis senti davantage
disponible, plus sensible aux émo-
tions ». Cela s'est accompagné chez
l'artiste d'un grand bouillonnement
intérieur l'obligeant à remettre
systématiquement en question son
travail.

« En Suisse, estime Zaline, on en
arrive à oublier de vivre, en Espagne
on t'oblige à vivre ». Pierre Spalinger
s'explique: « La quasi totale absence de
conventions sociales, en Espagne, nous
donne l'impression d'un plus grand
sentiment de liberté. En Andalousie, un
peintre n'apparaît pas comme une bête
curieuse ou un marginal regardé de
travers. Par ailleurs la simplicité dans
les rapports entre les gens, doublée

d'une grande spontanéité nous aide à
vivre véritablement. Ordre, précision,
organisation sont des termes quasiment
inconnus. A tel point que ce fut assez
dur pour nous, au début, tellement
nous en avions eu l'habitude en Suisse.
Il nous fallut totalement changer de
rythme de vie ce qui entraîna une mo-
dification fondamentale dans notre
mode de vivre. »

MODIFICATION DE
L'EXPRESSION ARTISTIQUE

Tous ces éléments auxquels il faut
ajouter les contacts assez faciles qu'il a
pu entretenir dès le début avec les gens
ont énormément influencé les résultats
de son travail. « L'on sent chez les
Andaloux une grande richesse et une
certaine ouverture qui les conduit à ne
pas te mettre une étiquette. Très tolé-
rants, ils ne te considéreront pas
comme fou, même si tu entreprends les
« trucs les plus dingues ». Ils vivent
avant tout et acceptent très bien que
l'on puisse vivre différemment. »

Par ailleurs, le relatif isolement de
Zaline a modifié son expression artis-
tique. « Là-bas pas question de télé-
phoner à un copain pour aller boire un
pot au bistrot d'à côté, comme au Locle,
même si tu en as envie et que tu en
aurais besoin. Des copains ? Oui, bien
sûr j'en ai, mais il faut faire 200 à 300
kilomètres pour les voir. » Un autre
changement profond est aussi
intervenu: auparavant Zaline tra-
vaillait seul dans un assez grand
atelier. Maintenant, il a dû apprendre à
vivre constamment avec sa famille dans
un espace beaucoup plus restreint.
« D'une part, j'ai parfois l'impression
qu'elle me limite dans ma liberté ou
mes possibilités d'action, mais d'autre
part si elle n'était pas là, je serais
incapable de travailler. »

DES ÉMOTIONS VÉCUES
DIFFÉREMMENT

De manière générale, Zaline estime
que les fruits de son travail portent da-
vantage le sceau de ses états d'âme.
« En Espagne, je ressens et vis des
« émotions extérieures » beaucoup plus
frappantes dans ce pays, en raison
même de ses étonnants contrastes et les
transpose sur mes toiles. Je ne fais que
de me laisser aller, il n'y a aucune
retenue comme en Suisse. Lorsque j 'y
vivais je peignais en fonction d'émo-
tions intérieures que j'imaginais, alors
que maintenant elles s'imposent à moi.
Auparavant j'avais l'impression de
peindre des gens, des visages surtout,
vides; un vide qu'on retrouvait dans
mes œuvres. Maintenant, les gens que
je représente sont « pleins », pleins de
reliefs et riches; une richesse qui
comble cet ancien vide. Mon plus grand
trouble intérieur se traduit par une
plus grande variété. » Zaline ajoute que
pour lui, « la toile, le papier sont un

« defouloir » ; peindre est un moyen de
régler la pression de la marmite à va-
peur ».
UN LIVRE SUR DE GRANDS
PEEVTRES

La Catalogne est liée à de grands
noms de la peinture: Picasso, Dali ,
Miro, Tapies... De ce fait, le
foisonnement artistique dans cette
région est assez incroyable et Liliane
Spalinger profite de cette situation
pour tenter d'écrire un livre sur ces
peintres et bien d'autres, dans le but
d'étudier les relations entre ces artistes,
d'analyser les messages que chacun
d'eux délivre, même s'ils s'expriment
de façon différente. A l'inverse d'une
démarche critique, elle ne se prononce
pas sur l'œuvre du peintre mais tente
de fournir les clés du langage de la
compréhension des toiles de ces
artistes; pour que finalement, elles
deviennent accessibles à chacun.
ET L'AVENIR

Pierre Spalinger se montre assez
optimiste quant à la suite de ce qu'il
qualifie « d'aventure sans lendemain »,
dans laquelle il emmène sa famille.
« Ce séjour en Espagne m'a permis de
poser des jalons et je continuerai à
prendre des contacts durant ces
prochains mois. Certains débouchés se
préparent. » Lentement bien sûr. Mais
du fait qu'il réside en Espagne, davan-
tage de galeries suisses s'intéressent
déjà à son œuvre. D'ici une année,
Zaline souhaite se rendre dans d'autres
pays tout en conservant avec l'Espagne
et la Suisse des liens étroits, car esti-
me-t-il, pour un peintre, la mobilité est
essentielle.

Zaline, cet artiste loclois, mériterait à
plus d'un titre de réussir après s'être
courageusement lancé sur des chemins
aussi difficiles que sont ceux de la
création artistique et plus particulière-
ment de la peinture.

Jean-Claude PERRIN

JEUDI 27 DECEMBRE
Décès

Girard Raoul-Aimé, né en 1915,
époux de Josiane Yvonne née Plattet.

VENDREDI 28 DECEMBRE
Promesses de mariage

Nussbaumer Roger Michel et Winkler
Patricia Catherine.

Deux jeunes Loclois parcourront l'Afrique en bus
Pour un voyage d'une année

Alain Golay, 23 ans, domicilié au Centenaire et Claude-Alain Baumberger,
25 ans, du Locle également, sont deux très bons copains de vieille date. Le
premier est carrossier et le second micro-mécanicien. Ensemble, ils vont
réaliser un vieux rêve : partir. Voilà près de deux ans qu'a pris naissance
leur projet définitif. Depuis, ils ont beaucoup travaillé autour de leur véhi-
cule, un bus Fiat ; ils ont économisé ; ils ont accompli de très nombreuses
démarches administratives ; ils se sont fait vacciner... huit fois ! Ils sont
enfin prêts et si tout se déroule selon leurs prévisions, ils prendront la
route dimanche. Cap : l'Afrique. Leur voyage qui les mènera jusqu'au

Nigeria durera une année.

à 40.000 francs: somme que les deux
Loclois ont réunie patiemment en éco-
nomisant durant de nombreux mois.

Dimanche sera donc le jour du
départ. Après l'Espagne, Alain et
Claude-Alain traverseront la Grande
Bleue pour se rendre à Ceuta. De là, ils
piqueront sur le Sud pour se rendre en
Mauritanie puis au Sénégal. Ensuite, ils
passeront dans les pays suivants: Mali,
Haute-Volta, Côte-d'Ivoire, Ghana ,
Togo, Dahomey, Nigeria et Cameroun.
Ils ne se rendront pas dans d'autres
pays de crainte d'avoir des ennuis, en
raison de la déstabilisation politique de
plusieurs Etats. Ils reviendront par le
Nigeria, le Niger, escomptent traverser
le Sahara algérien et passeront par la
Tunisie ou le Maroc. Us seront de
retour, si tout se déroule comme prévu,
d'ici une année, ayant ainsi accompli
une boucle de 35.000 kilomètres
environ, dont une grande partie sera
composée de pistes.

Alain et Claude-Alain partageaient
déjà la même passion, la moto. Le
second a même pris part à des com-
pétitions. Mais ils ont vendu leurs
engins pour acheter ce bus qui devra
leur permettre de parcourir quelque
35.000 kilomètres.

Partir, c'est vite dit. Mais pour qui
veut envisager un tel voyage, avec bien
entendu l'espoir du retour à la clé, le
départ se prépare, et soigneusement.

Ces deux jeunes Loclois ne comptent
déjà plus les centaines d'heures qu'ils
ont dû consacrer pour la réalisation de
leur entreprise. Car, prudents, ils se
sont soigneusement préparés.

D'abord leur bus: ils l'ont complè-
tement révisé. Son compteur indique
78.000 kilomètres, mais après toutes les
heures passées autour du véhicule, il
est comme neuf.

AMÉNAGEMENT DU BUS
Travaillant toujours ensemble, Alain

et Claude-Alain ont totalement révisé
la carrosserie, le moteur, toutes les
parties mécaniques, le châssis, qu'ils
ont muni d'équipements spéciaux:
protège-carter, protège-moteur etc..

Ensuite, ils ont aménagé l'intérieur
de ce bus afin de lui donner un style
caravane. A part le bloc cuisine, com-
prenant notamment un réchaud et un
réfrigérateur, ils ont installé des cou-
chettes sous lesquelles ont été placées
des caisses permettant de ranger
l'important matériel qu'ils emportent.

Les deux futurs globe-trotters devant leur bus aménagé. A gauche, Alain
Golay, avec à ses côtés, Claude-Alain Baumberger.

Pour procéder de manière judicieuse
à toutes ces transformations et autres
améliorations, les deux Loclois ont pris
les avis de personnes qui avaient déjà
accompli de tels périples. Par ailleurs,
ils se sont rendus à Genève, Lausanne
ou Zurich afin de voir de quelle
manière sont aménagés les bus safaris.

Us emporteront également plusieurs
pièces de rechange importantes qui se-
ront disposées sur la vaste galerie fixée
sur le toit de leur véhicule.

COUT DE L'OPÉRATION:
40.000 FRANCS

Outre deux roues de rechange, les
deux copains ont prévu une réserve de
cent litres d'eau et de 60 litres d'es-
sence.

Bien sûr, il leur est impossible de se
souvenir exactement du nombre
d'heures qu'ils ont passé pour préparer
leur bus. Celui-ci, en tous les cas, les a
retenus toutes leurs vacances, durant
de nombreux week-ends et souvent
aussi le soir après le travail. Il faut
préciser qu'Alain Golay travaillait à la
Carrosserie Oes. Son patron, M. Oes a
largement facilité la tâche des deux
futurs globe-trotters en les autorisant à
travailler autour de leur véhicule dans
ses ateliers.

Pour les amateurs qu'une telle expé-
rience intéresserait, il faut encore pré-
ciser que le coût de cette opération,
achat du bus, assurances, argent pour
le voyage, cautions, frais divers, revient

A LA DÉCOUVERTE
DES ANIMAUX D'AFRIQUE

Tous les deux ont déjà quitté leur
emploi depuis quelque temps afin de se
consacrer uniquement aux derniers
préparatifs. Les démarches administra-
tives pour les visas et passeports ont
été nombreuses; d'autant plus que tous
deux ont encore rendu leurs affaires
militaires. Tout cela est maintenant
derrière et Alain et Claude-Alain ne
rêvent plus que du moment du départ.
Us ont soigneusement étudié leur
itinéraire et se sont documentés le plus
possible sur les pays qulils traverseront
afin d'en visiter les sites les plus
intéressants. Car une année, finalement
c'est même court pour un tel voyage et
ils ne pourront pas tout voir. « Il y a
tellement longtemps qu'on avait envie
de voyager... Ça nous fera un sacré
changement, nous a dit Alain, et puis
au moins on sera au soleil ».

Ce que ces deux Loclois se
réjouissent surtout de découvrir, ce
sont les réserves et parcs où vivent les
animaux d'Afrique. Ils se sont
d'ailleurs équipés d'un important
matériel photographique afin de fixer
leurs souvenirs sur la pellicule. Bon
voyage... Jean-Claude PERRIN

La pluie et la fraiseuse
font disparaître la neige

Après les abondantes chutes de ces derniers jours

Les abondantes chutes de neige de
ces derniers j ours ont contraint les em-
ployés des Travaux publics de la ville
du Locle à déployer d'importants
moyens afin de débarrasser les chaus-
sées et surtout les trottoirs de l'épaisse
couche qui la recouvrait.

C'est ainsi qu'à l'aide d'une fraiseuse,
les trottoirs des principaux axes de la
ville ont été dégagés, la matière
blanche étant transportée par cinq à
six camions (dont trois appartiennent à
des entreprises privées) au Col-des-Ro-
ches, et déversée dans le trou de La
Rançonnière.

Durant les fêtes de fin d'année,
même le 31 décembre et le 1er janvier,
les employés des TP ont passé le
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chasse-neige dans les rues, chaque
matin aux premières heures.

L'épaisseur du blanc manteau qui re-
couvre les Montagnes neuchâteloises
est d'environ 60 centimètres, et l'on
avait plus vu de pareils tas de neige
dans les rues du Locle, certainement
depuis le mois de février 1978. Toute-
fois, il faut remonter plus loin encore
pour découvrir d'aussi fortes chutes de
neige aux environs de Nouvel-An.

Malheureusement, la pluie d'hier n'a
rien arrangé, et les routes deviennent
passablement dangereuses. Cette situa-
tion est regrettable pour les sportifs,
surtout à la veille de ce week-end.

(texte et photo jcp)

Casino: samedi, 17 h., 20 h. 30, diman-
che, 14 h. 30, 17 h., 20 h. 30, L'in-
croyable Hulk.

Le Perroquet : bar-dancing.
Le Dragon d'or: bar-dancing.
Pharmacie d'office: Breguet, samedi

ju squ'à 21 h., dimanche et lundi, de
10 h. à 12 h. et de 18 h. à 19 h. En-
suite le No 117 renseignera.

Permanence médicale: en l'absence du
médecin traitant, tél. No 117 ou
service d'urgence de l'hôpital, tél.
(039) 31 52 52.

Permanence dentaire: tél. No 117 ren-
seignera.

Planning familial: téL 23 56 56.
Consultations conjugales: (038) 24 76 80.
Service aide-familiale: tél. 3141 44

(heures repas) ou 31 49 70.

«p

Q EU E53H El EU ÏEÏÏSM I FewHedÂvtsdesMontagnes 1HMS5 M EU fHfflSS 1



/^5 \̂ Prêt-à-porter PATINOIRE DES MéLèZES CE SOIR à 20 h.

V x̂SSÏÏ 
LA 

CHAUX-DE-FONDS - LANGNAU
(M JËT^MQ

/) 
Avenue Léopold-Robert 

38 
Location: Girard Tabacs; Tabatière 

du 
Théâtre; Bar Le 

Rallye; Buvette 
de la 

Patinoire; Tabacs des Forges; Naville Tabacs, rue Fritz-
m ŷjfyj y&Z ?/ * Courvoisier 2; Bourquin Tabacs, rue de la Balance 14

^~2»Z_. &YITIOTICQ Prix des places: enfants Fr. 3.—; étudiants et AVS Fr. 6.—; pourtour adulte Fr. 8.—; gradin adulte Fr. 10.—; tribune assise Fr. 16.—

/T1 /fi 

PUBLICITÉ ACTIVE,
S COMMERCE ACCRU!

| AVIS DE TIR
Des tirs avec munitions de combat auront lieu aux dates et lieux suivants :

Zone dangereuse (zone des positions - zone des buts -
routes barrées)

Jour Heures — 
Place de tir/ Délimitation de la zone

zone des positions selon CN 1:50 000, feuille 231, 232

10.1.80 1400-1700 Les Pradières Les Petites Pradières - Pt 1430 - Gran-
11.1.80 0900-1600 des Pradières-Dessus - Crêt de Courti -

Pt 1306
16.1.80 0800-2200 Les Pradières Les Petites Pradières - Pt 1430 (* Pt
17.1.80 0800-1800 1414 lors des tirs avec lance-mines) -
18.1.80 0800-1200 Mont Racine (exclu) - La Motte (ex-
21.1.80 1300-1800 clue) - la lisière de forêt à l'Est du Mt
22.1.80 0800-2200 Racine jusqu'aux Petites Pradières
23.1.80* 0800-1800 Troupes: 10.-18.1.80 bat fus 22
24.1.80* 0800-2200 21.-25.1.80 ESO inf 2
25.1.80* 0800-1200
16.1.80 0800-2200 Grande/Petite Mont Racine - Pt 1277 - Pt 1336,4 -
17.1.80 0800-1800 Sagneules Grand Cœurie - Cucheroud Dessus -

" 18.1.80 0800-1200 . Pt 1401
• 21.1.80 0800-1800 X

22.1.80 0800-1800 Les Neigeux Pente Sud - Ouest de Les Neigeux - Pt
23.1.80 0800-1800 1414 - Pt 1430 - Les Rochers Bruns
24.1.80 0800-1800
25.1.80 0800-1400

' Troupe: bat fus 22

Armes: d'infanterie (* = tir avec lance-mines)

Tirs art et Im: Elévation maximale de la trajectoire 2500 m s/mer

Pour les détails, consulter les avis de tir
affichés dans les communes et à proximité
de la zone dangereuse.

Poste de destruction des ratés : Cp GF 2, Neuchâtel
Tél. 038 24 43 OO
Demandes concernant les tirs jusqu'au 9.1.80 Tf 032 25 99 91; dès le 10.1.80 Tf 038
53 47 18
Lieu et date: Fribourg, 10.12.79

Le commandement : Office de coordination 1

NOUS CHERCHONS

auxiliaire offset
ayant si possible quelques années de pratique.

JEUNE HOMME alerte et d'initiative pourrait
être formé.

Entrée tout de suite ou à convenir.

Offres à présenter à la direction technique de:
IMPRIMERIE COURVOISIER - Journal «L'Impartial» S. A., Neuve 14.

/*"" un lien entre les hommes

La Direction des Postes
de Neuchâtel
engage 'pour Tété 1980 des jeunes gens pour un apprentissage de

fonctionnaire postal
en uniforme
Avantages:
— emploi stable et varié dans les services de distribution et d'expédition
— apprentissage d'une année
— salaire intéressant dès le début

Exigences:
— avoir 16 ans dans l'année d'admission (32 ans maximum)
— posséder une bonne instruction
— jouir d'une excellente réputation et être en bonne santé

Délai d'inscription: 31 janvier 1980.

H « MM wm M «¦ ¦* •¦ m ¦« Ml «M Ml ¦« Mi Ml Ml M| Ml Ml Mi Ml MT MB Ml .

Vous recevrez notre documentation en adressant le présent coupon à la
Direction des postes, division du personnel
2001 Neuchâtel. Tél. (038) 22 16 14.

Nom et prénom: 

Année de naissance:

Rue: 

No postal/Localité:

mÊMMMMWPTT)
un lien entre les hommes y

Durs d'oreilles !
Celui qui n'entend pas bien éprouve un malaise lorsqu'il est en
société.-Avec de bons appareils acoustiques, huit durs d'oreilles
sur dix recouvrent la joie d'entendre. Un grand nombre de diffé-
rents appareils vous est offert et il s'agit de faire un choix judicieux,
car n'importe quel appareil ne convient pas à la correction de la
surdité.

Le degré de votre surdité sera soigneusement déterminé. Les résul-
tats objectifs donnés par ces appareils spéciaux sont la base de
toute la conscience professionnelle que nous mettons dans nos
consultations. Nous ne conseillons l'achat d'un appareil acoustique
que si la correction de l'ouïe se révèle nécessaire. Nos spécialistes
vous conseilleront sans engagement.

MICRO-ELECTRIC S. A. - LAUSANNE - Place Saint-François 2

Nous vous invitons à assister à notre démonstration gratuite

; MARDI 8 JANVIER, de 14 heures à 18 heures chez

M. Dr P.-Â. Nussbaumer
Pharmacie Centrale

La Chaux-de-Fonds, 57, avenue Léopold-Robert, tél. (039) 22 11 33,
où vous pourrez essayer les appareils les plus perfectionnés.

Fournisseur de l'assurance invalidité et de l'AVS
Nous vous aidons volontiers à remplir les formules.

W Un abonnement à «L'Impartial - Feuille d'Avis des Montagnes » *V1
iV vous assure un service d' information constant "W

pibor *
Fabrique d'assortiments pour boîtes de montres
CH 2855 GLOVELIER (Switzerland)

Tél. (066) 56 7865 - Télex 34 560

EMBAUCHE tout de suite ou pour date à convenir,

secrétaire trilingue
(français, anglais, allemand) pour assumer la res-
ponsabilité du secrétariat export.

-
Ecrire ou téléphoner pour fixer un rendez-vous (à
partir du 7 janvier 1980) au (066) 56 78 65.

pf ^ '  î
SUBARU.

Sans concurrence!

1600 Sedan '4WD De Luxe, Fr. 14'990.-

1600 Station 4WD De Luxe, Fr. 15790.-

Traction avant et traction sur les
4 roues

+ suspension à roues indépendantes
à l'AV et l'AR

+ moteur en aluminium 1600 cm3,
71 CV-DIN/52 kW

+ consommation 8-9 litres/100 km
essence normale (traction avant)

SUBARU.
Technique de pointe du Japon.

Plus de 140 agents officiels SUBARU
dans toute la Suisse

Importateur et agence générale:
Streag AG

5745 Safenwil, Téléphone 062-67 9411

SUBARLT
Distributeur officiel:

AUTO CENTRE
EMILE FREY S. A.

Fritz-Courvoisier 66 - Tél. (039) 23 13 62
2300 La Chaux-de-Fonds

PRECIMED 11 1=^
CH-2400 Le Locle

PRECIMED S. A., fabricant de stimulateurs cardiaques. Le Locle,

désire engager

ingénieur ETS en électronique
ingénieur ETS en micromécanique
technicien en électronique
électronicien ou mécanicien -
électronicien CFC

•JX^WJS - .¦ ¦ - i ' - ¦

Plusieurs postes sont en effet à repourvoir au sein de cette entreprise
jeune et dynamique, en particulier au sein de son équipe de recherche
électronique (conception des circuits de stimulateurs cardiaques), de
son laboratoire de fiabilité et à la tête de son unité de tests et d'assem-
blage de circuits intégrés CMOS.

Faire offre manuscrite, avec photo, à Precimed S.A., Tourelles 17, 2400
Le Locle.



Spectaculaire dynamisme des
grands établisseurs et des groupes
• SUITE DE LA PAGE 3

CADRANS: TROIS CATÉGORIES
Dans ce secteur d'activité il va sans

dire que l'or risque également d'avoir
une influence sur les décisions de la
clientèle quant à l'avancement des
commandes. Toutefois dans la gamme
supérieure de produits cela ne va pas
trop mal.

Le ciel semble un peu moins serein
dans les catégories du milieu de la
pyramide et l'on parle alors carrément
de tassement pour les bas de gamme.
Sur le plan des achats en Extrême-
Orient qui affectent notamment ce
segment de marché on prévoit leur
poursuite, quand ce n'est pas leur
intensification !

AIGUILLES:
QUE VA-T-IL SE PASSER ?

Les rentrées de commandes ont été
assez mauvaises en fin d'année. Chutes
de chiffre d'affaires en novembre déjà.
Pour beaucoup de fabricants groupés
ou indépendants on a terminé 1979
dans de moins bonnes conditions que
1978 déjà pas très favorable... Jusqu'en
octobre en général la situation
paraissait bonne, et il semblait que l'on
« allait faire le joint »... Espoir déçu
aujourd'hui.

Il s'agit toutefois de tenir compte que
le fabricant d'aiguilles se trouve tout
au bout de la chaîne de production.
Etant donné que l'on estime chez
beaucoup de fabricants de montres que
1980 se présente sous les meilleurs
auspices, on suppose qu'un paquet de
commandes arriveront toutes à la fois.
Du point de vue perspectives, on ne
peut pas dire grand chose pour le
moment...

HABILLEMENT DE LA MONTRE
EN GENERAL: RENTABILITÉ
DIFFICILE

Partout l'on remarque que le
chablonnage bat son plein. Pour ne pas
insister sur l'exportation de mouve-
ments nus. Autant de commandes
perdues pour la Suisse et évidemment
gagnées par d'autres. Sans compter les
importations de boîtes, de cadrans,
d'aiguilles, de couronnes de remontoir,
de barettes et de bracelets...

En bref , les fabricants de chez nous
sont équipés pour compenser ces
diminutions par la vente à l'étranger.

- Plus >ou moins bien selonra les
entreprises. Mais de toutes façons les
exportations ne suffisent pas à combler
intégralement un trou qui reste béant.
Ceci pour l'aspect commercial des cho-
ses.

L'aspect le plus frappant est que
l'ensemble des entreprises suisses de
l'habillement de la montre signalent
qu'elles ont une peine, parfois énorme,
à rentabiliser et à éviter des pertes en
raison de l'augmentation générale des
charges qui ne peuvent pas être
répercutées sur les prix de vente. On
parle de la récente compensation du
renchérissement au sein du patronat,
mais on chiffre aussi le coût des
matières premières de fabrication, ou
auxiliaires comme le mazout. Et il est
stupéfiant de voir comment s'alignent
rapidement les zéros derrière les
nombres. Ce qui laisse prévoir qu'un
certain nombre de petites entreprises
auront de sérieux problèmes sur le plan
financier. En attendant on travaille, on
se défend. L'année 1979 a été jalonnée
de fermetures d'ateliers ou d'usines.
Certaines ont disparu sans bruit. Il est
à peu près certain que 1980 apportera
son lot de disparitions de postes de
travail et d'entreprises.

PIECES COMPOSANTES
Il y a des gens décidés à se battre

dans tous les secteurs ci-dessus. Ils
sont même en majorité. Sans parler des
entreprises actives dans les pièces
composantes « fonctionnelles » où il y a
passablement de travail (la progression
des exportations de chablons mécani-
ques et électroniques influençant sans
aucun doute la situation chez les
fabricants de parties constitutives du
mouvement). L'optimisme règne aussi
en général, modéré surtout, enthousias-
te parfois, chez les fabricants de
montres.

MANUFACTURES
Ne parlons pas des grands groupes :

côté manufactures, on ne lutte pas
seulement pour la survie, mais pour le
développement. Stratégies et acteurs
sont en place pour améliorer la qualité
des performances, les capacités
compétitives des entreprises et des
produits qu'elles offrent. Sans aborder
certains services, comme le chronomé-
trage sportif par exemple, où un effort
particulier a été fourni par les maisons
intéressées au « Swiss Timing » au
bénéfice du bon renom de la montre
suisse en général.

QUALITÉ, CRÉATIVITÉ,
DIALOGUE

La qualité exceptionnelle, la
créativité : mots clés pour 1980 dans la
bouche des fabricants de montres
portant des marques de pointe. Le
dialogue, dont faisait état le directeur
général de la Fédération Horlogère
suisse, M. René Retornaz, paraît lui
aussi entré dans les mœurs des
entrepreneurs dynamiques. Quelques
remarques récoltées à ces sujets au
début de cette année :

© Dans la mesure où l'on avait
calqué sur le passé l'application, la
production, les méthodes de vente de
produits nouveaux, on a peut-être
manqué d'imagination au départ.
Maintenant nous utilisons à fond les
possibilités qui nous sont offertes...
Nous sommes arrivés à une certaine
maîtrise grâce à des contacts rappro-
chés avec l'ASUAG. En face l'un de
l'autre nous accordons mieux nos
techniques respectives. Il s'agit
d'utiliser l'instrument forgé pour nous
et à notre disposition...

#> C'est à nous, industriels, à
imaginer comment construire notre
avenir de manière dynamique à travers
formes et formules proposées ; il nous
faut conserver notre infanterie : garder
nos unités d'établisseurs et notre
industrie de masse. Ne serait-ce que
pour financer les recherches et le
développement. On nous offre des
technologies et des produits nouveaux :
il doit en sortir quelque chose à l'autre
bout I

w Pour le printemps c'est un
immense renouveau qui se prépare chez
nous et l'enthousiasme dans la vente
est extraordinaire !
• Les maisons dynamiques actuelle-

ment ont beaucoup de travail. Plus
qu'elle ne peuvent en faire. Cela ne
ressort peut-être pas encore des
statistiques de la FH, mais c'est
ainsi !
• On m'a critiqué parce que j'étais

trop optimiste : voyez mes chiffres...
©> Qualité de travail, technologie,

notre présence a été de haute tenue... Il
faut parler au public de ceux qui n'ont
pas sabré le métier à Marin, à
Fontainemelon, chez Eta à Granges...
Les produits mis à la disposition des
établisseurs qui sortent des montres de
qualité impeccable où rien n'est laissé
au hasard : ce sont des entreprises qui
tournent...
• Nous avions perdu un important

marché à cause de Hong Kong. Il nous
restait des miettes, importantes peut-
être, mais des miettes. Aujourd'hui,
après plusieurs années de combats, de
lassitudes, mais de persévérance dans
notre qualité nos clients sont
revenus !

Quels commentaires ajouter a cela : il
y a des techniques, des investissements,
des hommes, la foi... Des difficultés
certes, mais une énergie énorme
Avouons que ces remarques sont
rassurantes, même si elles contrastent
étrangement avec des chiffres
d'exportation en diminution globale-
ment et des appréciations pour 1980 qui
vont de la stagnation à une progression
modérée, et procèdent d'un optimisme
prudent dans un contexte international
déjà peu dynamique et offrant des
prévisions assombries aussi bien au
niveau politique qu'au plan économi-
que. Il est vrai que même en travaillant
au jour le jour, aucune défaillance n'est
permise. Aussi, ceux qui baissent les
bras, oublions-les !

R. Ca.

Circulation fluide dans le canton
La Vue-des-Alpes : retour au salage

Malgré les fortes chutes de neige enregistrées du-
rant la semaine jusqu'à jeudi soir, la circulation est
restée fluide dans le canton. Aucune interruption n'a été
déplorée et les services publics, fortement équipés, ont
pu faire face en permanence aux rigueurs hivernales.
Le rapport de situation fourni hier après-midi par les
équipes de déblayage à l'intention du Département des
travaux publics montrait notamment que les axes prin-
cipaux, et spécialement La Vue-des-Alpes, étaient «ter-
rain », c'est-à-dire quasiment dégagés de foute neige.
Durant cette période, les 435 km. du réseau routier can-
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tonal ont pu être maintenus en état de circulation conve-
nable. Comme à l'habitude, les efforts ont porté parti-
culièrement sur les 16 km. d'autoroute N5, sur la T20
et la T 10. Contrairement à la politique adoptée l'an
dernier, les Ponts et Chaussées ont quand même recouru
au salage durant la nuit sur ces deux dernières liaisons
lorsque le verglas commençait à se manifester. De
même, les deux rampes de la T 20 ont été régulièrement
sablées à la satisfaction des automobilistes, après les
passages des chasse-neige.

(photos Bernard)

Les trois cachets dessinés par le peintre Dubois-Minelle. Tl est probable que celui situé ou centre sera choisi prochainement
(photo Impar-Charrère)

Lors d'une récente exposition, la
Société philatéllque du Val-de-Travers
qui a son siège à Fleurier présentait
trois oblitérations postales dues à la
plume du peintre fleurisan , Dubois-Mi-
nelle. L'un de ces trois dessins sera
utilisé pour graver un tampon postal
qui pourrait être mis en service dès le
début de l'été; ceci en accord avec la
direction des PTT. Le thème choisi est
« Fleurier - village des fleurs»; une
prochaine assemblée de la Société
philatéllque devrait permettre de
savoir quel sera le dessin qu'on choisira
pour confectionner le nouveau cachet
postal.

Pourquoi parler des fleurs en pré-
sentant le plus gros bourg du Vallon
sur des enveloppes ? Une légende
tenace voudrait que le village tire son
nom du mot fleurs. C'est très poétique
mais assez peu probable. La première
mention se trouve dans un acte en latin
daté de 1284, le nom du bourg est alors
Flurie. Puis, un acte de 1345 l'ortho-
graphie Fleuries. Trente-cinq ans plus
tard, en 1380, il est devenu Florys.
Enfin, un document de 1537 en fait
Fleurier; dès lors on s'en tient à cette
appellation. Quartier - La - Tente, dans

sa remarquable monographie sur le
Val-de-Travers donne différentes
explications de l'origine du nom de la
localité. Celle ayant comme naissance
les fleurs est très charmante. Trois
rivières traversant le village, à la belle
saison les berges de ce cours d'eau
étaient décorées par d'innombrables
fleurs, d'où l'origine du nom Fleurier.

Faute de documents historiques très
précis, il est bien difficile de se faire
une opinion à ce sujet. Saluons toute-
fois avec plaisir l'initiative de la So-
ciété de philatélie qui va doter le
bureau postal d'un cacher attrayant qui
ne manquera pas d'intéresser les col-
lectionneurs dès sa première mise en
circulation, (jjc)

Bientôt une nouvelle oblitération à Fleurier ?
FRAVERg VA WE RS

Mme Cosette Leidi, licenciée en
psychologie et en sociologie de
l'Université de Lausanne vient de
prendre ses nouvelles fonctions au
bureau de Fleurier de l'Office régional
d'orientation scolaire et professionnelle.

Mme Leidi est mariée et mère de
famille; elle a collaboré pendant
quelques mois avec son prédécesseur
fleurisan, M. Hugo Amiet, afin d'assu-
rer la continuité de ce service très
apprécié.

Ce dernier s'est chargé de cette
fonction durant 22 ans. Dès 1957, il fut
appelle à remplir le rôle de conseiller de
professions pour une partie du Vallon,

l'autre étant confiée à M. Fernand Vau-
cher de Travers. En 1968, un poste
complet et unique fut créé au Val-de-
Travers et confié à M. Amiet qui quitta
ainsi l'enseignement.

Outre ses fonctions d'instituteur et de
conseiller en formation, M. Amiet a dé-
ployé une grande activité sur le plan
culture, en présidant notamment
l'ancien orchestre « La Symphonie » et
la Commission de la bibliothèque com-
munale, (jjc)

Nouveau titulaire à l'orientation professionnelle

Neuchâtel
Jazzland : samedi, Willie Mabon.
Musée d'histoire naturelle: fermé.
Pharmacie d'office: jusqu'à 23 heures,

Coopérative, Grand-Rue.
Ensuite, tél. 25 10 17.

SOS alcoolisme: tél. (038) 33 18 90 -
61 31 81.

La Main-Tendue: tél. 143.
CINEMAS
Apollo: 15 h., 20 h. 30, Cul et chemise;

17 h. 30, Le petit baigneur.
Arcades: 15 h., 20 h. 30, Le livre de la

jungle; 17 h. 15, Le bois de bouleau.
Bio: 15 h., 17 h. 30, 20 h. 45, Manhattan.
Palace: 14 h. 30, 16 h. 45, 18 h. 45, 20 h.

45, La gueule de l'autre.
Rex. 15 h., 17 h. 30, 20 h. 45, La déro-

bade.
Studio: 15 h., 21 h., Courage, fuyons !

Val-de-Travers
Couvet, Colisée: samedi, 20 h. 30, La

dérobade. Dimanche, 14 h. 30, 17 h.,
20 h. 30, C'est dingue, mais on y
va... !

Métiers, Musée rég., Musée Rousseau,
samedi, 14-17 h.

Fleurier: Le Rancho, dancing.
Hôpital de Fleurier: tél. 6110 81.
Hôpital et maternité de Couvet: tél.

63 25 25.
Ambulance: tél. (038) 61 12 00 et 61 13 28
Main-Tendue: tél. 143, 20" d'attente.
SOS alcoolisme: tél. (038) 33 18 90 et

61 3181.

Police cantonale: tél. 6114 23.
Police (cas urgents) : tél. 117.
Police du feu: tél. 118.
Médecin de service: de samedi midi à

dimanche 22 h., Dr Xkatch, Fleu-
rier, tél. 61 29 60.

Pharmacie de service: de samedi 16 h.
à lundi 8 h., Perrin, Fleurier, tél.
61 13 03, ouverte dimanche de 11 h.
à 12 h.

Centre de secours du Val-de-Travers:
tél. 63 19 45; non-réponse: 63 17 17.

Fleurier, service du feu: tél. 6112 04
ou 118.

Val-de-Ruz
Médecin de service : du samedi 12 h.

lundi 8 h., Dr Tripet, Cernier, tél.
53 39 88.

Pharmacie d'office: par tél., Marti, Cer-
nier, tél. 53 21 72 et 53 30 30, samedi
dès 16 h. et dimanche dès 18 h. 30.
Ouverte dimanche de 10 h. 45 à
12 heures.

Hôpital et maternité; Landeyeux: tél.
53 34 44.

Soins à domicile, samedi 8-9 h., tél.
5315 31.

Ambulance: tél. 53 2133.
SOS alcoolisme: tél. (038) 33 18 90 et

613181.
Les Geneveys-sur-Coffrane , Le Grenier

bar-dancing.

¦ 

Voir autres informations
neuchâteloises en page 19
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Dimanche 6 janvier, de 15 à 21 heures
au Cercle Catholique de Colombier

GRAND LOTO
organisé par les Eclaireuses du Guesclin

Les habitants de Hauterive prient
Saint-Vincent pour qu'il neige...

Le chef-lieu ainsi que les communes
du Littoral neuchâtelois célèbrent la
Fête des vendanges, certaines localités,
pour espacer quelque peu les manifes-
tations, ont créé des Fêtes du vin nou-
veau au printemps.

Hauterive innove, en ce sens qu'elle
mettra à l'honneur, du 19 au 26 janvier,
saint Vincent, le patron des vignerons.
Le jour de saint Vincent, le 22 janvier,
est déjà marqué d'une pierre blanche
dans diverses localités du Mâcon et en
Bourgogne, mais rien n'a été fait en
Suisse jusqu'ici.

Est-il hasardeux de prévoir des
manifestations au mois de janvier, alors
que le froid , le gel et la neige retien-
nent les gens chez eux ? Pour démentir
ce pessimisme, Hauterive a mis sur
pied un progra mme des plus alléchants:
le samedi 19 janvier, la journée
officielle sera vécue par les autorités
cantonales et celles des communes.
Elles procéderont à l'inauguration
d'une exposition consacrée à la vigne et
aux vins ainsi qu'à un cortège avant

d'assister le soir à un spectacle cabaret.
Les participants auront l'occasion, s'ils
le désirent, de loger chez l'habitant.

Le dimanche se dérouleront une
messe et des rencontres sportives en
plein air et en salles. Le jour même de
saint Vincent, le mardi 22 janvier, les
habitants du Littoral prénommés Vin-
cent seront reçus par les autorités
avant de participer à une « rafle aux
saucisses » dans tout le village ef fec-
tuée par les enfants, saucisses qui
seront grillées en début de soirée sur la
place principale.

Pourquoi attend-on la neige ? Parce
que les organisateurs ont prévu, parmi
les multiples manifestations, un
concours de sculptures dans la neige.

La commune tessinoise de Gordola
sera invitée d'honneur et on se promet
déjà de préparer des échanges entre
habitants, écoliers, sociétés.

Saint Vincent: préparez-vous à vivre
des jours merveilleux à Hauterive !
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Nous désirons engager une

opératrice
pour la saisie des données sur en-
codeuse. Préférence ira à une per-
sonne pouvant faire état d'une
expérience pratique.

Toutefois, nous sommes aussi dis-
posés à former une personne pré-
cise, habile et persévérante.

Possibilité d'assumer ultérieure-
ment des responsabilités.

Faire offres écrites à:
Fiduciaire de gestion

f^*fl et d'informatique S.A.
I f i â t  j  Av. Léopold-Robert 67
I !¦ I 2300 La Chaux-de-Fonds
"Si ' * Tél. (039) 23 63 68
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André BESSON
« Les Auvernois »

Roman
(ÉDITIONS MON VILLAGE - VULLIENS)

Apprendre à traire les vaches avait été aussi
une rude épreuve pour Marie. Elle avait du mal
à se faire à ce travail qui se répétait matin et
soir, au fond de l'étable sombre, dans une
atmosphère nauséeuse et étouffante. A la basse-
cour, les choses s'étaient mieux passées. Quand
au potager, pour la première année, elle se con-
tenterait de cultiver les quelques légumes pré-
cédemment semés par la vieille mère Burdet.
Ce ne serait qu'au printemps suivant que
Pierre bêcherait des carrés supplémentaires et
qu'elle pourrait envisager d'aller vendre sa
production au marché de Mouchard.

Les journées de la jeune femme étaient donc
bien remplies. Elle n'avait guère le temps de
s'ennuyer ni d'éprouver de la nostalgie pour ses
anciennes activités. Seul, son chien Fonfon, qui
l'avait suivie à la ferme, lui rappelait parfois la
vie libre de la forêt. La brave bête regrettait

visiblement le passe. Ses yeux tristes et inter-
rogateurs cherchaient souvent à deviner pour-
quoi sa maîtresse avait abandonné la clairière
et le « bacul » pour cette grosse maison.

Des Siruguey, depuis la noce, Marie n'en en-
tendait plus parler. Il n'y avait rien d'étonnant
à cela. Elle savait qu'avec le retour de la belle
saison les charbonniers s'étaient enfoncés plus
profondément à l'intérieur de la forêt de
Chaux. Ils étaient remontés vers le nord, du
côté de Falletans. Ils y séjourneraient jusqu'à
la fin du mois de novembre, moment où ils re-
viendraient prendre leurs quartiers d'hiver
quelque part entre Chatelay et Chissey.

Pierre Auvernois ne chômait pas non plus.
Levé avant l'aube, il s'occupait d'abord de
l'étable avant de partir aux champs avec son
attelage de bœufs. Il y restait jusqu'au crépus-
cule, se contentant de manger à midi un
quignon de pain et un morceau de lard. Il
abattait l'ouvrage de deux hommes, acharné à
valoriser une terre qui ne lui appartenait pas
mais d'où il espérait pouvoir tirer, en sus de la
part du métayage, un profit supplémentaire qui
lui permettrait, dans quelques années, si tout
allait bien, de devenir son propre maître. La
jeune femme était à la fois émerveillée par
cette force, par ce courage, mais aussi effrayée
par la vie de bagnard que menait son mari.
Jamais, dans la forêt, elle n'avait vu les
hommes travailler avec autant d'acharnement,
quinze heures par jour, jusqu'aux limites de
l'épuisement.

La Marie-des-Bois avait du faire aussi un
autre apprentissage: celui du mépris. Déjà,
avant son mariage, elle avait éprouvé plus
d'une fois la sensation d'appartenir à une autre
race que celle des paysans. A présent, c'était
tous les jours ou presque qu'elle subissait des
vexations. Pierre étant occupé au travail des
champs, chaque matin et chaque soir, elle se
rendait au chalet pour y porter le produit de la
traite quotidienne. Elle transportait les bouilles
sur une petite charrette à bras qu'elle poussait
à travers les rues du village. Sur son passage,
les gens là regardaient avec insolence, certains
proféraient des quolibets qu'elle s'efforçait de
ne pas entendre. Arrivée à la fromagerie,
personne ne l'aidait à décharger les lourds réci-
pients et elle devait patienter plus longtemps
que les autres à la coulée car on ne se gênait
pas pour passer avant elle. Souvent, des plai-
santeries de mauvais goût fusaient:

« — Tu devrais pas mélanger son lait avec le
nôtre, disait-on au fromager. Il va noircir ! »

A l'épicerie où elle achetait quelques provi-
sions, les conversations cessaient dès son arri-
vée mais reprenaient aussitôt après son départ
et elle entendait fuser des rires moqueurs.

Même à la ferme elle n'était pas à l'abri des
mesquines persécutions villageoises. Souvent ,
lorsqu'elle était affairée à sa basse-cour ou
occupée au jardin, des gamins passaient sur le
chemin en criant: « — Sorcière ! Ah ! la sor-
cière !... »

D'autres, encore plus provocateurs, bombar-

daient ses poules à coups de fronde et il lui
arriva même de recevoir une pierre dans le
dos.

Marie garda longtemps pour elle toutes ces
offenses. Elle avait décidé de prendre son mal
en patience en espérant que ses tourmenteurs
se lasseraient. Fourquoi eût-elle mêlé Pierre à
ces histoires qui restaient heureusement dans le
domaine des enfantillages ? Le jeune paysan,
confronté au rude travail des champs, avait
autre chose à faire que de demander, aux gens
de Chissey, réparation pour les vexations qu'ils
faisaient subir à sa femme. Au bout de six se-
maines, celle-ci commençait d'ailleurs à s'habi-
tuer à ce climat désobligeant . Bien qu'elle fût
toujours aussi pauvrement vêtue, elle adoptait
une attitude hautaine vis-à-vis des autres. Par
son silence et sa dignité, elle leur rendait bien
leur mépris.

Cet affrontement aurait pu demeurer long-
temps virtuel si un acte vraiment malveillant
n'était venu démontrer à la Marie-des-Bois à
quel point certains la haïssaient.

Très attaché à sa maîtresse, Fonfon ne la
quittait guère et la suivait dans tous ses dépla-
cements à travers les rues du village. Parfois,
pourtant, il était repris par la nostalgie de la
forêt. Il partait en trottinant faire un tour
jusqu'à la clairière, peut-être avec l'espoir d'y
remener la jeune femme. Mais il ne s'y attar-
dait pas longtemps et revenait, déçu, vers la
ferme.

(A suivre)

LA MARIE-DES-BOIS

dUMIVlCri ÉLECTRICITÉ
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Rue Fritz-Courvoisier 62
.2300 La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 23 82 44-

Achète
monnaie d'argent

JE PAIE
Fr. 0.50 = 1.90
Fr. 1.— = 3.80
Fr. 2.— = 7.60
Fr. 5.— = 11.50

G. FATTORINI
Rigistr. 159, 6340 Baar, tél. (042) 31 32 48

AMITIÉ
Monsieur 58 ans, bonne présentation,
grandeur 1.68 m., goûts simples, désire-
rait rencontrer agréable et gentille dame,
douce et affectueuse entre 50 et 58 ans,
taille svelte ou moyenne, pour rompre
solitude.

MARIAGE éventuel si convenance.
Ecrire sous chiffre AM 144 au bureau
de L'Impartial.

A VENDRE

LAND ROVER
avec planche à neige. Tél. (039) 22 32 37.

Adaptez votre vitesse!

Afin de garantir l'élimination sûre des déchets
radioactifs que le peuple suisse a exigée,
la CEDRA doit procéder à de nombreux forages d'essai.

I En sa qualité d'inspecteur général à l'Agence internationale
H de l'énergie atomique, M. Rudolf Rometsch, président de la

Kf L M S CEDRA (photo), a été responsable du contrôle des combustibles
Wjf -È ¦ J j nucléaires dans plusieurs centaines d'installations atomiques

BHT^ F m I du monde entier.

' $L - . * . KM I J§f ' Société coopérative nationale
Wk ife '̂ K^ÊKK< ? M .- J  pour l'entreposage de déchets radioactifs
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DÉPOSITAIRE pour Le Locle, Les Brenets et environs:

M CARDINAL « Brasserie appert
mM V#*uWll inL/ mSm Tél. (039) 31 40 12
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H.-C. LE LOCLE - H.-C AJ0IE

tt* A' Communal IIP. " ,
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La bonne adresse

Eric ROBERT
TV - RADIO - Hi-Fi - DISQUES
Le Locle - Tél. (039) 3115 14

Annonces Suisses S. A.
«ASSA»

Le Locle:
Rue du Pont 8, tél. (039) 3114 44
La Chaux-de-Fonds:
Av. L.-Robert 31, tél. 039/23 22 14

JEUX DE QUILLES

Café LUX
Conditions intéressantes de loca-
tion des pistes pour sociétés, ami-
cales ou groupements divers.
Le Locle - Tél. (039) 31 26 26

GARAGE DU CRÊT
•A. Privet
Agence: TALBO - SUBARU

Verger 22
Le Locle
Tél. (039) 31 59 33

Auto-école
J.-P. Richard

Jaluse 4
Tél. (039) 31 29 72 !
Le Locle

a -̂ - En toute saison,
ê}&S&% L IMP AETI AL
Pt**̂ Vvotre compagnon !

Abonnez-vous à L'IMPARTIAL

A
PRO

Pour la Vieillesse

COURS DE SKI
DE FOND

chaque VENDREDI APRES-MIDI
à TËTE-DE-RAN

Inscription et assurance obligatoire
Fr. 12.—

Départ du car, place de la gare, à
13 h. 30

Premier rendez-vous
Vendredi 11 janvier

Le No 181 renseigne en cas de
temps incertain

On s'inscrit à l'entrée du car
Les cours sont ouverts

aux personnes de 55 ans et plus
.



NOUVEL IMMEUBLE COMMERCIAL A MOUTBER

On vient de terminer, à la rue du Viaduc, la construction d'un nouvel immeuble
de 4 étages comprenant 2 magasins et 12 appartements et qui englobe un bar-
dancing. Anciennement, on trouvait à cet endroit un magasin Coop qui jouxtait
un immeuble locatif très ancien. Ce dernier a été démoli et fait place aujourd'hui
à un immeube ultra-moderne qui ressemble à un autre grand bâtiment voisin,
celui de l'hôtel Oasis, quant à sa conception du moins. (texte et photo kr)

La légende du Chasserai, ou le châtiment
d'un jeune chasseur inconverti

LA VIE JURASSIENNE

Se rappelle-t-on la légende du
Chasserai, à savoir l'histoire du châ-
timent d'un jeune chasseur inconverti
qui ne voulait pas se rendre au culte le
dimanche ? Pour mieux la comprendre ,
il faut se rapporter au récit qu'en a
fait , il y a un siècle environ, le pasteur
Edouard Besson, de Diesse.

Autrefois habité par les Romains, le
Plateau de Diesse avait été envahi par
les hordes burgondes , chassées elles-
mêmes par les Francs. A cette époque ,
cette région, aujourd'hui si riante, se
caractérisait par son aspect lugubre. En
ef f e t , les montagnes qui l'environnaient
étaient toutes couvertes de ^sombres
sapins et le fond du plateau, terrain
marécageux et tourbeux, était un
véritable repaire pour l'ours, le loup
ordinaire et le loup cervier, le sanglier,
le cerf, le chevreuil, le renard, le lièvre
et une foule d'oiseaux parmi lesquels
se distinguait le coq de bruyère.

« Qu'on ne s'imagine pas, précise le
pasteur Besson, que cette nomem-
clature est faite à bon plaisir, pour
faire venir l'eau à la bouche de nos
chasseurs qui s'exténuent à poursuivre
un malheureux petit lièvre pendant des
journées entières. Dans un arrêt des
Seigneurs de Berne, de l'an 1617 , qui
confirme aux habitants de la montagne
de Diesse la liberté de chasse, selon le
Rollet de leurs franchises de l'an 1352,
nous trouvons tous ces animaux
nommés et déclarés de bonne prise ».

MALÉDICTION !
Or donc, aux alentours de l'an mille,

époque à laquelle le pasteur Besson
situe la légende du Chasserai, des mis-
sionnaires, venus du monastère du
Val-de-Travers, avaient fondé une
congrégation chrétienne. Ayant dédié
leur temple à St-Michel , ils cherchaient
à convertir les Burgondes. En e f fe t , si

ces derniers commençaient a se vouer a
l'agriculture, ils lui préféraient encore
la chasse, la rapine et la guerre...
quand , adorant des faux dieux, ils ne
leur sacrifiaient pas des victimes
humaines.

« Si le Montizel (mont de la tuerie),
signale le pasteur Besson, pouvait nous
raconter combien de sang humain il a
bu, nous ne nous étonnerions pas de la
répugnance que la population éprouv e
aujourd' hui encore à passer de nuit à
cet endroit ».

On imagine, dès lors, le déchirement
d'un pieux ermite, retiré dans la
montagne, quand , le jour du dimanche
de Pâques, il entendit soudainement les
hurlements d'une meute qui poursui-
vait sa proie alors que, répondant à
l'appel de la cloche de l'église, il se
rendait au culte.

« Quel chasseur inconverti, se dit-il,
profane ainsi le jour du Seigneur ? » Il
ne tarda pas à reconnaître le f i ls  de la
veuve d'un chef burgonde dont le corps
avait été déchiré par la gr i f f e  d'un
ours. Or, ce jeune homme, pour le
grand deuil de sa mère dont il était le
seul f i ls , grand, fort et maniant les
armes avec adresse, était, comme son
père, grand amateur de chasse.

— Jusqu'à quand, mon fi ls ,
persévéreras-tu dans ton endurcisse-
ment, lui dit l'ermite. Ecoute le son de
la cloche; elle t'invite aussi à déposer
les armes pour entendre la parole de
Dieu.

— Tu me casses la tête avec tes
prêches, rétorqua le jeune homme. A
toi, aux vieux comme toi, aux lâches,
aux idiots, aux vieilles femmes les lita-
nies ! A moi les montagnes, les forêts ,
les concerts des chiens qui hurlent, la
joie de plonger mon épieu dans le cœur
de la bête fauve ou de l'ours !

Ah 1 s'exclama l'ermite, que ne puis-
je épargner à ta mère les douleurs que
tu lui prépares...

— Malédiction sur toi, vieillard im-
portun, cria l'insensé dans sa rage. Tu
m'as fait perdre la piste de l'animal que
[ J V I  Liw fc, I.J m t (i^cfto^ uu.ii>i, GUI / t fc yt .  j .  u.
m'as fait perdre la piste de l'animal que
je  poursuis.

Et, d'un pied assuré, il repartit dans
la montagne tandis que l'ermite im-
plorait le Seigneur de ne pas punir
l'imprudent.

Mais le jeune homme ne revint
jamais.

« Fut-il précipité, se demande le
pasteur Besson, dans le gouffre inson-
dable du Chasserai qu'on appelle la
Baume, ou fut-il la proie des ours alors
si communs dans la contrée ? C'est ce
qu'on n'a jamais Tsu'rMais ce que l'on
sait, c'est que de temps en temps et à la
même époque de l'année, le monta-
gnard attardé, qui parcourt de nuit les
forêts du Chasserai, entend avec effroi ,
dans les airs, une meute acharnée
poursuivre sa proie, avec des hurle-
ments et une rapidité vertigineuse. Elle
est suivie à distance du chasseur
maudit qui excite ses chiens par ce cri
lugubre: Hou, hou, hou, tia, tia, tia ».

Telle est la légende du Chasserai, qui
daterait donc d'une dizaine de siècles et
qui, à la lumière d'un texte écrit il y a
une centaine d'années, prend plus de
relief encore, (cps)

Bulletin
d'enneigement

Les Breuleux, 60-80 cm., les
installations fonctionnent.

Les Bugnenets, 40-80 cm., les
installations fonctionnent.

Develier, 40 cm., les installations
fonctionnent également le soir.

Les Genevez, 50-70 cm., fonct.
La Golatte, se renseigner au (032)

92.16.94.
Grandval, 60-80 cm., les installations

devraient fonctionner dimanche. Le
petit téléski fonctionne normalement.

Mont-Soleil, lm., fonct.
Montvoie, 60 cm., fonct.
Nods-Chasseral, 50 cm.-lm., fonct.
Les Orvales, 50 cm., fonct.
Plagne, se renseigner au (032)

58.14.44.
Prés d'Orvin, 60-120 cm., fonct.

également le soir.
Romont 50-60 cm. fonct.
Les Savagnières, 1 m., fonct.
Sous-le-Mont-Tavannes, 50 cm.,

fonct.
Tramelan-Lumini 50-80 cm., fonct.

(piste éclairée).
Tramelan, 50-80 cm., fonct.
Les pistes de ski nordiques et de

randonnée sont ouvertes et les
conditions sont excellentes.

Importantes innovations au Service
social des Franches-Montagnes

L'année 1980 apportera d'importantes
innovations sur le plan social dans le
district des Franches-Montagnes.

Le 1er j anvier, la nouvelle puéricul-
trice du Service social a commencé son
activité. Elle recevra chaque mercredi
après-midi, à l'Hôpital de Saignelégier,
les mamans qui le désirent et leurs
bébés. D'autre part, sur demande, elle
pourra rendre visite aux familles qui
feront appel à ses services. Les rendez-
vous peuvent être pris les lundi, jeudi
et vendredi après-midi de 14 à 15
heures, au numéro de téléphone de
l'hôpital (039 51. 13. 01). La téléphoniste
de l'établissement branchera les inté-
ressés sur la puéricultrice. Le Service

social pense ainsi repondre aux besoins
de nombreuses mères de famille des
Franches-Montagnes.

Le nouvel assistant social, M. Jean-
Marc Veya entrera en fonction le 1er
avril prochain. Il sera secondé dans ses
tâches administratives par M. Frédéric
Boichat du Noirmont qui prendra son
service le 1er mai prochain.

Rappelons qu'à ce jour, 14 communes
du district ont adhéré au Service social,
ce qui représente plus du nonante pour
cent de la population des Franches-
Montagnes, (ax)

On manque d'avocats dans le district de Moutier
Le district de Moutier, le plus im-

portant district du Jura bernois,
manque d'avocats et notaires. En effet ,
alors qu'à Delémont et Porrentruy ils
sont très nombreux, à Moutier on peut
dire qu'il y aurait encore de la place
pour qu'un ou deux jeunes s'éta-
blissent. A Moutier-ville on compte un
seul avocat qui pratique le barreau à
100 pour cent, Me François Boillat. Me
Maurcie Brahier prend quelques
affaires en tant qu'avocat mais étant
donné qu'il est avocat et notaire, sa 2e
fonction l'occupe beaucoup. Depuis peu
de temps Me Philippe Degoumois, fils
de feu Raymond Degoumois exerce
également à Moutier le barreau et le
notariat car il vient de réussir ses
examens. Quant à Me Roland Schaller
dont on disait qu'il allait ouvrir une
étude prochainement à Moutier il a vu
son mandat de président du Tribunal I
extraordinaire être prolongé jusqu'au
30 juin prochain.

Parmi les jeunes du district on
trouve Me Yves Richon de Bévilard
collaborateur à mi-temps de François
Boillat et qui est également président
du Tribunal des mineurs du nouveau
canton à Delémont et Me Jean-Marie

"" Braniër fils de Maurice Brahier qui
;„,donne un coup de main à son père et

qui dirige une étude à Courrendlin.
Pour Moutier-ville on ne compte

qu'un autre notaire à part Me Brahier,
soit Me Pierre Comment. Dans le reste
du district trois juristes sont établis à

Tavannes, Me Jules Schlappach qui,
avec ses 85 ans est le doyen du barreau ,
Me Georges Droz avocat et industriel et
Me Charles Germiquet, avocat et
notaire. A Reconvilier, il y a une étude
de notaire tenue depuis de longues
années par Me Maurice Groslimond
alors que Me Jean-Philippe Marti , de
Bévilard, avocat, fonctionne comme
président de Tribunal extraordinaire à
La Neuveville. Signalons aussi le
départ de Me Jacques Gigandet qui tint
de longues années une étude à l'avenue
de la Gare, comme notaire à Saigne-
légier.

En résumé, puisque le poste de gref-
fier de tribunal n'est pas tenu par un
juriste et que celui de conservateur au
registre foncier est tenu par un citoyen
de St-Imier Me Marcel Moser, on peut
dire qu'on manque d'avocats dans le
district. Les deux présidents actuelle-
ment en place d'ailleurs ne sont pas des
ressortissants du district, Me Lerch
venant de Porrentruy et Me Tallat
venant de Bienne. On constate que de
nombreux prévenus confient la défense
de leurs intérêts hors du district, en
général à Delémont et Bienne, ainsi
qu'à La Neuveville, Porrentruy et
même quelquefois à La Chaux-de-
Fonds et Neuchâtel. (kr)

• CANTON DU JURA •

Urgence médico-dentaire de l'Associa-
tion jurassienne des médecins-den-
tistes, dimanches et jour s fériés,
tél. (066) 66 34 34.

SAIGNELÉGIER
Police cantonale: tél. 51 11 07.
Préfecture: tél. 51 11 81.
Médecins: Dr Bloudanis, tél. 5112 84;

Dr Meyrat, tél. 5122 33; Dr Baume-
ler, Le Noirmont, tél. 53 11 65; Dr
Bourquin, Les Breuleux, tél.
54 17 54.

Hôpital, maternité et service ambulan-
ce: tél. 5113 01.

Aide familiale: tél. 51 11 04.
Pharmacie Fleury, Saignelégier, tél.

(039) 51 12 03.
Service du feu: tél. No 118.
Syndicat d'initiative et Pro Jura:

Renseignements: tél. 5121 51.
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Centre social protestant: service de

Consultation personnelle, conju-
gale et sociale sur rendez-vous, tél.
(032) 93 32 21.

Pro Senectute Jura-Sud: service d'in-
formation et d'action sociale en fa-
veur du 3e âge. Consultations sur
rendez-vous, tél. (032) 9121 20.

SAINT-IMIER
Pharmacie de service: samedi 19 h.

à 20 h., dimanche 11 h. à 12 h.,
19 à 20 h., Voirol, tél. 41 20 72.

Médecin de service: samedi, diman-
che, Dr Ferreno, tél. 4144 22.

A.A. Alcool, anonymes: tél. 41 12 18.
Service du feu : tél. 118.
Service technique: tél. 41 43 45: élec-

tricité; 41 43 46: eau et gaz.
Police cantonale: tél. 41 25 66.
Police municipale: tél. 41 20 46.
Hôpital et ambulance: tél. 42 11 22.
Infirmière visitante: tél. 41 49 27 ou

41 40 29.

COURTELARY
Service du feu: tél. No 118.
Police cantonale: tél. 44 14 27.
Préfecture: tél. 41 11 04.
Sœur visitante: tél. 44 11 68.
Médecins: Dr Chopov, (039) 44 1142 -

Dr Salomoni (032) 97 17 66 et Dr
Leuenberger (032).9711 67 à Cor-
gémont.

TRAMELAN
Services techniques et permanence eau,

électricité: tél. 97 41 30.
Police municipale: tél. 97 5141; hors

heures bureau 97 50 66 et 97 58 29.
Feu et police cantonale: tél. 97 40 69; en

cas de non-réponse (039) 44 14 27.
Médecins: Dr Haemmig (032) 97 40 16

Dr Graden (032) 97 51 51. Dr Rossel
(032) 97 40 28. Dr Notter (032)
97 65 65.

Pharmacies: L. Boillat (032) 97 42 48; J.
von der Weid (032) 97 40 30.

Inf. visitante: tél. 97 68 78.

Réélection à la commune
L'assemblée communale de Corcelles

a été présidée par le vice-maire M.
Charles Chevalier, en présence de 42
citoyens et citoyennes. Lu par Jacques
Beuret, le procès-verbal a été accepté
ainsi que le budget 1980 qui boucle
avec un taux de 2,4 inchangé et une
taxe immobilière de 1 pour mille.
L'assemblée a procédé à la réélection
pour quatre ans du secrétaire Jacques
Beuret, du caissier Charles Ramseyer et
des vérificateurs Hansuli Thomi et
Denis Rossé. Il a été procédé à un réa-
justement des prix des vacations com-
munales. Une commission d'étude a été
désignée pour l'élaboration d'un projet
de fonds d'épuration et les délégués au
syndicat d'épuration de Moutier seront
MM. Charles Chevalier, Francis Jean-
prêtre et Alphonse Christe alors qu'An-
dré Wisard, conseiller communal, est
désigné comme membre de la commis-
sion de ce syndicat, (kr)

CORCELLES
Hier matin, lors de la mise en

marche du téléski du Grandval,
près de Moutier, un pylône mobile
a basculé pour une cause non en-
core éclaircie, immobilisant l'ins-
tallation principale, sans toutefois
que le témoin de sécurité ne s'al-
lume.

Jeudi en fin d'après-midi, les
responsables du téléski avaient
contrôlé les installations confor-
mément aux prescriptions et tout
était en ordre.

C'est ce qu'a annoncé hier soir
le Service de presse du téléski qui
émet l'avis qu'un acte de sabotage
n'est pas à exclure.

Les démarches nécessaires ont
été entreprises pour remettre en
état de marche l'installation
principale qui devrait fonctionner
dès dimanche. Le petit téléski
fonctionne normalement, (ats)

GRANDVAL

Sabotage
au téléski?

Véhicules hors d'usage et
vieux matériaux

Les communes du Jura bernois
viennent d'être nanties d'une circulaire
de la Direction des travaux publics du
canton concernant le dépôt en plein air
de véhicules de tout genre de vieux
matériaux, d'automobiles hors d'usage
de pièces détachées de véhicules, de
pneus et de machines et d'engins d'un
certain volume. Des critiques ont été
émises récemment en ce sens qu'il était
incompréhensible qu'on tolère des
dépôts de véhicules hors d'usage
déparant le site naturel dans de nom-
breuses communes du canton de Berne
sans que le propriétaire soit puni. Aussi
cette direction rappelle-t-elle aux com-
munes les prescriptions concernant
l'ordonnance sur les constructions. Il
est notamment interdit de stationner
des vieux matériaux et des véhicules de
tous genres en plein air. Les véhicules
destinés à la réparation ou à la vente
comme les voitures d'occasion et même
les voitures sortant d'usine ne peuvent
être stationnés que sur des surfaces
pour lesquelles un permis de construire
a été délivré, (kr)

La direction des Travaux
publics intervient

Eau coupée
Un camion de transport ayant heurté

en dérapant une prise d'eau se trouvant
au coin d'une propriété de Buix, le mur
a été démantelé et la distribution d'eau
a été interrompue pendant Quelques
heures, (kr)

BUIX

Restauration de
l'église St-Pierre

Depuis plusieurs mois maintenant, les
travaux de restauration de la belle
église Saint-Pierre se poursuivent à
Porrentruy. Les murs de l'extérieur de
l'édifice ont été entièrement décapés et
laissent apparaître une très belle pierre
de taille. A l'intérieur les travaux
avancent aussi très bien et des
fragments de peintures qui représen-
tent des saints et des motifs décoratifs
anciens ont déjà été mis à jour.

Cette restauration est un travail de
longue haleine qui nécessite de la pa-
tience et beaucoup d'attention et de
doigté de la part des artisans.

(texte et photo kr)
i

Nomination
M. Martin Jeannerat vient d'être

nommé maître d'atelier à l'Ecole
d'horlogerie et de mécanique de Por-
rentruy, ceci parmi 23 candidats, (kr)

Nouveau home-f oyer
On vient de terminer à Porrentruy la

construction du nouveau home-foyer
des Castors situé à la Grand-Rue.
Autrefois, une ancienne cuisine
populaire était aménagée dans ce
bâtiment et aujourd'hui le nouveau
bâtiment est destiné à la Fondation des
Castors, qui s'occupe d'handicapés
physiques et mentaux. Il abritera un
atelier de travail de 20 à 25 places.
C'est une belle réalisation, qui
répondait à un réel besoin et qui a
coûté plus de 2,5 millions de francs en
bénéficiant toutefois de subventions fé-
dérales et cantonales, (kr)

PORRENTRUY

Nomination flatteuse
Nous apprenons que M. Hervé

Berberat, fils de feu Léon Berberat,
ancien gérant de l'Hôpital de
Saignelégier vient d'être promu expert
fiscal à l'Administration fédérale des
contributions: division principale des
droits de timbre et de l'impôt anticipé,
à Berne, (ax)

A la gare !
M. André Muller, jusqu'ici chef de

gare aux Breuleux vient d'entrer en
service à Saignelégier en qualité de
sous-chef de station. Entré au CJ le 1er
septembre 1970, il a fait son
apprentissage de gare et suivi les cours
théoriques des CFF et effectué
plusieurs stages dans différentes
stations, (ax)

Nouveaux médecins
Nous apprenons avec plaisir que

deux jeunes gens de la localité, MM.
Charles Broquet, fils de Charles-
Auguste et Edgar Brossard, fils de Jo-
seph, viennent de subir avec succès les
examens finals pour l'obtention du
diplôme de médecin, après de
fructueuses études à l'Université de
Lausanne, (ax)

Carnet de deuil
LES BREULEUX. — On a conduit

cette semaine au cimetière Mme Marie
Aubry, née Boichat, décédée dans sa
87e année.

La défunte est née aux Breuleux où
elle a passé toute sa vie. Après un ap-
prentissage de lingère, elle a épousé en
1919 M. Jean Aubry, buraliste postal,
décédé il y a trois ans. Le couple a
élevé quatre filles qui lui ont donné
onze petits-enfants et six arrière-
petits-enfants.

Mme Aubry était une femme active
et dévouée, spécialement dans les
œuvres paroissiales de bienfaisance.
Elle laisse le souvenir d'une fervente
chrétienne, d'une mère bonne et atten-
tionnée, (pf)

SAIGNELÉGIER
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Le Conseil fédéral à M. Edmond Kaiser :
«Il n'est pas possible de vous satisfaire »

Interdiction totale des exportations d'armes

« Je regrette de ne pas pouvoir vous
apporter satisfaction dans votre
actuelle démarche, la loi s'y opposant et
la portée en restant largement
problématique ». C'est l'essentiel de la
réponse que le conseiller fédéral
Georges-André Chevallaz, chef du
Département militaire, a donnée, dans
une lettre datée de jeudi, à M. Edmond
Kaiser, fondateur de Terre des
hommes, qui a entamé voici douze
jours une grève de la faim pour de-
mander l'interdiction totale des expor-
tations d'armes.

M. Chevallaz, qui répond au nom du
Conseil fédéral, explique dans sa lettre
que les autorités fédérales ne peuvent
aller à rencontre des dispositions lé-
gales qui relèvent de la compétence du
peuple et du Parlement. Le peuple a
rejeté en septembre 1972 une initiative
visant à interdire les exportations
d'armes. Il a accepté, sans faire usage
du référendum, la loi du 30 juin 1972
sur le matériel de guerre qui interdit
les exportations dans de nombreux
pays (pays en guerre ou dans lesquels il
existe de fortes tensions). De plus, note
le chef du DMF, l'exportation d'armes
nous permet de conserver certaines fa-
brications utiles à l'armée suisse et
sans lesquelles notre pays serait totale-
ment dépendant de l'étranger. Enfin,
nos exportations d'armes, des armes es-
sentiellement défensives, ne représen-
tent qu'une part infime du commerce
international. Tout en comprenant « l'é-

motion et la douleur face aux guerres
et aux souffrances qu'elles engen-
drent », M. Chevallaz note que « pour
être courageusement utile, la démarche
de M. Kaiser devrait atteindre des
interlocuteurs plus largement responsa-
bles que les autorités de ce pays ».

Rappelons que M. Edmond Kaiser, a
adressé, le 31 décembre, une lettre au
conseiller fédéral Pierre Aubert, chef
du Département des Affaires étrangè-
res. M. Kaiser y rappelle les motifs qui
l'ont poussé à entreprendre sa grève de
la faim pour demander l'étude immé-
diate, par la création d'une commission
de l'interdiction totale des exportations
d'armes. i

«JE N'ATTENDAIS
GUÈRE AUTRE CHOSE »

M. Edmond Kaiser a déclaré: «La
réponse est telle qu'on pouvait la pré-
voir , je n'attendais guère autre chose.
Elle se réfère au rejet par le peuple de
l'initiative contre les exportations d'ar-
mes, aux conditions strictes mises à la
vente d'armes purement défensives à
des pays offrant toute garantie, enfin à
des dispositions légales contre
lesquelles je me suis élevé parce
qu'elles sont trop lentes ».

« Il faut que je réfléchisse avant de
répondre, ajoute Edmond Kaiser. J'ai
voulu alerter l'opinion publique, mais
surtout attirer l'attention du gouverne-
ment sur ses responsabilités suprêmes

face a l honneur. J ai voulu émouvoir,
devant le meurtre des gens par person-
nes interposées. Mais le Conseil fédéral
répond que, constitutionnellement, il ne
peut pas tellement se mouvoir tout
seul, tout en faisant part du même
souci qu'il a de la chose ». Néanmoins,
le fondateur de Terre des hommes
apprécie la courtoisie et la grande gen-
tillesse de la réponse gouvernemen-
tale... (ats)

RadBO 24 continue à émettre
Les gnomes zurichois ont remporté la première manche

Radio 24 continue d'émettre. La pose des scellés par les autorités italiennes,
annoncée pour hier à 11 heures, n'a pas eu lieu. Lorsque les cinq employés
de la police des Postes italiennes ont sonné par trois fois à la porte du
studio de Radio 24 à Cernobbio près de Côme, ils n'ont reçu aucune réponse
et se sont retirés sans avoir apposé les scellés. Plusieurs centaines de fans

étaient présents, pour la plupart venus de Zurich par train spécial.

Ce qui va se passer par la suite était
encore incertain hier. Une chose est
sûre : Roger Schawinski a gagné du
temps et la lutte continue. C'est ce que
le promoteur de Radio 24 a déclaré sur
ses ondes peu après midi. Il a fait
recours hier auprès des autorités
compétentes de Côme contre le décret

de fermeture ordonné par le ministre
italien des Postes.

A 11 heures précises, les employés de
« l'Escopost », la police des Postes
italiennes, se sont présentés devant la
porte du studio italien de Radio 24. Ils
n'avaient cependant manifestement pas
de mandat de perquisition, et ils
n'entreprirent rien devant la porte
fermée. Radio 24 a rappelé à ce propos
qu'il n'existe aucune loi en Italie
permettant de perquisitionner dans une
radio privée. Les policiers feront
rapport à Rome et attendront les
ordres.

Pendant tout ce temps, un
collaborateur de Radio 24 était installé
dans le studio et continuait tranquille-
ment son émission.

MANOEUVRE
DE SCHAWINSKI

Environ 500 supporters de Radio 24,
pour la plupart des jeunes, ont assisté
enthousiasmés à la scène. Us étaient
arrivés à 6 heures du matin de Zurich
par train spécial, et avaient été
transportés par bus spéciaux de
Chiasso jusqu'à Cernobbio, localité
proche de la frontière. L'ambiance était
en général calme. On entendait de
temps à autre le « Hit » de Radio 24,
une chanson dont les paroles défendent
l'existence de la station commerciale.
Les manifestants ont également scandé
« Radio 24 » en italien et allemand.

Sous la conduite des policiers avant
tout soucieux de maintenir l'ordre, ils
se sont rendus vers la place du village
après le départ des membres de
« l'Escopost ». Là, Roger Schawinski a

remercie ses fans pour le soutien et fait
l'éloge du caractère pacifique de la
manifestation. Ce caractère pacifique
doit permettre de défendre la légalité
de Radio 24. Roger Schawinski a
également indiqué que la fermeture de
la station constituerait un précédent
pour une quantité de radios privées
italiennes émettant dans les zones
frontalières.

Roger Schawinski a également rendu
compte d'une conversation menée le
jour même avec le conseiller fédéral
Léon Schlumpf. Le nouveau chef du
Département fédéral des transports, des
communications et de l'énergie
(DFTCE) aurait déclaré qu'il s'agissait
d'une affaire concernant tout le Conseil
fédéral, qui en traiterait dès mercredi
prochain au plus tôt. (ats)

LIRE ÉGALEMENT NOTRE ÉDI-
TORIAL EN PREMIERE PAGECFF: élaboration d'une conception 84 du ferroutage

Le ferroutage (transport de camions
ou d'éléments de trains routiers par
chemin de fer) se développe à un
rythme accéléré depuis 1975, indique
un communiqué des CFF daté du 28
décembre dernier.

Au cours des dix premiers mois de
1979, le tonnage du trafic rail - route
s'est accru de 23 pour cent par rapport
à la période correspondante de 1978. Le
ferroutage permet de cumuler les
avantages du rail et de la route, et il
offre de nouveaux débouchés aux CFF.
Ceux-ci, forts de l'appui du Conseil
fédéral, ont élaboré une « conception 84
du ferroutage » qui constitue une base
indispensable à l'essor du trafic rail -
route en Suisse au cours des années 80.

UNE EXCELLENTE
CONTRIBUTION AU
DËLESTEMENT DES ROUTES

La conception 84 du ferroutage a été
reprise dans la définition de l'offre des
CFF, telle qu'elle devrait être présentée
au Parlement. Dès 1984, les CFF
devraient être en mesure de
transporter quotidiennement 500 envois
dans chaque sens, avec 19 paires de
trains franchissant le Saint Gothard. Il
s'agit surtout de développer le
ferroutage de transit entre Bâle et le
sud du Tessin, cette liaison étant la
plus rentable pour les CFF et
constituant une excellente contribution
au délestement des routes. Selon le
Conseil fédéral, il faudra aussi

maintenir le petit parcours entre les
canton d'Uri et du Tessin, jusqu'à ce
que l'on connaisse les répercussions que
le tunnel routier du Saint Gothard ne
manquera pas d'avoir sur le trafic
ferroviaire des marchandises.

Les CFF prévoient que la capacité du
ferroutage sera utilisée de 50 à 60 pour
cent à partir de 1984 et de 65 à 75 pour
cent quatre ans plus tard. Le trafic de
frontière à frontière et le transit de-
vraient couvrir leurs coûts après la
période de démarrage.

Il faut cependant noter que l'offre
des CFF en matière de ferroutage ne
délestera la route que dans des
proportions modestes. La capacité ,de la
ligne du Saint Gothard limite en effet
le développement du trafic combiné.

Pour progresser, il faudra détourner
une partie des trains par les tunnels du
Loetschberg et du Simplon. Seule la
construction d'un nouveau tunnel de
base sous le massif du Saint Gothard
permettrait de délester efficacement
l'autoroute No 2 des poids lourds.

Les investissements rendus nécessai-
res par la conception 84 du ferroutage
se montent au total à 288 millions de
francs, soit environ 100 millions pour
les locomotives, 60 à 80 millions pour
l'aménagement des gares de charge-
ment, 40 millions pour les wagons et 60
millions pour l'agrandissement des pro-
fils. Les travaux ] d'agrandissement des
tunnels ont déjà '.été entrepris. Ils se
poursuivent activement et devraient
être terminés en 1981. (ats)

Défense de
Longe Mai

Les parents de membres de la
Coopérative européenne Longo Mai
réagissent à leur tour aux articles qui
ont paru à la fin de l'année dernière
dans plusieurs journaux socialistes de
Suisse alémanique. 42 d'entre eux ont
signé une lettre dans laquelle Us fus-
tigent le procédé utilisé par les journa-
listes. Ils réaffirment leur soutien total
à la coopérative. La lettre rendue pu-
blique hier à Zurich, affirme que toutes
les allégations des journalistes sont
fausses et que les colonies de Longo
Mai sont un réel bienfait pour des
centaines de jeunes qui, sans elles, se-
raient au chômage. Les signataires
indiquent qu'Us ont une confiance
totale dans la coopérative et que jamais
ils n'auraient permis que leurs enfants
soient détournés par des charlatans.

(ats)

Deux hold-up près de Zurich
Deux hold-up ont eu lieu jeudi soir près de Zurich, l'un dans

une station - service de Schlieren, où un voleur a réussi à emporter
1700 francs, l'autre à la gare d'Urdorf, où deux bandits ont menacé
le chef de gare avec des pistolets. L'employé ayant déclenché l'alar-
me, les bandits ont pris la fuite, bredouilles. On ne sait pas s'il y a un
lien entre les deux affaires.

PERTURBATIONS DU TRAFIC
EN PAYS ZURICHOIS

Les nouveUes chutes de neige qui
se sont produites dans le canton de
Zurich, atteignant par endroits jus-
qu'à 20 centimètres, ont contraint
les automobUistes à la prudence. Un
accident assez grave s'est produit
près de Rorbas (ZH), qui a fait un
blessé grave. Mais dans l'ensemble,
il y a peu de dégâts même maté-
riels, les automobilistes s'étant
montrés particulièrement prudents
dans leurs courses zig-zaguantes.
Les trains accusaient des retards de
10 à 15 minutes en gare de Zurich.
Quant à l'aéroport, s'U n'a pas dû
être fermé, on y enregistrait des re-
tards allant jusqu'à deux heures.

BALE : MORT ASPHYXIÉ
Un retraité de 81 ans est décédé

hier tôt dans la matinée, dans l'in-
cendie de son appartement à Bâle.
Les pompiers qui l'avaient décou-
vert furent alertés pour un incendie
d'appartement, et durent utiliser
leurs appareils respiratoires pour
pénétrer dans le logement du mal-
heureux, qui gisait sur son divan.
L'incendie a probablement été

déclenche par une couronne de
I'Avent qui avait pris feu, et le
vieillard est mort asphyxié par la
fumée.

LUCERNE : EXPULSION
DU TERRITOIRE SUISSE A VIE

Le Tribunal correctionnel de Lu-
cerne a condamné un Yougoslave de
34 ans à 3 ans d'emprisonnement et
à l'expulsion à vie du territoire de
la Confédération. Il a été reconnu
coupable entre autres de vol en
bande et de vol par métier. Lors
d'un tour de Suisse d'un genre un
peu particulier, il avait réussi à ré-
colter pour plus de 60.000 francs de
butin. Il s'agit d'ailleurs d'un réci-
diviste déjà condamné par le passé.

APPENZELL : IL SE TUE
EN TOMBANT D'UN TOIT

M. J. Inauen, 34 ans, s'est tué à
Appenzell. Alors qu'il déblayait de la
neige sur le toit plat d'une usine, il
a marché sur une coupole de
plastique qui s'est effondrée. Le
malheureux a fait une chute de cinq
mètres, n est décédé à l'Hôpital de
Saint-Gall où il avait été
transporté, (ats)

Samedi 5 janvier, 5e jour de l'année

FÊTES A SOUHAITER:
Edouard, Edouardine, Teddy, Emi-
lienne

PRINCIPAUX ANNIVERSAIRES
HISTORIQUES :
1979. — Le Département américain
de la justice engage des poursuites
contre neuf grandes compagnies pé-
trolières, qu'U accuse d'avoir fait
payer à leurs clients un excédent
d'un milliard de dollars.
1977. — Damas annonce un assou-
plissement des restrictions imposées
aux 4500 Juifs syriens.
1976. — La télévision obtient droit
de cité en Afrique du Sud, après
avoir été interdite pendant des
années sous prétexte qu'elle
pourrait être un agent de corruption
ou favoriser une intégration raciale.
1964. — Rencontre historique entre
le pape Paul VI et Athenagoras 1er,
chef de l'Eglise orthodoxe, sur le
Mont des Oliviers, en Terre
sainte.

ILS SONT NÉS UN 5 JANVIER:
Konrad Adenauer, homme d'Etat al-
lemand (1876-1967); le roi d'Espagne
Juan Carlos 1er (1937).

Record de
signatures

Pour une initiative
vaudoise

L'initiative cantonale du Parti li-
béral vaudois « pour l'encourage-
ment à la propriété famUiale et la
suppression de l'impôt locatif » a
officiellement abouti, avec 36.204 si-
gnatures reconnues valables. C'est
un record absolu dans l'histoire des
initiatives populaires lancées dans
le canton de Vaud (l'initiative qui
avait recueilli le plus de signatures
jusqu'ici — quelque 28.000 — était
celle pour la protection de l'Aubon-
ne, il y a de nombreuses années).

L'initiative des libéraux vaudois
demande une révision de la loi can-
tonale sur les impôts directs, en vue
de:

# supprimer la prise en consi-
dération, à titre de revenu, de la
valeur locative de l'habitation dont
le propriétaire est locataire ou usu-
fruitier ;

C renoncer à prélever, durant les
premières années de propriété, un
impôt sur le revenu ou la fortune à
raison de la propriété d'un logement
familial d'une valeur inférieure à
500.000 francs ;

# aUéger la charge fiscale relati-
ve à la propriété de son logement
pour le contribuable de condition
modeste ou moyenne n'exerçant
plus d'activité lucrative (retraité,
rentier), (ats)

L'influence des travaux de rénovation
L'indice des loyers qui est établi

deux fois par an par l'Office fédéral de
l'industrie des arts et métiers et du
travail (Ofiamt) révèle en novembre 79
une augmentation de 0,3 pour cent pour
l'ensemble de la Suisse, par rapport à
l'indice précédent calculé en mai.
Durant les 12 mois écoulés entre
novembre 78 et novembre 79, les loyers
ont augmenté de 0,5 pour cent. Selon
les indications de l'Ofiamt parues dans

« La vie économique », publication du
Département fédéral de l'économie
publique, cette augmentation de loyer
touche les cinq types de logements
examinés (1 à 5 pièces).

On note toutefois des différences
selon des communes. L'enquête indique
que les appartements de 4 pièces ont
augmenté de 0,5 pour cent, ceux de 2 et
5 pièces de 0,3 pour cent et les
appartements d'une pièce de 0,1 pour
cent.

Les appartements construits avant
1947 ont augmenté en moyenne dans
tout le pays de 0,6 pour cent par
rapport à mai 1979. L'Ofiamt en conlut
que les frais de rénovation et de
modernisation ont eu une influence
plus grande sur les prix que la
diminution du taux hypothécaire.
Toujours selon l'enquête de l'Ofiamt, la
majorité des loyers n'avaient pas subi
de modifications en novembre 1979.
L'enquête porte sur environ 100.000
loyers dont le 90 pour cent n'a pas été
modifié (pour 87 pour cent en
mai) , (ats)

Faible augmentation des loyers
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Léger recul de l'or
A l ouverture des changes hier à

Zurich , l'or était encore tout juste au-
dessus de la limite des 600 dollars
l'once, qu 'il avait franchie en ce début
d'année. Selon les informations reçues
de la Société de Banque Suisse, il était
coté en début de matinée à 605-615
dollars l'once et en cours de matinée la
valeur la plus basse était de 570-580 et
la plus élevée dépassait 600 dollars et
le kilo à 30.190-30.790 francs (le jour
précédent 31.740-32.349). A Hong Kong
le bruit a couru que le Trésor américain
allait mettre sur le marché quelque 6
millions d'onces d'or, ce qui a provoqué
les premières ventes. Il ne faut

cependant pas compter sur une baisse
spectaculaire, aussi longtemps que ces
informations ne sont pas confirmées.
Des petites ventes peuvent en revanche
agir comme catalyseur et provoquer
une nouvelle augmentation.

L'argent qui valait encore, il y a 8
jours 2728 ,50 dollars l'once et était
monté jeudi jusqu'à 41-46 dollars, est
retombé à 30-40 dollars ce qui
correspond à un prix au kilo de 1500-
2000 francs (pour 1900-2300 jeudi).

Quant au dollar il s'est ressaisi et son
cours était de 1.5738-48 à la reprise et a
atteint 1.5788-98 à 12 heures.
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ZURICH. — Les grandes banques
augmenteront, à partir du 9 janvier, les
taux d'intérêt des obligations de caisse
d'un demi pour cent. Les nouveaux taux
sont de 3,75 pour les emprunts de trois
à quatre ans, de 4 pour cent pour ceux
de cinq à six ans, et de 4,25 pour cent
pour les emprunts de sept à huit ans.
La dernière augmentation date du 29
octobre 1979.

LAUSANNE. — Le groupe lausan-
nois des Amis de Lanza del Vasto (as-
sociation pour la paix), a organisé, dans
une salle de la capitale vaudoise, un
jeûne de solidarité avec Edmond Kai-
ser, fondateur de Terre des Hommes,
qui fait la grève de la faim pour pro-
tester contre les exportations d'armes
suisses. D'autre part, 130 médecins du
canton de Vaud ont signé une lettre de
soutien à Edmond Kaiser, adressée au
Conseil fédéral.



FREDDIE JAMES
Un nouveau prodige «made in USA »

Il n'a que quinze ans, mais déjà, son
nom figure en gros caractère dans la
plupart des grandes villes américaines
et canadiennes. Il, c'est tout simple-
ment Freddie James, un jeune chanteur
prodige américain qui, dans ses valises,
a déjà un véritable succès de discothè-
ques: « Get up and boogie ».

Bien placé dans tous les hits améri-
cains et canadiens, Freddie a donc tous
les atouts dans son jeu pour réussir une
très brillante carrière. D'autant qu'il a
la chance de travailler avec l'un des
meilleurs producteurs du moment: le
Canadien Tony Green.

Ainsi pour la réalisation du premier
album de Freddie (WB 56735) rien n'a
été laissé au hasard. Outre la collabo-
ration de l'ensemble Disco Brass (pour
les cuivres) et du Disco Queen Quartet
(pour les cordes), quatre choristes (Bar-
bara Ingram, Caria Benson, Evette
Benton et Phil Hurtt) sont venues
collaborer avec l'orchestre de Tony
Green.

Rien d'étonnant dans cette mesure à
ce que le disque soit d'une très bonne
qualité musicale, et que d'autres titres
que « Get up and Boogie » soient très
bien enregistrés. Nous pensons en
particulier à « Crazy Disco Music » et à
« Dance little boy blue ».

Autant dire que Freddie James est en
passe de devenir très rapidement la
nouvelle idole de la chanson noire amé-
ricaine. Pur l'heure il est en tournée
dans tous les Etats-Unis d'Amérique.
Avec quelques contrats très intéres-
sants décrochés auprès de deux ou trois
chaînes de télévision, il aura ainsi soi-
gné comme il se doit son image de
future star.

SUR LA MUSIQUE DES
JACKSON ÏTVE

Né à Chicago, le 25 avril 1964,
Freddie est un véritable mordu de
danse et de musique:

<t Je n'ai aucun mérite », dit-il, car
mes parents sont des passionnés de
musique. Ma mère, Géraldine Hunt,
continue d'ailleurs de chanter au Cana-
da, et mon père reste un pianiste de
très bonne réputation dans les milieux
du jazz ».

Sa première expérience musicale,
Freddie la fait dès l'âge de cinq ans.
Avec son cousin Donell Brown, il se
fait engager pour danser sur des musi-
ques des Jackson :'Flye._Leur « show, »
plait tellement qir*Us' sont sélectionnés
pour participer au fameux show « Soûl
Train » et qu'ils parviennent ainsi à
danser devant des millions de téléspec-
tateurs.

« J'étais déjà très plébiscité à cette
époque, explique Freddie, car les en-
fants danseurs étaient très rares. Donc
très recherchés pour des shows ou des
publicités. »

i^RKLiJ

Malheureusement (et peut-être
heureusement pour la suite de sa car-
rière) tout va s'arrêter brutalement.
Gravement malade, Freddie devra at-
tendre, trois longues années avant de
redanser:

« Durant toute cette longue période,
ma mère me f i t  travailler ma voix.
C'était la seule chose que je  pouvais
faire sans souf f ir .  Et cela me redonnait
du courage. »

Quittant Chicago pour Montréal, la
famille de Freddie découvre une autre
vie. Quelques années passent et Géral-
dine Hunt fait la rencontre de Tony
Green. Tout va alors très vite. Le
célèbre producteur canadien auditionne
Freddie. Quelques mois plus tard « Get
up and boogie » est pressé à des mil-
lions d'exemplaires.

Toute l'Amérique du show-business
attend la suite avec beaucoup d'inté-
rêt. D'autant que, d'après Tony Green,
« le jeune Freddie James n'est qu'à 40
pour cent de ses possibilités artisti-
ques. » (APEI)

Denis LAFONT

HORIZONTALEMENT. — 1. Son
débit n'est pas grand. 2. Lettre grecque;
Jeunes filles candides, quand elles sont
blanches. 3. Commencent à pousser. 4.
Quand on en a, on aime le mouvement;
Fille d'Harmonie. 5. Résidus de porc
que l'on a fait fondre pour en avoir la
graisse; Dans. 6. Passage à la couleur
blanche. 7. Apporté en naissant; Article
contracté et renversé. 8. Indique un
pluriel; Ville européenne qui donna son
nom à une mer et qui aujourd'hui en
est éloigné, à cause des alluvions d'un
fleuve. 9. Véritablement. 10. Ne sont
pas toujours des coups de maître; Ville
de Catalogne.

VERTICALEMENT. — 1. Retraite
d'un rusé compère. 2. Européennes. 3.
Pas poltronnes du tout. 4. Pensez à
celle des pas perdus; Dans la gamme. 5.
Sot partisan de choses en vogue; Il
épousa sa cousine et devint ainsi
gendre de Mahomet. 6. Vulcain y faisait
jaillir ses étincelles; Petits protecteurs.
7. Fit carnaval tout seul à la cour d'une
tsarine; Réformateur allemand ou
mathématicien français né à Genève. 8.
Il connaît parfaitement le trottoir de
Paris; Elles bourdonnent en France. 9.
Interjection marseillaise; Préfixe
jeune; Homme ignorant. 10. Se jette
dans la Seine; Caché.

(Copyright by Cosmopress — 5012)

Solution du problème paru
samedi 22 décembre

HORIZONTALEMENT. — 1. Des-
moulins. 2. Ur; Io. 3. Madagascar. 4.
Obi; Ruer. 5. Ulster; Umé. 6. Retraitée.
7. Ausculte. 8. Erni; Ir. 9. Cellule. 10.
Gésier ; Ré.

VERTICALEMENT. — 1. Dumouriez.
2. Erable. 3. Distance. 4. Mua; Truies. 5.
Gréas; Li. 6. Auricule. 7. Lèse; Tu; Ur.
8. Cruel. 9. Nia; Métier. 10. Sorne;
Erse.

Solution des huit erreurs :
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Bonne année, amis lecteurs. Pour
bien commencer 1980, vous avez été
parfaits: aucune réponse fausse à notre
devinette d'il y a quinze jours. Vous
avez tous trouvé qu'il s'agissait d'un
morceau de tronc d'arbre fendu (voir
petite photo). Bravo ! Le tirage au sort
a désigné comme gagnante la jeune
Esther Robert, Crêt 97, à la Sagne, que
nous félicitons et qui recevra sous peu
son prix.

Et maintenant, continuez vos exploits
en découvrant ce que représente la
grande photo ci-dessus. Ecrivez-nous
votre réponse sur carte postale, à en-
voyer avant mercredi à midi, et à
adresser à la Rédaction de L'Impartial,
case postale, 2300 La Chaux-de-Fonds.
Les enfants sont priés d'indiquer leur
âge. Bon amusement à tous, et encore
tous nos vœux !

C'est un jeune ménage très doux.
Quand le mari rentre chez lui, un soir,
il trouve sa femme en train de trico-
ter.

— Qu'est-ce que tu fais ? lui dit-il.
— Je tricote, lui répond-elle à voix

basse.
— Qu'est-ce que tu tricotes ?
— Je tricote une brassière, souffle-t-

elle.
— Une brassière ? Dieu du ciel, ma

chérie ! Mais alors nous attendons un
petit bébé ! i! ¦' •"' "> ' • " • ¦ ' ¦¦' ¦> ¦ ¦

— Oui, lui murmure-t-elle dans
l'oreille, mais ne parle pas si fort, je
voudrais lui faire une surprise !

Chut !

- -— Pour un été sec, on peut dire que
c'est un été sec.

— Je rentre de vacances en Italie où
l'on m'a tout poissé...

Comparaison
A la maternité, une maman se désole

d'avoir eu urtjbébé trop maigre.
— Vous en faites pas pour ça, lui dit

l'infirmière. Tenez, moi, quand je suis
née, je ne pesais qu'un kilo et demi !
Eh bien, je voudrais que vous me
voyiez maintenant !

Si vous êtes né le
.4 Vous mènerez à bien la plupart de vos initiatives et vous remporterez

des succès qui flatteront votre amour-propre.
5 Grâce à vos initiatives, vous pourrez élever votre situation. Suivez vos

intuitions, elles ne vous tromperont pas.
6 Une idylle heureuse se terminera par une union solide. Satisfactions

dans les affaires.
7 Grâce à votre réalisme et à votre dynamisme, vous enregistrerez des

succès dans divers domaines.
8 Vos activités pratiques seront facilitées et vous avantageront pécu-

niairement Succès dans vos affaires.
9 Cette année vous permettra de vous affirmer dans votre milieu profes-

sionnel. Succès de prestige et d'estime vous sont promis.
10 Ne prenez pas de risques d'ordre financier. Equilibrez votre budget. Vos

initiatives auront d'heureuses répercussions.

21 janvier - 19 février
Vos affaires sont en
très bonne voie. Tou-
tefois, ne vous endor-

mez pas sur vos lauriers, car u vous
reste encore des efforts à fournir
pour obtenir des résultats positifs.

20 février - 20 mars
Soyez très réaliste.
Dans le domaine pro-
fessionnel, tout ira

mieux si vous parvenez à regarder
les choses en face.

21 mars • 20 avril
Vers la fin de la se-
maine, vous recevrez
une invitation qui

aura une grande importance pour
vous. Très bon début de semaine
pour entreprendre des démarches
importantes.

21 avril • 21 mai
Du côté travail, mon-
trez-vous discret et
modeste sur votre

réussite, si vous ne voulez pas sus-
citer la jalousie de vos collègues.

22 mai - 21 juin
Préparez-vous à des
changements impor-
tants dans votre tra-

vail. Surveillez votre budget et ne
vous laissez pas aller à des dépenses
exagérées.

22 juin - 23 juillet
Dans le domaine pro-
fessionnel, restez en
rnntact nprmanpnl;

avec vos collaborateurs et surveillez
de très près le déroulement des opé-
rations.

24 juillet - 23 août
N'accordez pas trop
d'importance au qu'en
dira-t-on. Votre situa-

tion professionnelle évolue de façon
satisfaisante et des succès inattendus
et réconfortants sont proches.

24 août - 23 septemb.
Défendez la paix de
vôtre foyer. A la fin
de la semaine, vous

recevrez un gentil cadeau tout à fait
inattendu, mais qui vous fera grand
plaisir.

24 septemb. - 23 oct.
Ne vous laissez pas
emporter par des es-
poirs irréalisables.

Mesurez bien vos limites et ne les
dépassez pas. Mettez de l'ordre dans
votre correspondance.

24 oct. - 22 nov.
Vers la fin de la se-
maine, vous aurez une
agréable rentrée d'ar-

gent. Soyez mesuré dans vos dépen-
ses et placez le reste judicieusement.

23 novembre - 22 déo.
Une grosse dépense
imprévue risque de
déséquilibrer votre

budget. Ne vous affolez pas, vous
aurez bientôt l'occasion de gagner
une somme supplémentaire.

23 déc. - 20 janvier
Ne remettez pas à la
semaine prochaine ce
que vous pouvez faire

auj ourd hui. Révisez votre emploi
du temps.

i Copyrigt by Cosmopress
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LA BOURSE CETTE SEMAINE
MARCHE DE L'OR : La première

séance de l'année aura été marquée par
une évolution spectaculaire des cours
du métal jaune. Le 2 janvier, la clôture
intervenait à Londres à 565-569 dollars
l'once contre 524 lundi, soit une avance
de 40 dollars. A Paris, les cotations
étaient suspendues alors qu'en
Allemagne l'intérêt pour l'or se renfor-
çait encore malgré l'introduction d'une
TVA de 13 pour cent sur les transac-
tions. Pas de marché en Suisse, mais
l'annonce, par le Département des
finances, de la réintroduction de
l'ICHA (5,6 pour cent) sur la vente des
lingots et des pièces d'or.

En 1979, la hausse du métal jaune,
sur les places internationales, s'est
élevée à environ 300 dollars, soit 133
pour cent. Les mouvements sur l'or
auront été liés à ceux du pétrole.
D'ailleurs, la presse américaine souli-
gnait dans de nombreux articles les
liens de plus en plus évidents entre les
prix du pétrole et ceux de l'or. Selon le
Washington Post certains pays de
l'OPEP semblent commencer à évaluer
le prix de leur brut en termes d'onces
d'or plutôt que de dollars. Une étude
du professeur Jastram de l'Université
de Californie montre aussi l'inter-
dépendance remarquablement cons-
tante entre les prix du pétrole et de l'or
depuis 1965. A cela, il faut évidemment
ajouter les événements d'Iran (l'or
valait 353 dollars avant la prise
d'otages de Téhéran) et l'intervention
soviétique en Afghanistan qui fait
craindre un affrontement entre les
blocs américains et soviétiques. Même
au prix actuellement élevé, les déten-
teurs de métal ne sont pas tellement
disposés à vendre. Dans ces conditions
un brusque repli peut-il intervenir ? Il
est préférable de ne pas faire de prévi-
sions, vu l'évolution inattendue 'et
extraordinaire de ces dernières
semaines.

Jeudi, l'or poursuivait sa course folle
pour atteindre à Zurich en clôture 630-
640 dollars (31.680 - 32280 francs). Une
grande confusion régnait sur les mar-
chés, alors que jusqu'à présent l'on
parlait de fièvre on se trouve main-
tenant en situation de guerre économi-
que avec les achats massifs de l'Iran,
des pays de l'OPEP, de l'Arabie Séou-
dite et des pressions exercées par
Moscou. Cette effervescence gagnait
aussi les investisseurs suisses qui se
ruaient aux guichets pour tenter
d'acheter aussi de ce métal devenu su-
bitement rare.

SUISSE: Selon d'anciennes usances,
seule la bourse de Bâle était ouverte le
2 janvier. Dans l'ensemble, les cours
évoluaient sur un ton soutenu. Parmi
les secteurs les plus en vue, citons ceux
des biens de consommation et les ban-
caires. Avant-bourse, baby ROCHE
était recherché à 6750, en hausse de 75
francs. A la cote officielle, UBS gagnait
40 francs à 3550 et SBS passait de 406 à
410. JELMOLI s'appréciait de 1 pour
cent, alors que CD3A-GEIGY porteur et
les deux NESTLÉ, ainsi que SANDOZ
nominative étaient bien soutenues.

Au secteur étranger l'essentiel de
l'activité se concentrait sur ANGOLD
qui glanait encore 5 francs à 130, 50.

Jeudi, l'activité reprenait sur
l'ensemble de nos places et aucun
changement notable n'était à signaler.
Malgré la situation politique très
tendue, les investisseurs suisses, bien
que très prudents, ne cédaient pas à la
panique. Si l'indice SBS perdait 1,7

point, le rapport titres à la hausse et à
la baisse était pratiquement équilibré.

Aux étrangères, on enregistrait à
nouveau un volume d'affaires très
important sur les mines d'or et de mé-
taux précieux avec des hausses mar-
quées sur AMGOLD, ANGLO et de
BEERS.

NEW-YORK: L'année a mal
commencé à Wall Strept TMIIW"» ">»'-
credi le Dow Jones abandonnait 14,17
points à 824,57, dans un volume de 41
millions d'actions (+ 10 millions). La
tension croissante au Moyen-Orient et
tout particulièrement en Afghanistan,
l'envolée des cours des métaux
précieux ébranlaient sérieusement la
cote. La situation n'aura, bien entendu,
profité qu'aux aurifères et aux autres
titres de matières premières. Les inves-
tisseurs se montraient aussi défavora-
blement impressionnés par les- propos
tenus par le président de la Reserve

Fédérale. M. Volcker signalait que la
baisse des taux d'intérêt ne pouvait en
aucune manière être interprétée comme
un signe de relâchement de la politique
monétaire. U ajoutait que la lutte
contre l'inflation passait nécessaire-
ment par un frein à l'expansion du
crédit. Dans ces conditions, le recul du
« prime rate » à 15 pour cent contre
15 V« pour cent passait pratiquement
inaperçu sur le marché.

Jeudi, la hausse phénoménale du prix
de l'or et l'augmentation de la tension
internationale à la suite des
événements en Afghanistan provo-
quaient une forte chute des cours à
Wall Street à l'ouverture. Après une
heure de transactions, l'indice Dow
Jones avait perdu plus de 12 points, par
la suite, la cote se redressait sensi-
blement et finalement la clôture inter-
venait à 820, 31 en baisse de 4,26 points.

G. JEANBOURQUIN

La déclaration delà composition des denrées
alimentaires devient obligatoire

Après une longue lutte, la déclaration
de la composition des denrées alimen-
taires devient obligatoire le 1er janvier
1980. De quoi s'agit-il ?

L'emballage des denrées alimentaires
devra renseigner dorénavant sur la
composition de celles-ci. Ingrédients et
additifs d'un produit seront énumérés
en ordre décroissant. La substance
nommée la première prend donc la part
la plus importante dans le poids du
produit fini et la dernière substance la
part la plus faible. Pour un chocolat, on
trouvera par exemple les indications
suivantes:
© Ingrédients: sucre, beurre de cacao,

noix, lait entier
•' Additifs : émulsionnant, produits de

conservation, colorants naturels
En ce qui concerne les additifs, seule

la catégorie est désignée. On renonce à
mentionner la désignation chimique
exacte de la sbustance utilisée. Cela a
des avantages et des inconvénients: Les
désignations chimiques ne parlent qu'à

peu de gens, mais éveillent souvent des
idées fausses ou donnent même lieu à
des craintes infondées. D'autre part,
une personne allergique à telle subs-
tance a intérêt à connaître la désigna-
tion exacte d'un épaississant ou d'un
colorant par exemple parce qu'elle doit
éviter de consommer la substance en
question.

Le fait de ne pas prescrire le pour-
centage des ingrédients constitue une
insuffisance de la législation estime la
Fédération suisse des consommateurs
avec raison. Pour juger de la qualité
d'un produit, il est important de con-
naître par exemple le pourcentage de
viande contenu dans une face de vol-
au-vent ou le pourcentage de sucre
dans une boisson sucrée ou un chocolat.

La déclaration obligatoire des compo-
sants des denrées alimentaires a donc
permis d'atteindre un premier résultat.
Toutefois, les efforts visant à une meil-
leure information des consommateurs
devront se poursuivre.

Près d'un Suisse sur trois est
propriétaire foncier

Près d'un Suisse sur trois est pro-
priétaire foncier mais la quote-part des
propriétaires d'immeubles varie forte-
ment d'un canton à l'autre, les extrê-
mes étant Genève avec 12 pour cent et
le Valais avec 79 pour cent. Les
cantons-ville ont en général nettement
moins de propriétaires fonciers que
ceux à vocation rurale. La quote-part
varie d'autre part fortement selon la
classe d'âge. Plus de la moitié des con-
tribuables âgés de 60 à 70 ans possèdent
des biens-fonds. La répartition entre
les propriétaires est d'autre part
inégale quant à la valeur des
immeubles et près d'un quart d'entre
eux possèdent des immeubles d'une
valeur (fiscale) comprise entre 50.000 et
500.000 francs. Les toutes petites pro-

priétés et celles qui dépassent le demi-
million sont relativement rares.

Ces données sont le résultat d'une
étude de l'Institut de sociologie de
l'Université de Berne mandaté par
l'Association suisse pour encourager la
propriété privée et la construction de
logements dont le siège est à Zurich.
L'étude porte sur l'ensemble de la
Suisse et reflète la situation existant à
la fin de 1976 et est basée sur les décla-
rations d'impôts d'un échantillon
représentatif de 5777 personnes de
nationalité suisse. Seule la propriété
immobilière « directe » a été prise en
considération et il n'est pas tenu
compte des participations indirectes par
l'intermédiaire de personnes morales...

Face au renchérissement:
la technologie

Les signaux économiques de l'an-
née qui s'achève sont troublants, le
regard porté sur l'année prochaine
est déconcertant. De toute part com-
mencent les tiraillements entre les
spécialistes officiels et officieux de
l'orientation de la conjoncture: Il
s'agit d'établir des pronostics quant
à l'évolution du renchérissement, de
la masse monétaire, des revenus et
de la consommation. Là où les uns
veulent limiter rigoureusement la
masse monétaire pour freiner le
renchérissement, d'autres deman-
dent plus d'argent meilleur marché
pour empêcher la hausse des inté-
rêts et donc le renchérissement du
capital et des loyers. Qui a raison ?
II n'existe apparemment aucune
thérapie, reconnue de tous, qui puis-
se être recommandée sans hésiter
pour les années 80, estime dans son
dernier bulletin la Fédération suisse
des consommateurs.

LA VÉRITÉ OSCILLE-T-ELLE
AUTOUR DE 6 % ?

Le renchérissement de 1979 de-
vrait arriver à près de 6 pour cent,
si bien qu'on comptera avec une
compensation moyenne du renché-
rissement de cet ordre de grandeur
(complété peut-être par de très mo-
destes augmentations du salaire
réel). Si l'on part de ces chiffres de
base, la masse monétaire augmente-
rait probablement de 5 à 6 pour cent
au minimum; si la banque d'émis-
sion veut freiner les intérêts, elle
devra toutefois tolérer que la masse
monétaire augmente encore. Dans
quelle mesure cet argent supplé-
mentaire stimulera-t-il l'inflation ?
Cela dépendra non seulement de la
masse monétaire, mais aussi de l'é-
volution de la situation monétaire
(franc meilleur marché ou plus cher)
et du rendement variable de recon-
nue suisse dans le commerce exté-
rieur, les services (assurances et
banques) et le tourisme. Un franc
cher réduit le prix des importations
d'énergie, de matières premières, de
produits semi-finis et de biens de
consommation et freine ainsi l'évo-
lution des prix à l'intérieur du pays.
Un franc bon marché, d'autre part,
augmente le rendement de l'écono-
mie d'exportation, mais importe
l'inflation étrangère en même temps
que les produits plus chers.

SITUATION FAVORABLE
POUR LE CONSOMMATEUR

Comme l'inflation s'alimente à
plusieurs sources et ne dépend pas
seulement de la masse monétaire, et
comme la rareté de l'argent des an-
nées 1974 et 1975 a contribué massi-
vement à l'effondrement conjonctu-
rel de l'époque, nos spécialistes en
orientation de l'approvisionnement
monétaire feraient bien de lâcher un
peu la bride et de ne pas étouffer la
conjoncture vacillante, le plein em-
ploi qui existe pratiquement et le
début de croissance de la consom-

mation. Il est intéressant à ce pro-
pos de consulter les estimations du
« Rheinisch - Westfalisches Institut
fur Wirtschaftsforschung » quant à
l'évolution de la consommation dans
les années 80. Cet institut compte
avec un accroissement moyen réel
de quelque 3,5 pour cent de la con-
sommation; si on y ajoute un ren-
chérissement de 2,5 pour cent (hy-
pothèse réaliste en cas de stabilisa-
tion des prix de l'énergie), on arri-
verait à une augmentation de la
consommation de 6 pour cent. L'ins-
titut précité a relevé les branches où
l'accroissement se ferait particuliè-
rement sentir; la prochaine décen-
nie, le consommateur achètera sur-
tout des biens dans le secteur des
loisirs, de l'habitat et du ménage.
D'une part, il doit remplacer des
appareils ménagers, électroniques et
photographiques; d'autre part, les
nouveautés obtenues par la minia-
turisation l'incitent à acheter da-
vantage dans ces domaines. Comme
l'application des techniques les plus
modernes a entraîné un effondre-
ment des prix, le désir accru des
consommateurs d'acheter des biens
sur ces marchés qui sont dominés
par une âpre concurrence ne devrait
guère déclencher d'impulsions infla-
tionnistes. Le marché des appareils
photographiques en est un exemple
classique: Des produits de pointe de
l'optique et de l'électronique sont
lancés sur le marché à des prix
baissant de semestre en semestre.

Abordant dans ses conclusions les
facteurs incertains: les matières
premières et l'énergie, la FSC, ne
découvre pas, mais rappelle que si
nos prix et donc aussi les salaires,
les profits et les frais ne dépen-
daient que de la politique des entre-
prises, des salariés et de l'Etat dans
les nations industrialisées, on pour-
rait être rassuré sur la prochaine
décennie...

Nous l'avons déjà dit par ailleurs,
le paradoxe de la fin de ce siècle est
la conjugaison d'une accélération du
progrès technologique et scientifique
avec le problème de l'exploitation
des matières premières, des quanti-
tés disponibles et de leurs coûts,
comme de ceux de l'énergie. "

Encore une fois, il faut souligner
l'importance des investissements
dans la recherche et le développe-
ment notamment dans toutes les
branches microtechniques réclamant
une haute technicité pour peu de
matières: une vocation propre à nos
industries. Plusieurs experts mon-
diaux s'accordent à penser qu'à
terme, la maîtrise de ces technolo-
gies — dont l'informatique et la té-
lématique et leurs divers secteurs —
sera tout aussi importante, sinon
davantage, que la possession de ma-
tières premières. A nous de négocier
les virages successifs qui ne man-
queront pas de se présenter sur la
route sinueuse de la compétition in-
ternationale. R. Ca.

A = Cours du 3 janvier B = Cours du 4 janvier

NEUCHATEL A B
Cr.Fonc. Neu. 830 d 830 d
La Neuchâtel. 640 d 640 d
Cortaillod 1675 d 1700
Dubied , 410 d 405 o

LAUSANNE
Bque Caùt. Vd. 1445 1450
Cdit Fonc. Vd. 1170 1175
Cossonay 1460 1470
Chaux & Cim. 630 670
Innovation 402 d 400 d
La Suisse 4400 d 4450

GENÈVE
Grand Passage 412 a 405
Financ. Presse 238 236
Physique port. 255 260
Fin. Parisbas 85.50 86.—
Montedison —.36 —-36
Olivetti priv. 2.55 2.35
Zyma 830 810

ZURICH
(Actions suisses)
Swissair port 778 775
Swissair nom. 788 785
U.B.S. port. 3520 3500
U.B.S. nom. 649 641
Crédit S. port. 2280 2265
Crédit S. nom. 427 424

Cnovention or : 7.1.80. - Plage 30.300. - Achat 29.600. - Base argent 1870.

ZURICH A B

B.P.S. 1905 1890
Landis B 1420 1400
Electrowatt 2080 2050
Holderbk port. 560 555
Holderbk nom. 517 525 <
Interfood «A» 1025 1020
Interfood «B» 5100 5025
Juvena hold. 8 7
Motor Colomb. 650 650
Oerlikon-Buhr. 2470 2420
Oerlik.-B. nom. 630 618
Réassurances 3170 3160
Winterth. port. 2430 2400
Winterth. nom. 1630 1630
Zurich accid. 9950 9950
Aar et Tessin 1285 1285
Brown Bov. «A» 1700 1660
Saurer 980 970
Fischer port. 740 730
Fischer nom. 138 135 <
Jelmoli 1400 1373
Hero 2840 2800
Landis & Gyr 142 140
Globus port. 2350 2275
Nestlé port. 3410 3395
Nestlé nom. 2240 2240
Alusuisse port. 1130 1130
Alusuisse nom. 460 460
Sulzer nom. 2750 2750
Sulzer b. part. 380 380
Schindler port. 1500 1410
Schindler nom. 280 275 1

ZURICH A B

(Actions étrangères)
Akzo 19 18.75
Ang.-Am.S.-Af. 27 22.50
Amgold l 159.50 137.50

, Machine Bull 23.25 24.50
Cia Argent. El. 750 7. 
De Beers 20^25 18.—
Imp. Chemical 12. 12. 
Pechiney 35.75 35.—
Philips 16.75 n._
Royal Dutch 121.50 122.—
Unilever 95._ 95.25
A.E.G. 31.50 32.—
Bad. Anilin 122.50 124.—
Farb. Bayer 113.— 113.50
Farb. Hoechst m 112. 
Mannesmann HQ 113. 
Siemens 234.50 235.50
Thyssen-Hutte 72. 72.50

j V.W. 159.50 162.—

BALE
(Actions suisses)
Roche jee 65750 65000
Roche 1/10 6575 6525ex
S.B.S. port. 408 403
S.B.S. nom. 310 307
S.B.S. b. p. 351 347
Ciba-Geigy p. 1230 1210
Ciba-Geigy n. 676 670 d

d Ciba-Geigy b. p 975 960 d

BALE A B
Girard-Perreg. 630 620
Portland 2820 2810
Sandoz port. 4100 , 4040
Sandoz nom. 1915 1915 d
Sandoz b. p. 527 524
Bque C. Coop. 1015 1015

ZURICH
(Actions étrangères)
Alcan 75.— 73.50
A.T.T. 81.— 81.25
Burroughs 118.— 120.—
Caïiad. Pac. 52.50 52.—
Chrysler 10.25 11.—
Colgate Palm. 22.— 22.50
Contr. Data 79.— 81.25
Dow Chemical 48.— 48.25
Du Pont 61.50 61.50
Eastman Kodak 70.50 72.25
Exxon 84.— 83.50
Ford 49.75 50.50
Gen. Electric 76.— 77.50
Gen. Motors 76.25 78.75
Goodyear 19.50 20.—
I.B.M. 97.— 99.25
Inco B 37.75 37.25
Intern. Paper 57.— 58.50
Int. Tel. & Tel. 39.25 39.50
Kennecott 50.50 49.50
Litton 62.75 66.25
Halliburton 129.— 129.50
Mobil OU 80.— 85.—
Nat. Cash Reg. 105.— 105.50
Nat. Distillers 41.25 42.50
Union Carbide 64.25 64.25
U.S. Steel 28.50 28.50

NEW YORK
Ind. Dow Jones
Industries 820 ,31 828,84
Transports 247,22 251,31
Services public 106,16 106,94
Vol. (milliers) 50.730 39.090

Cours indicatifs
Billets de banque étrangers
Dollars USA 1.49 1.64
Livres sterling 3.40 3.75
Marks allem. 90.50 93.50
Francs français 37.75 40.75
Francs belges 5.30 5.70
Lires italiennes —.18 —.21
Florins holland. 81.75 84.75
Schillings autr. 12.60 13.—
Pesetas 2.15 2.50
Ces cours s'entendent pour
de petits montants fixés par
la convention locale.

Prix de l'or
Lingot (kg. fin) —. .—
Vreneli —.— —.—
Napoléon —.— —.—
Souverain —.— —.—
Double Eagje —. .—

Y/ \ .  Communiqués [
X m y par la BCN

Dem. Offre
VALCA 64.50 66.50
IFCA 1540.— 1570.—
IFCA 73 90.— 93 —

/"QX FONDS DE PLACEMENT COMMUNIQUES
/JT§|Q\ PAR L'UNION DE BANQUES SUISSES
V f i . )  Fonds cotés en bourse Prix payé
\5JtS A B

AMCA 20.50 20.50 d
BOND-INVEST 56.— 56.25
CONVERT-INVEST 59.— d 59.50 d
EURIT 117.50 d 119.—d
FONSA 97.— 96.—
GLOBINVEST 50.25 d 50.—d
HELVETINVEST 98.50 98.50
PACIFIC-INVEST 62.50 d 62.50 d
SAFIT 325.— 318.—
SIMA 207.— 206.50
Fonds cotés hors-bourse Demande Offre
CANAC 73.75 74.75
ESPAC 67.5o 68.50
FRANCIT 81.50 82.50
GERMAC 83.50 —.—
ITAC 7i._ 73._
ROMETAC 319.50 324.50
YEN-INVEST 473.50 478.50

wmmm Dem. Offre
¦Jâ IITM Cs FDS BONDS 55 ,0 5G ,0
I . I fi CS FDS INT. 57,75 56,75
B_M BL M ACT. SUISSES 287 ,0 288 ,0

HIMW CANASEC 433 ,0 443 , 0
USSEC 420,0 430,0

Crédit Suisse ENERGIE-VALOR 88,25 90 25

FONDS SBS Em. Rachat Dem. Offre
UNIV. BOND SEL 61.— 58.25 SWISSIM 1961 1135.— 1150.—
UNIV. FUND 70.76 68.67 FONCIPARS I 2495.— —.—
SWISSVALOR 234.75 225.— FONCIPARS II 1350.— —.— '
JAPAN PORTOFOLIO 321.75 304.50 ANFOS II 118.— 119.—

ini Fonds de la Banque Populaire Suisse I INDICE BOURSIER SBS
Dem. Offre Dem. Offre „ . . .

Automation 56,50 57,50 Pharma 105,50 106,50 T . . ,  ¦ „„„ „ „„„ „ '
Eurac. 236 ,0 238 ,0 Siat 1570,0 — îndustn!\ 302'° 299>2
Intermobil 62,50 63,50 Siat 63 1160,0 1170,0 finance et ass 378,9 376,0

Poly-Bond 60,50 61,50 indice général 331,7 328,9
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Austin et Navratilova dominent le «Masters » féminin
Tracy Austin et Martina Navratilova se sont qualifiées sans aiiticultes pour les
demi-finales du « Masters » féminin qui réunit les huit meilleures joueuses
mondiales à Landovcr (Maryland). Tracy Austin, 17 ans, tête de série No 3, a
créé une demi-surprise en battant sa compatriote Chris Evert-Lloyd, 25 ans,
tenante du titre, en deux sets (6-1 6-3), grâce à son jeu de fond de court et aux

fautes accumulées nar son aînée.

9000 SPECTATEURS
Dans le bas du tableau , le match Na-

vratilova-Goolagong—Cawley a réussi
à faire sortir de leur torpeur les
quelque 9000 spectateurs disséminés
dans l'immense «capital Center». Ser-
vant et volleyant en force, Navratilova
a triomphé de l'Australienne en deux
sets 6-3, 6-2, malgré le jeu brillant de
celle-ci, qui a déchaîné l'enthousiasme
dp la foule.

Auparavant, l'Australienne . Wendy
Turnbull avait battu sa compatriote
Dianne Fromholtz 4-6, 6-1, 6-4, alors
qu'une autre Australienne, Kerry Reid,
avait dû déclarer forfait à cause d'une
tendinite au coude droit. Reid, qui
devait affronter la Tchécoslovaque
Regina Marsikova , a été automatique-
ment classée huitième du «masters».

Le tournoi se déroulant par poules,
Evert-Lloyd et Goolagong-Cawley gar-
dent leurs chances de rejoindre Austin
et Navratilova en demi-finales: elles
devraient en effet logiquement se
qualifier aux dépens, respectivement,
de Marsikova et de Turnbull.

RÉSULTATS
simple: Regina Marsikova (Tch) bat

Kerry Reid (Aus) par abandon. Wendy
Turnbull (Aus) bat Dianne Fromholtz
(Aus) 4-6, 6-1, 6-4. Tracy Austin (Eu)
bat Chris Evert-Lloyd (Eu) 6-1, 6-3.
Martine Navratilova (Apa) bat Evonne
Goolagong-Cawley (Aus) 6-3, 6-2.

Double, 2e demi-finale: Rosie Casale-
Chris Evert-Lloyd (Eu) battent Betty
S'.ove - Wendy Turnbull (Hol-Aus) 6-2,
6-2.

Championnat du monde
f Ue double

Après leur défaite face a Fibak-
Okker. les triples vainqueurs de

Wimbledon sud-africains Bob Hewitt et
Frew McMillan ont sauvegardé leurs
chances de participation aux demi-fi-
nales du championnat du monde de
double, qui se déroule sur les courts de
l'Olympia de Londres. Us ont en effet
battu la paire Fleming-Smid (Eu-Tch)
en quatre sets.

Pour leur part , le Polonais Fibak el
le Hollandais Okker ont dû avoir
recours par trois fois au tie-break pour
venir à bout de l'équipe anglo-
roumaine Mottram-Nastase. Lors de
cette rencontre, Ilie Nastase s'est fait
une fois de plus remarquer en injuriant
ses adversaires et l'arbitre, à tel point
que les téléspectateurs, qui pouvaient
capter les vociférations du Roumain,
ont bloqué le standard téléphonique du
stade par leurs protestations.

Dans l'autre groupe, en soirée, Brian
Gottfried et Raul Raminez ont eu
toutes les peines du monde à se défaire
en cinq manches des jumeaux
américains Tim et Tom Gullikson,
cependant que Riessen-Stewart rem-
portaient leur 2e succès dans ce tournoi
aux dépens des Anglais Cox-Lloyd.

RÉSULTATS
Groupe A: Woktek Fibak - Tom

Okker (Pol-Hol) battent Buster
Mottram-Ilie Nastase (GB-Rou) 7-6, 3-6,
7-6, 7-6, Bob Hewitt-Frew McMillan
(Afs) battent Peter Fleming-Tomas
Smid (Eu-Tch) 6-4, 2-6, 6-2, 6-4.

Groupe B: Brian Gottfried-Raul
Ramirez (Eu-Mex) battent Tim et Tom
Gullikson (Eu) 6-2, 6-4, 5-7, 3-6, 6-2.
Marty Riessen-Sherwood Stewart (Eu)
battent Mark Cox-David Lloyd (Gb) 6-
1, 7-5, 7-6.

Le football européen à mi-parcours
Voici la fin de ce tour d'horizon par-

mi les pays européens (voir édition de
vendredi) :

FRANCE:
MONACO, L'ÉCHAPPE BELLE ?

Les clubs français ont souvent
fait souffrir leurs supporters en Coupe
d'Europe... Ils ont réussi, à l'automne
passé, un exploit. Sur 4 clubs engagés,
3 seront encore présents, au printemps,
en quart de finale: Strasbourg (Coupe
des Champions), Nantes (Coupe des
Coupes) et Saint-Etienne (UEFA). Un
fait unique.

Dans l'hexagone, Strasbourg, le
champion sortant, n'est guère à son
avantage, cette saison, malgré le
renfort du buteur argentin Carlos
Blanchi et du Suisse Michel Decastel.
Saint-Etienne, avec ses nouvelles et
célèbres recrues — Michel Platini et
Johnny Rep — n'a pas tout à fait
trouvé le bon rythme. Les «verts» sont
pourtant bons deuxièmes du champion-
nat, mais à 3 points de Monaco, un
leader aux dents longues, doté d'un
effectif riche et de qualité.

Nantes se tient en embuscade à la 3e
place. U précède Sochaux de 2 points et
le Paris SG de 5 points. Un Paris SG
qui s'est courageusement accroché
après la grave blessure de Joao Alves
qui effectuera sa rentrée le 20 j anvier.
On notera, enfin, la position de
reléguables de deux clubs représentant
des places fortes du football français,
Lyon et Marseille.

AUTRICHE ET GRÈCE
La situation. en championnat

autrichien est très serrée. L'Austria
(avec un match en moins il est vrai) est
escorté , en tête, par Linz AK et Graz
AK mais l'Austria, qui possède dans ses
rangs l'actuel meilleur buteur
européen, Walter Schachner (20 buts),
reste f avori. En coupe d'Europ e,

Le public reste très fidèle aux grandes rencontres, (asl)

l'Autriche a perdu ses 4 clubs
engagés...

La Grèce, ijtti a créé une énorme
surprise en se qualifiant pour la phase
finale du championnat d'Europe des
Nations, voit le trio Olympiakos ,
PAOK, Aris conduire le bal. On assiste
à un certain déclin de l'AEK.

RDA: MAGDEBOURG ET BERLIN,
LE TEMPS DES SOUCIS

Souverain de bout en bout, l'an der-
nier, le Dynamo de Berlin, champion de
RDA, compte actuellement 2 points de
retard sur le Dynamo de Dresde. Ber-
lin, seul rescapé du troisième tour des
coupes européennes, semble, il est vrai,
tout axer sur la Coupe des Champions.
N'a-t-il pas été éliminé de la Coupe de
RDA par Lokomotiv Leipzig (1-2), en
quart de finale?

Cette coupe de RDA, Magdebourg
s'en était fait une spécialité ces
dernières années. Il a également
disparu de l'épreuve en huitièmes de
finale, après avoir été éliminé de la
Coupe des Vainqueurs de Coupe par les
Anglais d'Arsenal...

Les Allemands de l'Est ont,
également, laissé passer une belle
occasion de se qualifier pour le
championnat d'Europe des Nations.
Menant 2-0 face à la Hollande, dans le
match décisif disputé chez eux, ils ont
encaissé 3 buts... Ce sont les
Néerlandais qui iront en Italie.

URSS: LE SACRE DE SPARTAK
MOSCOU

Des sept autres pays de l'Est, seul
l'URSS a achevé son championnat. Le
vainqueur-surprise en a été le Spartak
de Moscou, club entraîné par Constantin
Beskov, le nouveau directeur technique
de l'équipe nationale. Le Spartak fêtait
là son dixième titre de champion, le
dernier ayant été acquis en 1969.

Neuf des jou eurs du Spartak
cnmnosent la sélection olympique dont

Kidiathulin et Gavnlov sont les
vedettes. Le Spartak a devancé Chaktor
Donetzk, le Dynamo Kiev et le Dynamo
Tbilissi.

Enfin, parmi les équipes qui
dominent actuellement les autres
championnats d'Europe de l'Est, le plus
impressionnant est incontestablement
«Bohemians Prague», champion d'au-
tomne avec 4 points d'avance sur
Ostrava, 5 sur Brno et 6 sur Dukla.

CSKA Sofia (Bulgarie), Szombierski
(étonnant leader en "̂ Pologne), Sarajevo
(Yougoslavie), Stëaiiâ Bucarest (Rou-
manie) et Honved de Budapest
(Hongrie), occupent, pour l'instant, la
«pole-position». Les noms des trois
équipes de tête en Hongrie, ^Honved ,
Vasas et Ferencvaros évoquent de bien
beaux souvenirs...

Bouleversement des valeurs chez les gymnastes
Premier coup d'œil sur l'année sportive olympique

L'année pré-olympique aura ete marquée en gymnastique par un profond chan-
gement qui pourrait déboucher sur un large bouleversement des valeurs l'an
prochain aux Jeux Olympiques de Moscou. Ce changement, qui se manifesta lors
des championnats d'Europe en mai, s'est confirmé en fin d'année à l'occasion des
championnats du monde, les premiers organisés sur le continent américain, à
Fort Worth , près de Dallas. C'est en effet une très large redistribution des
cartes qui s'est effectuée au Texas. Pour la première fois en vingt ans, le
Japon a perdu sa suprématie mondiale dans la gymnastique masculine et pour
la deuxième fois en 26 ans l'Union soviétique, invaincue depuis 1966, a dû
s'incliner dans la gymnastique féminine. Les « tombeurs » de ces formations, qni
paraissaient il n'y a pas bien longtemps intouchables, ont été l'Union soviétique

du déclinant Nikolai Andrianov et la Roumanie de la prestigieuse
Nadia Comaneci.

DOUBLÉ DES SOVIÉTIQUES
Mais les bouleversements ne se sont

pas arrêtés là. Les deux titres indi-
viduels ont changé de mains. Chez les
hommes, Alexandre Ditiatin, 22 ans, un
élégant athlète de Leningrad , a
précipité la chute de son compatriote
Nikolaï Andrianov, champion du
monde et champion olympique. Chez
les femmes, c'est la gracieuse et très
féminine eurasienne Nelly Kim qui a
succédé à sa compatriote Elena
Moukhina, qui, blessée, ne défendait
pas ses chances.

Ce sacre de Kim qui récompense une
carrière exemplaire a toutefois souffert,
pour qu'il soit incontestable, de
l'absence de .la Roumaine Nadia
Comaneci. La championne olympique,
qui avait déjà montré un net retour en
forme lors des championnats d'Europe
de Copenhague (3 or, 1 bronze), avait
totalement maîtrisé sa croissance à
Dallas et retrouvé son niveau de Mont-
réal. Hélas, alors qu'elle était partie

pour "un nouveau triomphe, elle dut se
retirer en raison d'une infection à une
main. Toutefois , sur ce qu'elle a montré
(en tête après les imposés et 9,95 à la
poutre, la main bandée, pour épauler
son équipe, un moment en difficulté, et
lui permettre de terrasser l'URSS) la
petite « fée » de Montréal devenue une
grande jeune fille, sera favorite aux
Jeux olympiques de 1980.

BOND SPECTACULAIRE DES USA
Outre les étonnants progrès de

l'équipe roumaine, l'année aura été
marquée par le formidable bond en
avant des Etats-Unis, plus heureux
toutefois, avec trois titres et huit mé-
dailles, chez les^ hommes que chez les
femmes (aucune médaille), le retour
remarqué de la Chine, qui a enlevé un
titre féminin (Y. Ma à la poutre) qui en
appellera d'autres, et le recul très in-
quiétant des Japonais, grands battus du
rendez-vous américain, qui n'ont pas
ramené le moindre titre, ce qui ne leur
était pas arrivé depuis 1950.

Enfin , dernier enseignement d'impor-
tance, la jeunesse a plus que jamais fait
la loi. C'était déjà vrai chez les femmes,
où seule Nelly Kim a pu résister à la
poussée des « fillettes ». Ça l'est main-
tenant chez les hommes, où la moyenne
d'âge des champions est passée de 25 à
22 ans.

Nikolaï Andrianov, l'homme chargé
d'or de Montréal, n'a pas glané le
moindre titre individuel, bousculé par
une nouvelle vague de jeunes loups de
grande classe, parmi lesquels Alexan-
dre Ditiatin, le Soviétique (3 or, 1
bronze), Kurt Thomas l'Américain (2
or, 3 argent), les deux grandes per-
sonnalités de Dallas, A. Tkachev
(URSS), B. Conner (EU), notamment, se
sont affirmés comme les favoris pour
Moscou.

Sur le plan suisse, à mettre en
exergue la qualification de l'équipe
masculine pour les JO de Moscou, ainsi
que la présence d'un garçon et de deux
filles en finale des concours complets
des championnats du monde.

Hockey et fond durant le week-end
La Chaux-de-Fonds reçoit Langnau

Schlaefli , un rôle primordial au cours de ce match, (photo AS)

Les Chaux-de-Fonniers, dont l'avenir paraissait irrémédiablement
compromis ne sont désormais qu'à quatre points de Kloten... au bas
du tableau ! C'est dire l'importance de la rencontre de ce soir, aux
Mélèzes, à 20 heures. Langnau est l'équipe « favorite » des joueurs
neuchâtelois car elle a concédé déjà deux défaites, mais il est certain
que la formation de l'Emmental fera tout pour mettre fin à cette
coutume. C'est dire si l'apport du public peut être décisif. Bref un
rendez-vous à ne pas manquer. I

Journée de ski de f ond, à La Brévine

Des départs en ligne a ne pos manquer, (photo A b)

C'est demain dès 13 heures que les fervents du ski étroit auront le
plaisir de suivre les meilleurs fondeurs jurassiens — et quelques
invités — lors de la Journée du ski. Ces compétitions sont ouvertes
aux catégories OJ, juniors, dames, seniors et élites et tous les
départs sont donnés en ligne, dès 13 h. (OJ), 14 h. (juniors et dames),
14 h. 10 (élites), et 14 h. 20 (vétérans). Du beau sport en vue
avec la distribution des prix prévue à la salle de l'Hôtel de Ville,
dès 17 h. 30.

Tour du Mont-Jaques, demain matin
L'Union sportive des PTT de La Chaux-de-Fonds invite tous les fer-
vents du ski de fond à prendre part au Ve Tour du Mont-Jaques,
une course populaire patronnée par « L'Impartial-FAM ». Cette
grande manifestation est fixée à demain. Le départ sera donné à
10 heures du matin. La distribution des dossards, se fera dès 8 heures.
Ajoutons que les inscriptions seront prises sur place.

1 S*H
Jacot deuxième
à Saint-Moritz

COURSE DE NUIT, MESSIEURS
(10 km.): 1. Fredy Wenger (Blumen-
stein), 31'44"30; 2. FRANCIS JACOT
(LA SAGNE), 3I'47"38; 3. Giachem
Guidon (St-Moritz), 31'51"56; 4. Ueli
Wenger (Sangernboden), 32'23"44;
5. Paul Grunenfelder (Wangs), 32'34"
91; 6. Albert Gigher (St-Moritz), 32'
39"42. — DAMES (6 km.): 1. Evi
Kratzer (St-Moritz), 21'28"78; 2. Cor-
nelia Thomas (Pontresina), 21'58"62;
3. Kaethi Aschwanden (Isenthal), 22'
nd"S9.

Divers

L 'ne distinction de plus
pour Coe

L'athlète britannique Sébastian Coe a
été élu meilleur sportif mondial de
l'année 1979 par l'Union des journalis-
tes sportifs espagnols. En deuxième
position vient le joueur de tennis sué-
dois Bjorn Borg, qui précède
l'Allemande de l'Est Marita Koch
(athlétisme) et la skieuse autrichienne
Annemarie Moser-Proell.

Hockey sur glace

MATCH AMICAL EN SUISSE
SC Langnau - Lovola Grads 3-3 (2-2,

0-0, 1-1).

I
Voir autres informations
.sportives en page 14



Retour en forme du Suisse Sumi à Innsbruck
où il ne s'incline que devant l'Autrichien Neuper

Troisième concours de la Tournée des quatre tremplins

Hubert Neuper remportera, sauf accident, la 28e Tournée austro-allemande
des quatre tremplins. En cette année olympique, le jeune Autrichien (19 ans),
deuxième à Oberstorf et vainqueur à Garmisch-Partenkirchen, a en effet
étalé une nouvelle fois sa classe en remportant encore le troisième con-
cours de la célèbre tournée, à Innsbruck. Le sauteur de la « bande » à
Baldur Preiml, sur le tremplin du Bergisel, s'est imposé avec des sauts à
107 mètres, nouveau record (le précédent appartenait, avec 106 mètres, à
l'Allemand de l'Est Falk Weîsspflog) et à 102 mètres de manière souveraine.

EXPLOIT HELVÉTIQUE
Neuper a battu à Innsbruck Hans-

joerg Sumi. Indéniablement, le jeune
Bernois (20 ans) a retrouvé tous ses
moyens, même s'il a été devancé de 7,5
points par Neuper, lequel a porté à 31,6
points son avantage au classement pro-
visoire de la tournée et à 49 points à
celui de la Coupe du monde. Mais le
sauteur de Gstaad, 13e à Oberstdorf et
35e à Garmisch, a réussi là un retour
spectaculaire dans un style qui lui avait
permis de se révéler la saison dernière

en terminant deuxième de cette
tournée. Hansjoerg Sumi, pour ce con-
cours, était revenu à son ancienne
combinaison et bien lui en prit puisqu'il
devait signer un exploit.

Ce concours d'Innsbruck s'est déroulé
devant 8000 spectateurs et il a été en
partie contrarié lors de la deuxième
manche. Après le passage de dix des
cinquante qualifiés, il fut même inter-
rompu et la piste d'élan raccourcie.
Sumi n'aura occupé la première place
du classement que durant de brèves se-

Le tierce de ce concours. De gauche à droite : Sumi, Neuper et Glass
(bélino AP)

condes. Partant immédiatement devant
Neuper, il réussissait la meilleure lon-
gueur de la première manche, à 105,5
mètres, avant que l'Autrichien ne le de-
vance en établissant un nouveau re-
cord. Même scénario, mais sur le plan
du total des points, dans la deuxième
manche.

ÉLAN RACCOURCI POUR
LA DEUXIÈME MANCHE

Il faut dire que pour cette deuxième
manche, Hansjoerf Sumi fut quelque
peu désavantagé. Il dut attendre plu-
sieurs minutes avant de pouvoir
s'élancer, en raison d'une panne du sys-
tème électronique d'affichage. Réussis-
sant à nouveau sa prise de saut, il n'en
atterrissait pas moins à 101 mètres avec
une piste d'élan raccourcie. Cela n'était
pas suffisant pour inquiéter Neuper,
lequel sautait une nouvelle fois plus
loin que le Suisse. Mais ce dernier,
grâce à ce brillant résultat, remontait
de la 14e à la 9e place du classement de
la tournée et en Coupe du monde du 9e
au 3e rang. Ainsi, seul Neuper et un
autre jeune loup autrichien, Alfred
Groyer, lequel a complètement raté son
deuxième saut à Innsbruck, le précé-
dent en Coupe du monde.

AVEC LES AUTRES SUISSES
Ils ont été moins heureux que leur

chef de file, Robert Mcesching a dû se
contenter de la 26e place tandis que
tous les autres étaient éliminés de la
deuxième manche. Parmi les principa-
les victimes de ce nouveau règlement,
l'Autrichien Toni Innauer, lequel ne
put « tenir » un saut à 104,5 mètres, le
Finlandais Pentti Kokkonen, vainqueur
l'an dernier et qui chuta à la réception
d'un bond à 102 mètres, ainsi que le
Japonais Takafumi Kawabata et le
jeune Canadien Steve Collins.

Si la victoire est une nouvelle fois
revenue à Hubert Neuper, à relever le
redressement de l'équipe de la RDA,
bien décevante à Garmisch, et qui a
classé trois sauteurs parmi les six pre-
miers à Innsbruck . Henry Glass (troi-
sième), KUaus Osterwald (cinquième) et
Martin Weber (sixième). Par contre, le
double vainqueur de la tournée et ga-
gnant du premier concours d'Oberst-
dorf , Jochen Daneberg. a à nouveau
déçu en ne parvenant pas à se hisser
parmi les quinze premiers de ce con-
cours d'Innsbruck.

Hansjœrg Sumi au cours de son premier saut de 105 m. 50. (bélino AP)

(102 et 97) ; 9. Claus Tuchscherer (Aut)
230,7 (99 et 98) et Alexei Borovitin
(URSS) 230,7 (99,5 et 100) ; puis les au-
tres Suisses, 26. Robert Mcesching 216,2 •
(98 et 94) ; 76. Georges-André Jaquiéry
94,6 (88,5) ; 87. Paul Egloff 87,3 (86,5) ;
91. Placide Schmidiger 84,3 (84).

Les positions au classement de la
tournée avant le dernier concours de
Bischofshofen : 1. Neuper 726,2 points ;

2. Saetre 694,6 ; 3. Ostwald 693,1 ; 4.
Groyer 689,4 ; 5. Glass 685,7 ; puis, 9.
Hansjœrg Sumi (Suisse) 680,4.

Les positions en Coupe du monde
après quatre concours : 1. Neuper 90
points ; 2. Groyer 41 ; 3. Hansjœrg Su-
mi 35 ; 4. Puikkonen 32 ; 5. Saetre 28.
— Par nations : 1. Autriche 182 ; 2.
RDA 103 ; 3. Finlande 56 ; 4. Japon 51 ;
5. Suisse 49.

iWL»¥. Ncadig la plus rapide
L'entraînement des descendeuses à Pfronten

Déjà gagnante des trois descentes disputées cette saison, Mane-Therese
Nadig s'est encore montrée la plus rapide des premiers entraînements
chronométrés en vue des deux descentes féminines de Coupe du monde,
qui seront courues dimanche et lundi à Pfronten. Sur une piste difficile, très
technique dans sa partie supérieure, la Saint-Galloise a réussi un «chrono»
de l'21"67 pour les 2080 mètres du parcours (540 m. de dénivellation, 24
portes de direction). Elle a précédé une autre Suissesse, Annemarie Bischof-

berger, de 58 centièmes de seconde.

A ANNEMARIE MOSER,
LA SECONDE DESCENTE

Dans la seconde manche, où les con-
ditions étaient assez précaires en raison
des chutes de neige, toutes les concur-
rentes ne se sont pas données à fond.
C'est l'Autrichienne Annemarie Moser
qui se montrait alors la meilleure,
devant la Suissesse Doris De Agostini.
Ce jour , deux nouveaux entraînements
chronométrés ont lieu : le premier
sert d'ultime sélection interne pour
les Suissesses Ariane Ehrat, Linda
Hugi et Yvonne Seeholzer. Outre
Nadig, Bischofberger, De Agostini, Zoé
Haas, Evelyne Dirren, Christine Kloss-
ner, Claudia Amstutz et Gaby Infanger
sont partantes certaines pour diman-
che. Dans la seconde descente de lundi,
les « éliminées » de dimanche recevront
leur chance.

PREMIERE DESCENTE : 1. Marie-
Thérèse Nadig (Suisse) l'21"67 ; 2. An-
nemarie Bischofberger (Suisse) l'22"25;
3. Ingrid Eberle (Aut) l'22"56 ; 4. Eli-
sabeth Kraml (Aut) l'22"70 ; 5. Doris
De Agostini (Suisse) l'22"S6 ; puis les
autres Suissesses, 15. Zoé Haas l'23"85;
25. Evelyne Dirren l'24"69 ; 28. Chris-
tine Klossner l'24"76 ; 32. Claudia Am-
stutz l'25"10 ; 35. Gaby Infanger 1'
25"49 ; 36. Ariane Ehrat l'25"52 ; 43.
Linda Hugi l'25"77 ; 46. Yvonne See-
holzer l'26"15.

SECONDE DESCENTE : 1. Moser
l'23"35 ; 2. Doris De Agostini l'24"12 ;
3. Cindy Nelson (EU) l'24"18 ; 4. Cindy
Oak (EU) l'24"36 ; 5. Kraml l'24"40 ;
puis les autres Suissesses, 7. Nadig
l'24"61 ; 14. Bischofberger l'25"22 ; 16.
Dirren l'25"60 ; 20. Seeholzer l'25"98 ;
25. Infanger l'26"33 ; 27. Wenzel
l'26"66 ; 30. Amstutz l'27"04 ; 34. Ehrat
l'27"17 ; 39. Klossner l'27"67 ; 40. Haas
l'27"72 ; 58. Hugi l'29"26.

Et a Pra-Loup
Le Suisse Peter Muller a obtenu le

meilleur temps du premier entraîne-
ment chronométré, en vue de la des-
cente masculine de Coupe du monde,
qui sera courue dimanche à Pra-Loup.
Le « chrono » du Zurichois ne devait
plus être approché lors du deuxième
essai, hier. Des autres Suisses, seul
Walter Vesti est apparu parmi les plus
rapides lors de cette première recon-
naissance officielle d'une piste qui a
motivé une protestation de la part des
coureurs, qui la jugent trop « facile ».
Résultats :

PREMIERE DESCENTE : 1. Peter
Muller (Suisse) 1'53"58 ; 2. Ken Read
(Can) l'54"59 ; 3. Werner Grissmann
(Aut) l'54"61 ; 4. Michael Veith (RFA)
l'54"78 ; 5. Dave Murray (Can) l'55"06 ;
puis les autres Suisses, 11. Toni Burg-
ler l'55"94 ; 18. Walter Vesti l'56"48 ;
29. Sepp Burcher l'57"07 ; 30. Conradin
Cathomen l'57"08 ; 36. Werner Spœrri
l'57"30 ; 40. Bruno Fretz l'57"63 ; 42.
Silvano Meli l'57"77 ; 62. Urs Raeber
l'59"03 ; 63. Erwin Josi l'59"07.

SECONDE DESCENTE : 1. Griss-
mann l'53"77 ; 2. Peter Muller (Suis-
se) l'54"14 ; 3. Plank l'54"34 ; 4. Franz
Klammer (Aut) l'54"54 ; 5. Read
l'54"75, etc.

Aves le « Confinent»! Carcus» 1979
Le « Continental Circus », le cham-

pionnat du monde de vitesse, avait
hérité de cette appellation du temps où
les Grands Prix se disputaient tous en
Europe et étaient animés par les seuls
coureurs européens. C'était l'époque du
roi « Ago ».

Les temps ont changé. Maintenant
que les géants de l'industrie japonaise
ont inondé le marché, ne cherchant
plus simplement à exporter vers la
vieille Europe, mais aussi vers l'Amé-
rique du Sud et partout dans le monde,
une nouvelle génération de pilotes est
apparue. H y eut le Vénézuélien Johnny
Cecotto, maintenant il y a le Sud-Afri-
cain Kork Ballington, l'Australien Greg
Hansford et surtout l'Américain Kenny
Roberts. Ce dernier, après avoir été
couvert de tous les lauriers chez lui, a
décidé de venir se frotter aux Euro-
péens sur leur terrain. Résultat, depuis
deux ans, il est champion du monde de
la catégorie « reine », celle des 500 ce.

KENNY ROBERTS
Avec sa Yamaha d'usine, il a

remporté cinq Grands Prix (Autriche,
Italie, Espagne, Yougoslavie et Angle-
terre) contre trois au Britannique
Barry Sheene (Venezuela, Suède et
France), qui abandonnera la saison
prochaine sa Suzuki pour une Yamaha.
Le dauphin de Roberts fut toutefois
l'Italien Virginio Ferrari (vainqueur en
Hollande) et qui sera à l'avenir le deu-
xième pilote d'usine chez Yamaha.

Victoire également d'un non-
Européen en 250 ce, le Sud-Africain
Ballington (Kawasaki), qui conserve
son titre (devant l'Australien Hansford)

et remporte également celui des 350 ce
(devant Ferrari).

Dans les plus petites cylindrées, dont
l'avenir sera aléatoire si le projet de
« World séries » (championnat 250 et
500 ce, non reconnu par la fédération
internationale mais auquel ont d'ores et
déjà souscrit les principaux pilotes
comme Roberts, Sheene, Ballington,
Pons, Sarron, etc.) voit le jour en 1980,
il n'y eut guère de lutte pour empêcher
l'Espagnol Nieto (Minarelli) en 125,
guère plus pour contester la victoire à
l'Italien Eugenio Lazzarini (Kreidler),
en 50 ce.

PRÉSENCE HELVÉTIQUE
Pour terminer le chapitre des cham-

pionnats du monde, il faut accorder une
place au remarquable comportement de
Michel Frutschl en 750 ce, deuxième
derrière le Français Patrick Pons, ainsi
qu'à celui des spécialistes de side-car
Biland - Waltisberg et Holzer - Meier-
hans, vainqueurs des deux catégories,
révolutionnaires et conventionnels.
Sans oublier Roland Freymond, auteur
d'une bonne saison.

Hors championnats, à signaler la
victoire de Ferrari dans les 200 miles
du Castelet et celle de l'Américain Dale
Singleton à Daytona.

En endurance, discipline essentiel-
lement européenne avec ses épreuves
phare que sont le « Bol d'Or », les « 24
Heures du Mans », les « 24 Heures de
Montjuich » ou les 1000 km. de Brands
Hatch, Honda a conservé sa suprématie
grâce à l'équipage vedette, les Français
Christian Léon et Jean-Claude
Chemarin, tenants du titre depuis
quatre ans.

Automobilisme: Elio de Angeiis courra pour Lotus
Le pilote italien Elio de Angelis

pourra dorénavant courir pour
Lotus. En effet, le procès en Cour
d'appel ide Londres entre de Angelis
et l'équipe américaine Shadow s'est
terminé à l'amiable.

De Angelis, qui est âgé de 21 ans,
a admis le fait que son contrat avec
Shadow ne l'autorisait pas à prendre
des contacts avec Lotus et il a accep-
té de payer une somme substantielle
à la compagnie américaine afin de la
dédommager.

En décembre dernier, « Nichols
Advanced Systems Incorporated »,
auquel appartient l'équipe Shadow,
avait demandé à la Haute Cour de
justice de Londres une suspension
temporaire de de Angelis afin que
celui-ci ne puisse courir autrement
qu'au volant des Shadow, écurie à
laquelle il était lié pour deux ans.

La Haute Cour avait repousse
cette requête et la compagnie amé-
ricaine avait fait appel. Le problème
a finalement été résolu à l'amiable.

UN 2e COMMANDITAIRE
FOUR WILLIAMS

L'équipe de formule un « Saudi
Williams », qui a remporté cinq
grands prix l'an dernier, aura un
deuxième commanditaire cette
saison. Après Saudia, la ligne
aérienne de l'Arabie Saoudite, il
s'agit de « Leyland Vehicles », la
filiale des camions et autobus de
British Leyland.

Les voitures Williams, qui seront
pilotées par l'Australien Alan Jones
et l'Argentin Carlos Reutemann,
porteront maintenant le nom de
« Saudi-Leyland ».

Patinoire des Mélèzes
C E  S O I S  à 20 h.

HC LA CHAUX-DE-FONDS
HC LANGNAU

Match de championnat
P99

B Handball

La Suisse troisième
La Suisse a terminé troisième sur

quatre équipes au cours du premier
des trois tournois qu'elle dispute dans
la Bade du Sud. Il faut cependant sou-
ligner, que les résultats ne sont pas
toujours le reflet exact de la valeur
des formations en lice, en raison de la
durée des matchs, qui a été écourtée
à deux fois 10 minutes.

A Singen, la Suisse s'est tout d'abord
inclinée face au champion hongrois Ta-
tabanya, 6-7. Face à la Tchécoslova-
quie, la Suisse perdait son second
match 3-5, ne signant qu'une seule vic-
toire contre Singen, un club de divi-
sion allemande d'un niveau nettement
inférieur (13-5).

CLASSEMENT : 1. Tchécoslovaquie
6 pts (26-11) ; 2. Banyaz Tatabanya 4
(34-17) ; 3. Suisse 2 (22-17) ; 4. DJK
Singen 0 (7-44).

Les minis du HC La Chaux-de-Fonds
gagnent le tournoi de Baden-Baden

Les minis du HC La Chaux-de-Fonds
ont remporté avec brio le Tournoi de
Baden-Baden (Allemagne), qui s'est
disputé du 27 au 30 décembre dernier,
et réservé aux garçons nés en 1967 et
1968. Cette compétition a vu une par-
ticipation particulièrement relevée,
puisque huit équipes au total y ont pris
part, soit : Chamonis, Berne, Horsholm,
Neuss, Lahr, Baden, Nijmegen et La
Chaux-de-Fonds.

La formation neuchâteloise a battu
successivement Nijmegen (12-3), Hors-
holm (3-1), Neuss (8-3), Berne (8-2), et
Lahr (8-2), avant d'affronter le cham-
pion de France Chamonix, invaincu
lors de toutes ses confrontations. Cette
rencontre fut palpitante. Elle se ter-
mina sur le résultat nul de 4-4. Battant
encore Baden par 9-2, La Chaux-de-
Fonds remporta le tournoi au goal-
average avec 9 buts positifs de plus

que Chamonix qui a battu Lahr par
4-2.

Dirigée par l'entraîneur Stu
Cruikshank, l'équipe neuchâteloise
était composée de : Kaufmann, Soumaz,
Tavernier, Geinor, Vuille, Trummer,
Bergamo, L. Stehlin, Rohrbach, Gui-
chard, Oppliger, Siegrist, N. Stehlin,
Niederhauser, Tschanz, C. Hadorn, von
Kaenel et S. Hadorn.

Résultats
* CLASSEMENT FINAL : 1. La Chx-

de-Fonds ; 2. Chamonix ; 3. Berne ; 4.
Horsholm ; 5. Neuss ; 6. Lahr ; 7. Ba-
den ; 8. Nijmegen .

Le HC La Chaux-de-Fonds a encore
remporté la Coupe Fair-Play, et deux
de ses joueurs, Laurent Stehlin et Ni-
colas Goumaz, se sont vus encore at-
tribuer respectivement le titre de meil-
leur butteur et de meilleur arrière.

i Cyclisme

Décès du champion belge
Lucien Buysse

Lucien Buysse est décédé. Il était né
le 11 septembre 1892, à Wontergem.
Dans la catégorie des indépendants, il
enleva Bruxelles - Liège et le Tour de
Belgique en 1913 et en 1914.

Chez les professionnels, il effectua
des débuts moyens, mais il mit ensuite
à son actif de très bonnes performances
dans le Tour de France : huitième en
1923, troisième en 1924, deuxième en
1925 et, enfin, vainqueur en 1926.

Lucien Buysse se produisit aussi sur
piste. En 1923, il enleva les Six Jours
de Gand avec V. Standaert comme
équipier. Sa carrière cycliste se termi-
na en 1929.

1. Hubert Neuper (Aut) 250,5 points
(107 et 102 mètres) ; 2. Hansjœrg Sumi
(Suisse) 242,0 (105,5 et 101) ; 3. Henry
Glass (RDA) 239,0 (100 et 101,5) ; 4. Jari
Puikkonen (Fin) 238,9 (102 et 105,5) ; 5.
Klaus Ostwald (RDA) 238,7 (103,5 et
101) ; 6. Martin Weber (RDA) 237,2 (103
et 99) ; 7. Roger Ruud (Nor) 236,9 (102
et 103) ; 8. Johan Saetre (Nor) 232,5

Résultats

Patinoire de l'Erguel - St-lmier
CE SOIR, à 20 h. 15

H.C. SAINT-IMIER
H.C.WIKI

Championnat suisse,'Ire ligue
P 139

Le raieras!© sportif * i© sno^câe sportif * g,* m®m&® sportif * to ntondo sportif



r-sfflwfH«,u- LUIIIlE
\

I Prix des copies 9x9 - 9x13 1
11ère qualité — § Yr% 1ï Reprise de vos mauvaises images ¦ «JP %M 1

^Développement dans les 48 h\
¦ En parallèle, nous maintenons la copie. -if| 1
I économique 9x9  - 9x13 "«#U I
I Pour chaque développement avec copies, nous offrons 1

I UN AGRANDISSEMENT GRA TUIT 1
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La SEULE FRAISEUSE qui déblaie la
NEIGE MOUILLÉE SANS SE BOURRER

N'esi-ce pas là ce qu'il vous

après-vente SS-/ * par nos soins
Actuellement en stock

quelques FRAISEUSES d'occasion !

piTÉRnGTive
Pour passer
l'hiver au chaud
Grand choix de couvertures
marocaines à partir de Fr. 49.—
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AVIS À NOS ANNONCEURS
Modification des heures de réception

des annonces à nos bureaux dès 1980
Les ordres de publicité devront nous parvenir l'avant-veille du jour

de parution à 15 heures

Edition du lundi: le jeudi à 15 heures
Edition du mardi: le vendredi à 15 heures 
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Pour notre département fabrication de pièces
industrielles en matières plastiques, nous cher-

'r chons tout de suite ou pour une date à conve-
• ' ' nir: ' ' '"* y '

UN MÉCANICIEN, mouliste ou de précision
UN MÉCANICIEN, régleur
UN CONTROLEUR DE QUALITÉ
Nous demandons:

S une bonne formation, si possible quelques
années d'expérience dans le domaine de
la fabrication de pièces en matières plas-
tiques.

Nous offrons:
un emploi stable, des conditions de tra-

l vail intéressantes.

* Les personnes intéressées voudront bien faire
parvenir leurs offres de services ou prendre
contact par téléphone avec

 ̂
Electrona SA

ELECTRONA 2017 Boudry i

• 

Tél. (038) 44 21 21
interne 401

Monsieur
cinquantaine, cher-
che compagne de
40-50 ans, affec-
tueuse, douce, sé-

rieuse. Mariage
éventuel. Photo dé-
sirée, qui sera re-
tournée. Discrétion

assurée.
Ecrire sous chiffre
P 28-460003 à Pu-
blicités, av. Léopold-
Kobert 51, 2301 Ls

Chaux-de-Fonds.

Votreioumai: L'Impartial

On s'abonne en tout temps à L'IMPARTIAL

Spécialiste pour outils de
coupe en métal dur
Travail intéressant et indépendant de petites et
moyennes séries.

Ce travail conviendrait à une personne ayant déjà ;
| travaillé dans cette branche ou à une personne de

formation technique dans le domaine de la mécanique
ou outillage.

Ouvrière à temps complet ou partiel
pour travail soigneux en atelier. Nous mettons au
courant une personne débrouillarde et appliquée.

Faire offres à UNIVERSO S.A., département Métal
Dur, 42, rue de la Tuilerie (près du Parc des Sports),
2301 La Chaux-de-Fonds, tél. (039) 23 72 03.

Fabrique d'horlogerie de Fontainemelon SA

Récapitulatif de nos
places vacantes
SECTEUR DÉVELOPPEMENT MONTRE A QUARTZ

— UN DESSINATEUR en microtechnique
— UNE OPÉRATRICE pour le contrôle des fournitures électroniques

SECTEUR CONSTRUCTION ET AUTOMATISATION MACHINES

— UN DESSINATEUR EN MACHINES et outillage
— UN MÉCANICIEN DE PRÉCISION (montage machines)
— UN MÉCANICIEN EN ÉTAMPES et outillage
— UN CONDUCTEUR DE MACHINES MÉCANIQUE, alésage et

rectifiage cordonnées, commandes numériques

SECTEUR FABRICATION HORLOGÈRE

— UN CONDUCTEUR DE MACHINES-TRANSFERTS automatiques
aide-mécanicien), travail en 2 ou 3 équipes (indemnités pour
travail en équipes: 25 % en plus du salaire normal)

— UN TAILLEUR DE PIGNONS (conduite de machines automati-
ques)

j — PERSONNEL FÉMININ pour l'assemblage de modules électro-
niques (succursales de Fontaines et de Peseux)

Les personnes intéressées par ces emplois sont invitées à nous
adresser leurs offres de services par écrit (curriculum vitae) ou à
prendre contact par téléphone (038) 53 33 33, afin de fixer la date
d'une entrevue.

Nous cherchons un

INGÉNIEUR
ÉLECTRONICIEN ETS

^ 
pour le contrôle de nos produits électroniques.

Nous demandons de bonnes connaissances en
électronique digitale et analogique.

La préférence sera donnée à une personne
ayant déjà travaillé dans le domaine du con-
trôle de qualité, au moyen d'un ordinateur

f  programmable, des composants sous-ensembles
et ensembles électroniques.

Les personnes intéressées voudront bien faire
leurs offres de services complètes en indiquant 1

^ les prétentions de salaire.

*j Pour tous renseignements complémentaires,
veuillez prendre contact, par écrit ou par télé-
phone, sans engagement avec notre service du
personnel.

USINE DE COUVET

I 

EDOUARD DUBIED & CIE S.A.
2108 COUVET
Téléphone (038), 64 1111

<Ê>
Verres da contact
Certificat fédéral.

d'adaptateur .

Ë3 PAPIER SUISSE
R E C Y C L É

&r IMPARTIALj n M m m a s i a c t t m m i m m s m M n m M Ê a m B m
LA VOIX D'UNE RÉGION

Tarifs de publicité
Valables dès le 1er janvier 1980

le mm. le mm.
Publicité local et

cantonal suisse
Annonces —.57 —.71

Offres d'emplois —.59 —.73

Réclames 2.39 2.39

Avis urgents j^SJ) 2.39

Avis mortuaires —.81 —.81

Avis de naissance —.81 —.81

Cet avis tient lien d'information générale à la clientèle



TV: A CHO X
FILMS ET SÉRIES

TV romande: 14.25 La filière - 15.20
Nos vies sont en jeu - 16.10 La
frontière de l'Ouest - 17.05 Les
petits plats dans l'écran - 17.35
L'agence Labricole - 18.00 La course
autour du monde - 19.00 Rendez-
vous avec Pierre Lang - 20.20 Petit
déjeuner compris. — TF1: 11.55
Philatélie club - 12.30 La vie en vert
- 12.45 Jeune pratique - 13.45 Au
plaisir du samedi avec notamment
« La croisière s'amuse », « Quentin
Durward », « Le magazine de l'aven-
ture », etc. - 18.05 Trente millions
d'amis - 21.30 Les quatre cents
coups de Virginie - 22.30 Cinquante
ans de cinéma américain. —
Antenne 2: 12.00 Vérité au fond de
la marmite - 17.10 Les moins
d'vingt - 17.55 La course autour du
monde - 20.35 Les dames de la côte
- 22.10 Opéra sauvage. — FR3: 18.30
Jeunesse - 22.50 Ciné-regards.

POINT DE VUE

Fêtes vos mots
Ce fut un petit jeu pour les dix-

neuf heures de la TV romande, afin
de passer d'avant-Noël à l'An
nouveau, bien dans l'esprit d'une
télévision sans prétention qui se
veut distrayante et décide que le
téléspectateur ne tient point à se
torturer la cervelle tout en jouant
lui aussi, y compris pour être,
parfois, plus rapide donc plus « ma-
lin » que les concurrents. Et comme
ces concurrents sont des gens con-
nus, et bien, on est fier...

Il suffit, pour marquer des points,
de trouver rapidement un verbe à
l'infinitif , un adjectif , un adverbe ou
un mot, n'importe lequel, commen-
çant par une lettre tirée au sort, et
comprenant un nombre défini de
lettres et de compter vite. Les mots
allaient de quatre à onze lettres. Les
formes grammaticales étaient admi-
ses, si bien qu'un mot de onze
lettres pouvait très bien n'en avoir
que neuf , et passer à onze avec le
féminin et le pluriel, ce qui rendait
le jeu assez facile. On aurait très
bien pu, en conservant l'esprit de
distraction, adopter des règles un
peu plus strictes, ce qui aurait rendu
ce jeu plus intéressant, mais à peine
comme un mot croisé de difficultés
moyennes. L'arbitre et l'animateur
étaient tellement attentifs qu'ils
mirent un soir vingt minutes à
constater que « généralement » avait
douze lettre et non pas onze...

Il s agissait, pendant les arrêts du
jeu divisé en trois tiers temps
comme rencontre de Coupe
Splengler (un de trop pour les
Suisses) d'identifier un objet défini
de manière inattendue ou de trouver
un point commun entre trois no-
tions, partie un peu plus difficile et
amusante, avec des mots tirés par
les cheveux.

On peut se demander si le véri-
table but de l'exercice n'était pas de

nous montrer des « vedettes » fami-
lières de la télévision en tous
genres, les habitués de « Table ou-
verte », des « Temps présent », des
variétés, de grands spectacles
comme « Jeux sans frontière », qui
furent les invités d'un Jean-Charles
Simon agréablement décontracté,
plus à l'aise que dans « Bis », qui
faisait de l'humour en précédant ou
suivant ses invités. Ce fut gentil,
parfois charmant, mais tout de
même un peu court. Certes, on peut
savourer la tête de Mme Aubry qui
se rend compte, oh scandale semble-
t-elle penser, qu'elle n'a pas reçu les
trois tomes de « Vingt-cinq ans
ensemble ». Et nous vécûmes,
ébahis, un grand moment où la télé-
vision de divertissement rejoint
l'information fondamentale: Genna-
ro Olivier! tutoie Guy Lux...

Freddy LANDRY

A VOIR
Les dingues de l'exploit
TV romande à 14.00!

Effectuer des tonneaux dans une
auto en flammes, rester accroché à
l'aile d'un avion volant sur le dos,
plonger d'un immeuble de cinq éta-
ges, évoluer sur un trapèze accroché
à un parachute... voilà quelques-uns
des exploits « dingues » tentés par
les héros de cette nouvelle série
dont 11 est aisé de prédire qu'elle
sera spectaculaire.

L'idée des auteurs est simple:
aller trouver les cascadeurs du
monde entier et filmer leur numéro
le plus exceptionnel. Par cascadeurs,
entendez également tous les sportifs
qui se lancent à la conquête d'un
nouveau record sur terre, sur mer et
en l'air.

Chacun d'entre eux explique
préalablement ses objectifds et les
raisons de sa passion à Chuck Con-
nors, l'acteur américain bien connu

pour ses rôles « muscles » dans de
nombreux westerns, entre autres.

Ce dernier ne dédaigne du reste
pas l'exploit lui-même: champion de
basketball et de handball, rompu à
tous les sports et aux arts martiaux,
il donne dans certains épisodes la
mesure de sa force et de sa rapidité.

Bref , les Américains qui mirent
sur pied ce programme visaient un
public familial avide d'exploits en
tous genres. Ils ont indiscutablement
mis dans le mille: à l'heure des
« Supermen » et autres « Goldorak »,
les spectateurs d'outre-Atlantique
furent apparemment surpris de dé-
couvrir que des personnes normales
pouvaient, elles aussi, tenter et
réussir l'impossible. Pourquoi le
public suisse ne suivrait-il pas ?

TV romande à 11.35: L'agence Labricole. (Ph. D. Baudraz-TVR)

Comic Palace
TV romande à 19.55

Quelque part à Louveciennes,
près de Versailles... une grande
maison avec parc, réception , salons,
etc. Le visiteur qui s'aventurerait
par mégarde dans cette imposante
demeure risquerait d'avoir quelques
surprises : car c'est ici que Jean-
Pierre Alessandri (« A armes
égales », « Les trois vérités »,
« Lettres ouvertes », « Vendredi ») a
planté l'infrastructure d'un studio
permanent où une équipe de
gagmen, de réalisateurs, de
comédiens écrivent, filment et inter-
prètent les sketches de « Comic
Palace », une nouvelle série d'hu-
mour que le public romand pourra
suivre désormais chaque samedi en
ouverture de soirée.

SUISSE ALÉMANIQUE
14.45 1979 en images
15.45 Cours de formation
16.15 Follow me
16.45 Music-Scene
17.35 Gschichte-Chischte
17.45 Telesguard
17.55 Téléjournal
18.00 Pour les jeunes
18.45 Sports en bref
18.50 Tirage de la Loterie suisse

à numéros
19.00 Olsi Musig
19.30 Téléjournal
19.50 Méditation dominicale
20.00 Les secrets de la mer
20.55 Die Alten fcommen
21.55 Téléjournal
22.05 Panorama sportif
23.05 Charlie Chan
0.15 Téléjournal

SUISSE ITALIENNE
16.00 1979: Une année en images
17.00 Reporters alla ribalta
18.10 Video libero
18.30 Jazz magazine
18.50 Téléjournal
19.05 Tirage de la Loterie suisse

à numéros
19.10 L'Evangile de demain
19.25 Dessins animés
20.05 Magazine régional
20.30 Téléjournal
20.45 El Greco
22.20 Téléjounal
22.30 Samedi-sports
ALLEMAGNE 1
14.10 Téléjournal
14.15 Pour les enfants
14.45 Manège frei
16.15 Le conseiller technique de l'ARD
17.00 Service religieux évangélique
18.00 Téléjournal
18.05 Télésports
19.00 Programmes régionaux
20.00 Téléjo urnal
20.15 Orphée aux Enfers
21.45 Téléj ournal

Méditation dominicale
22.05 Gegen aile Flaggen
23.25 Udo livehaftig

0.40 Téléj ournal

ALLEMAGNE 2
12.30 Portugal minha terra
13.15 Cprdialmente dall'Italia
14.00 Tûrkiye mektubn
14.45 Téléjournal
14.47 Welcome back, Kotter
15.10 Le Faon
15.55 Conseils et hobbies en tous

genres
16.10 Maja l'Abeille
16.35 Timm Thaler (13)
17.05 Téléjournal
17.10 Miroir du pays
18.00 Das Haus am Eaton Place
19.00 Téléjournal
19.30 Rock-pop
20.15 Eine Dachkammer fur zwei
21.45 Téléjournal
21.50 Télésports
23.05 Josh
23.55 Téléjournal

v".v!l"!""!!'""  ̂ ¦ i

Tranches
horaires

Ï2Ô4F

14-16 h
16-181)
18-20 h

20-22 h
22-24 h
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§53MHm romande
12.45 Tele-revista
13.00 Téléjournal
13.05 Roots Rack Reggae: variétés

avec Bob Marley, Junior Murvin, Jimmy Cliff ,
Gladiators, Abyssinians, Inner Circle, Joe
Higgs, etc.

14.00 Reportage: Les dingues de l'exploit
14.25 Série: La Filière
15.20 Nos vies sont en jeu: Apollo 13

est en danger

16.10 Film: Wyoming: la frontière de l'Ouest
17.05 Les petits plats dans l'écran
17.30 Téléjournal
17.35 Série: L'Agence Labricole

18.00 Films: La Course autour du monde
19.00 Rendez-vous: de Pierre Lang
19.30 Téléjournal
19.45 Loterie suisse à numéros
19.55 Comic' Palace: burlesque

20.30 Feuilleton: Petit Déjeuner compris
21.22 Brasil Tropical: revue sud-américaine

22.15 Téléjournal
22.25 Hockey sur glace

11.57 Philatélie club
12.30 La vie en vert: Jardinage
12.47 Jeune pratique: Films et voya-

ges
13.00 Actualités
13.30 Le monde de l'accordéon
13.48 Au plaisir du samedi

13.55 La croisière s'amuse

14.43 Un nom en or
15.08 La Vallée des dinosaures
- 15.40 Quentin Durward (1)

16.43 Tom et Jerry: Dessin animé
17.07 Le magazine de l'aven-
ture i

18.09 Trente millions d'amis: Ani-
maux

18.40 Magazine auto-moto 1
19.10 Six minutes pour vous défen-

dre
19.20 Actualités régionales
19.44 Les inconnus de 19 h. 45: Jeu

20.00 Actualités
20.30 Stars: Variétés
21.33 Série: Les quatre cents coups

de Virginie (3)

22.33 Cinquante ans de cinéma amé-
ricain avec le journal « Life »
(3 et fin)

23.33 env. Actualités

^̂ kà*̂—

11.45 Journal des sourds et des ma-
lentendants

12.00 La vérité est au fond de la
marmite

12.30 Edition spéciale samedi et
demi

13.35 Monsieur cinéma: Jeu

14.25 Les jeux du stade: Sports
Rugby: match du champion-
nat de France Toulouse - Bè-
gles, en direct. — Cyclocross
à AnhprvillîprR

17.10 Les moins d'20 et les autres
17.55 Films: La course autour du

monde

18.50 Jeu: Des chiffres et des lettres
19.20 Actualités régionales
19.45 Tour du monde du dessin

animé

20.00 Journal
20.35 Feuilleton: Les dames de la

Côte

22.10 Opéra sauvage: Voyage aux
Célèbes

23.00 Gospel Caravan: Variétés
23.58 Journal

TV: A CHOIX
MUSIQUE ET VARIETES

TV romande: 13.05 Roots Rack Reg-
gae - 19.55 Comic'Palace - 21.20
Brasil Tropical. — TF1: 13.30 Le
monde de l'accordéon - 20.30 Stars.
— Antenne 2: 23.00 Gospel Caravan.
— FR3: 20.30 Grâce à la musique:
Chopin.

i SPORTS ET JEUX
TV romande: 14.00 Les dingues de
l'exploit - 22.25 Hockey sur glace. —
TF1: 18.40 Magazine auto-moto -
19.40 Les inconnus. — Antenne 2:
13.35 Monsieur Cinéma - 14.25 Les
jeux du stade - 18.50 Des chiffres et
des lettres. — FR3: 20.00 Les jeux
de 20 heures.

FR3
V , /

18.30 FR3 Jeunesse
19.10 Soir 3: Informations
19.20 Actualités régionales
19.40 Télévision régionale
19.55 Bucky et Pepito: Dessin animé

20.00 Les jeux de 20 heures
20.30 Grâce à la musique: Frédéric

Chopin

22.30 Soir 3: Informations
22.50 Ciné-regards: Le musée du

cinéma

SUISSE ROMANDE 1 (MF)
12.30 Le journal de midi. 12.45 Le
bateau d'Emile. 14.00 Loisirs en tête.
15.00 Super-parade. 17.00 Propos de ta-
ble. 18.00 La journée sportive. 18.30 Le
journal du soir. 19.00 Silhouettes 79.
19.30 Fête... comme chez vous. 21.00
Sam'disco. 23.00 Loterie romande. 24.00
Hymne national.
SUISSE ROMANDE 2 (MF)
12.30 Les archives sonores de la RSR.
12.55 Les concerts du jour. 13.00 For-
mule 2. 13.20 Ils ont fait l'histoire. 14.00
Comparaison n'est pas raison. 15.30 Les
chemins de l'opéra: Aleko. 16.00
CRPLF: Carrefour francophone. 17.00
Folk Club RSR. 18.00 Swing-Sérénade.
18.50 Fer i lavoratori italiani in Svizze-
ra. 19.20 Novitads. Informations en ro-
manche. 19.30 Correo espanol. 20.00 In-
formations. 20.05 Théâtre pour un tran-
sistor: 1. Entretien avec Jean-Pierre

Enard. 2. Elles deux, ou le peintre du
Léman. 21.40 Scènes musicales: L'Occa-
sione fa il Ladro. 23.00 Informations.
23.05 Hymne national.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 12.30, 14.00, 16.00,
18.00, 22.00, 23.00 — 12.15 Félicitations.
12.45 Ping-pong - Musique légère. 14.05
Ensembles vocaux et instrumentaux.
15.00 Le coin du dialecte. 16.05 Radio-
phone. 17.00 Tandem. Sport. 18.45 Ac-
tualités. 19.30 Entracte: actualité du
théâtre et du show-biz. 21.30 Politique
intérieure. 22.05 Hit international. 22.30
Championnat de hockey sur glace. 23.05
Pour une heure tardive. '

SUISSE ITALIENNE
Informations-falsh à 14.00 , 16.00, 18.00,
22.00, 23.00, 23.55 — 12.10 Revue de
presse. 12.30 Actualités. 13.10 Feuille-
ton. 13.30 Histoires de chorale. 14.05

Radio 2-4. 16.05 Après-midi musical.
18.05 Voix des Grisons italiens. 18.30
Chronique régionale. 18.50 Disques.
19.00 Actualités. 20.00 Documentaire.
20.30 Disco-mix. 23.05 Nocturne musi-
cal.

FRANCE MUSIQUE
16.00 Matinée lyrique. 17.00 Musique au
présent. 19.00 Après-concert. 20.05 Con-
cours international de guitare. 20.30
Musique en Côte basque. 22.30 Ouvert
la nuit.

FRANCE CULTURE
12.05 Le pont des arts. 14.00 Les sa-
medis de France-Culture. Australie.
16.20 Livre d'or. 17.30 Le dernier quart
du siècle. 19.25 Salle d'attente. 19.30
CRPLF: La RTB présente: Les Ecrits
de la Caverne. 20.00 La Krapaude. 21.07
Un homme seul. 21.55 Ad Lib. 22.05 La
fugue du samedi ou mi-fugue, mi-
raisin.



IMPAR-TV
SUISSE ALÉMANIQUE
9.30 Messe orthodoxe. ,.- ,-

,. . Voir TV romande , . ... , :- ,
11.25 Ski alpin. Coupe du monde:

Descente dames en Eurovision
de Pfronten. Commentaire
français: Jacques Deschenaux

12.00 Ski alpin. Coupe du monde:
Descente messieurs en Euro-
vision de Pra-Loup. Commen-
taire français: Christian Bonar-
delly

13.00 Saut à skis. Voir TV romande.
Commentaire allemand: H. Pûtz

13.00 Cours de formation
13.30 Follow me
13.45 Telesguard
14.00 Téléjournal
14.05 Die Leute vom Domplatz (5)
14.30 Christian le Lion
15.20 Charlie Rivel
16.05 Artistes de demain
16.15 Svizra romontscha
17.00 Télésports
17.50 Gschichte-Chischte
17.55 Téléj ournal
18.00 Faits et opinions
18.45 Télésports
19.30 Téléjournal
20.00 Concerto
20.50 Cycle E. G. Robinson:

Vier Leichen auf Abwegen
22.10 Téléjournal
22.20 Nouveautés cinématographiques
SUISSE ITALIENNE
9.30 Messe orthodoxe.

Voir TV romande
11.25 Ski alpin
11.55 Ski alpin
13.00 Sauts à skis, en Eurovision de

Bischofshofen. Commentaire
italien. Voir TV romande

13.30 Téléjournal
13.35 Cn'ora per voi
14.35 II Circo
15.45 L'Ame du Samouraï
16.35 Une odeur d'encre
17.00 Rendez-vous à la maison
19.00 Téléjournal
19.10 La Parole du Seigneur
19.20 Plaisirs de la musique
19.50 Intermède
20.10 Magazine régional
20.30 Téléjournal
20.45 Colditz (1)
21.45 Le dimanche sportif
22.45 Téléjournal
ALLEMAGNE 1
9.45 A la recherche de la source

du Nil
10.45 Pour les enfants
11.15 Die Schlaraffen sind los
12.00 Tribune internationale des

journalistes
12.45 Téléjournal
13.15 Der Herzogstand
13.45 Magazine régional
14.30 Zora et sa bande (2)
15.00 Gala de Terre des Hommes
15.45 Télésports
16.45 Vater Seidl und sein Sohn
17.45 Les Dix Commandements

aujourd'hui
18.30 Télé journa l - Sports

19.20 Miroir du monde
20.00 Téléjournal / .
20.15 Le séisme n'est pas notre pire

ennemi • t ••' v- " T
21.00 Conseils de la police criminelle
21.05 Ein typischer Fait
22.25 Téléj ournal
22.30 Unter deutschen Dâchern
23.15 Téléjournal

ALLEMAGNE 2
10.30 ZDF-Matinee - Traumulus
12.10 Concert dominical
12.45 Vos loisirs
13.15 Chronique de la semaine
13.40 Les Hommes des Sept Mers
14.10 Rappelkiste
14.40 Téléjournal
14.50 Notre environnement
15.15 Don Camillo
17.00 Téléjournal - Sports
18.00 Magazine religieux
18.15 Der Weg nach Oregon
19.00 Téléjournal
19.30 Pension Scholler
21.10 Téléjourn al - Sports
21.25 Herz mit einem Sprung
22.15 Portrait
22.45 L'Epiphanie en Grèce
22.55 Le chef-d'œuvre
23.35 Téléj ournal

Un film réalisé par Lazare Iglésis, TVR à 19.45
Innombrables sont les châteaux,

célèbres ou méconnus, qui imposent
aujourd'hui encore leurs masses de
pierres aux paysages dans lesquels
ils se dressent. Ces symboles de
puissances seigneuriales disparues
ne cessent de faire rêver ceux qui
les contemplent. Que de secrètes
tragédies, mêlées à des amours clan-
destines ou contrariées, ne loge-t-on
pas derrière ces murs épais ? On y
fond le fantastique dans le réel,
imagine des fantômes dans la nuit
des galeries et croit entendre,
lorsque le vent se brise aux entour-
nures des murailles, les lamenta-
tions des trépassés !

Le château fait partie du
patrimoine de la civilisation. Il est
devenu l'obsédant témoignage de
l'histoire du lieu, grande ou petite.
Son passé, quel qu'il fut, orne le
présent, tant sa force de suggestion
agit sur la mystique de l'esprit hu-
main toujours en quête d'étrangetés
et de connivences.

Certes, cette source de belles
« histoires » a déjà été exploitée
sporadiquement par la Télévision;
cette dernière y a puisé des sujets

dont l'intensité dramatique n'a
guère besoin de fiction. Aussi
hésite-t-on à refaire les adieux de
Napoléon à Fontainebleau, les mys-
tères de la Tour de Londres, le mas-
que de fer à Pignerol ou Louis II de
Bavière à Neuschwanstein, pour ne
citer que ces cas parmi d'autres.
Mais il y a de nombreux autres châ-
teaux en Europe ou ailleurs riches
en événements moins connus,
propres à inspirer auteurs et réali-
sateurs, dont le château de Gruyè-
re...

UN PLONGEON DANS
L'HISTOIRE

Ce château, il a fasciné Marcel
Bezençon, homme de grande culture
et donc de grande curiosité. Entre
ses pierres était scellée une histoire
fabuleuse — et authentique — sur-
venue à Michel, dernier comte de
Gruyère, en 1554. Et la chute d'un
prince d'une époque révolue — celle
de la féodalité et de la chevalerie —
allait permettre de découvrir, par
l'intermédiaire du film de Lazare
Iglésis, une région de la Suisse prise

entre Moyen Age et Renaissance:
Copernic, à ce moment, a déjà
publié des travaux, Ambroise Paré
ouvre l'ère de la médecine moderne.
Mais dans les tours, les alchimistes
cherchent la pierre philosophale et
l'on brûle volontiers ceux que l'on
soupçonne de traiter avec Belzébuth.

Cette survivance des obscuran-
tismes imprègne le film et lui donne
par instant un ton fantasmagorique
bienvenu. Par ailleurs, on prendra
plaisir à découvrir la précision
documentaire des détails exhumés
par l'auteur dans diverses bibliothè-
ques : la façon de boire et de
manger , les mœurs (bien moins
tristes qu'on pourrait l'imaginer),
l'habillement, etc. En fait , à l'excep-
tion d'un ou deux ressorts drama-
tiques mineurs, tout dans cette his-
toire est rigoureusement vrai. Une
histoire, soit-dit en passant, que
grand nombre de Fribourgeois et
même de Gruyériens ignorent...

COMME UN VOL DE
CORBEAUX...

Le froid est piquant en ce 8 no-
vembre 1554 dans le vaste Comté de
Gruyère, adossé aux montagnes hel-
vétiques. Dix-neuf comtes se sont
succédé là, depuis le temps des croi-
sades. Us se sont défendus sans
cesse, avec succès, contre des voisins
envieux et entreprenants. Le Comté
de Gruyère est en effet le dernier
rempart de la latinité, la dernière

seigneurie qui subsiste, libre, a cette
frontière du germanisme envahis-
sant. Au-delà de l'horizon, au nord
et à l'est, s'étalent jusqu'au Rhin
Fribourg, Berne et les autres can-
tons suisses, guerriers remuants et
redoutables. N'ont-ils pas battu à
plusieurs reprises les Habsbourg
autrichiens, défait Maximilien 1er,
empereur germanique, Charle le Té-
méraire, ce fastueux duc de Bour-
gogne, et semé la terreur jusque
dans les villes italiennes ? Les Ber-
nois viennent d'arracher le Pays de
Vaud au duc de Savoie. Et voici
qu'ils piègent maintenant le prince
Michel, vingtième comte de Gruyè-
re, qui mène vie à grandes dépenses
dans son château en nid d'aigle. Ha-
bilement, Leurs Excellences de
Berne et ces Messieurs de Fribourg
ont consenti de larges prêts au
comte de Gruyère, au « denier
vingt », autrement dit à 20 pour cent
l'an, acculant ainsi le Comté à la
banqueroute. Ce 8 novembre 1554,
ils ont décidé de se rendre au
château pour se faire rembourser.
Leur arrivée n'est saluée que par les
croassements des corbeaux dans la
nuit tombante...

L'oreille fine, a la Radio romande
I à 9 h. 40.

Indice de demain: Jérôme Tarot,

A VOIR

La Grande Pitié du Comte de Gruyère

SUISSE ROMANDE 1 (MF]
SUISSE. ROMANDE^,,, , ÏX ' . " ?. JL
Informations toutes les heures de 6.00 à
23.00 et à 12.30 et 23.55 — 6.00 Radio-
évasion. 6.00, 7.00, 8.00 Editions princi-
pales. 7.15 Nature pour un dimanche.
7.50 Mémento des spectacles et des con-
certs. 8.15 Nature pour un dimanche.
9.00 Dimanche-variétés. 11.00 Toutes
latitudes. 12.00 Les mordus de l'accor-
déon. 12.30 Informations. 12.45 Diman-
che-variétés. 14.00 Le chef vous propo-
se... 14.20 Tutti tempi. 15.00 Auditeurs à
vos marques. 18.00 Antenne verte. 18.15
La journée sportive. 18.30 Le journal
du soir. 19.00 Silhouettes 79. 19.30 Allô
Colette ! 21.05 Enigmes et aventures:
Ma peau est à ce prix. 22.00 Dimanche
la vie. 23.00 Jazz-live. 24.00 Hymne
national.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
7.00 Sonnez les matines. 8.00 Informa-
tions. 8.15 Petit concert spirituel. 8.45
Messe. 10.00 Culte protestant. 11.00
Contrastes. 12.55 Les concerts du jour .
13.00 Formule 2. 13.20 Folklore à tra-
vers le monde. La joi e de jouer et de
chanter. Jeunes artistes. 15.00 Passeport
pour un dimanche. 15.10 L'invitée du

j our: Alice Rivaz. 15.30 Les propos in-
discrets de Françoise Xenakis. 16.00 'Un'
poème pour un dimanche. 16.10 Le ma-
gazine de la musique. 16.50 Le point...
sur la table. 17.00 L'heure musicale:
L'ensemble Musica da Caméra. 18.30
Continue. 19.20 Novitads. Informations
en romanche. 19.30 A la gloire de l'or-
gue. 20.00 Informations. 20.05 Fauteuil
d'orchestre. 22.00 Compositeurs suisses.
23.00 Informations. 23.05 Hymne na-
tional.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 7.00, 8.00, 9.00,
11.00; 12.30, 14.00, 16.00, 18.00, 22.00,
23.00 — 7.05 Musique légère. 10.00 Mu-
sique pour un invité: Gustav Knuth,
acteur. 11.05 Politique internationale.
11.30 Musique populaire. 12.15 Félicita-
tions. 12.45 Arc-en-ciel musical. 14.05
Vie et mort de Paul Irniger (1). 14.55
Musique populaire. 15.30 Sport et mu-
sique. 17.30 Musique du monde entier.
18.05 Musique légère. 18.30 Sport. 18.45
Actualités. 19.00 Hit-parade. 20.00 La
déraison de Karl Valentin, par B. Hugi.
21.00 La science en dialogue. 22.05
Sport. 22.30 Musique dans la nuit.

LUNDI
SUISSE ROMANDE 1 (MF)
Informations toutes les heures de 6.00 à
23.00 et à 12.30 et 23.55 — 6.00 Top-ma-
tin. 6.00, 7.00, 8.00 Editions principales.
6.30 Top-régions. 6.50 Top-sports. 6.58
Minute oecuménique. 7.32 Billet d'ac-
tualité. 8.00 Revue de la presse roman-
de. 8.25 Mémento des spectacles et des
concerts. 8.30 Sur demande. 8.30 La
gamme. 9.30 Saute-mouton. 9.40
L'oreille fine. 10.10 La Musardise. 11.30
Ne tiquez pas ! 12.00 Le bal masqué.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
7.00 Suisse-musique. 9.00 Le temps
d'apprendre. Cours d'anglais. 9.30 Jour-
nal à une voix. 9.35 Portes ouvertes sur
l'école. 10.30 Les institutions interna-
tionales. 10.58 Minute œcuménique.
11.00 Perspectives musicales. 12.00 Sté-
réo-balade.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 6.00, 6.30, 7.00,
8.00, 9.00, 11.00 — 6.05 Bonjour. 8.05
Notabene. 10.00 Agenda. 12.00 La se-
maine à la radio.

Tranches
horaires

lÂn
Ï244T
Î4Ô6F
16-18 h
18-20 h
20-22 h
22-24 h

. IMPAR-TV • IMPAR-TV . IMPAR-TV •

S38SMHM romande
9.30 Messe orthodoxe

ll.OCi Téléjournal
11.05 Filmi: Des poupées et des automates

11.25-12.00 Ski alpin: Coupe du monde: Des-
cente dame. Commentaire français. Voir TV
suisse alémanique

11.30 Table ouverte: Radio-Télévision, la démocra-
tie par la participation

12.00-13.15 Ski alpin: Coupe du monde: Des-
cente messieurs. Commentaire français. Voir
TV suisse alémanique

12.45 Stars on ice: vedettes sur glace
13.00 Saut à skis: Tournoi des 4 tremplins

14.45 Jeu: A vos lettres
15.05 The Muppet Show: marionnettes
15.30 Série: La Bataille des Planètes
15.55 Dessin animé: Tintin et le Temple du Soleil

17.15 Tiercé Mélodies: jeu
17.3CI Téléjournal
17.35 II était une fois... le pouvoir

18.30 Certitude et regard
18.50 Les actualités sportives
19.30 Téléjournal
19.45 Film: La Grande Pitié du Comte de Gruyères

21.05 La voix au chapitre: Livres et auteurs
Invité: Claude Manceron, pour le quatrième
volume des « Hommes de la liberté ? La
révolution qui lève. 1785-1787 », dans une
production de Catherine Charbon.

22.05 Vespérales: Un cloître...
22.15 Téléjournal

10.00 Présence protestante
10.30 Le jour du Seigneur

Le magazine du dimanche:
Aux quatre vents, la fête et
La journée de l'Afrique et des
peuples hoirs. A 11.00 messe

12.02 Ski à Pra-Loup: Coupe du
monde, descente messieurs

12.49 Dessin animé
13.00 Actualités
13.20 C'est pas sérieux: Divertisse-

ment

14.15 Les rendez-vous du dimanche
Variétés et cinéma

15.30 Tiercé à Vinçennes
15.40 TF1-TF1: Dans les coulisses

16.15 Sports première: En direct de
Pra-Loup

17.53 Téléfilm: Les trésors des mers
du sud

Un téléfilm avec Kiel Martin,
Henry Wileoxon, Ralph Bel-
lamy et Jack Kruschen

19.25 Les animaux du monde

20.00 Actualités
20.30 Film: Un taxi mauve

Charlotte Rampling - Philippe
Noiret - Peter Ustinov - Fred
Astaire

22.25 Portrait : Peter Ustinov
23.20 Actualités

11.00 Chorus: Variétés
avec Carolyne Mas, Gerland
Jeffreys, dans une réalisation
de Claude Ventura

11.45 Concert

12.25 Tremplin 80: Variétés
12.45 Journal
13.20 Série: Wonder Woman

14.10 Des chiffres et des lettres pour
les jeunes: Jeu

15.00 Des animaux et des hommes
15.50 Passe-passe: Magie

16.35 Série: Les brigades du Tigre
17.35 Enfants: Dessine-moi un mou-

ton

18.20 Stade 2: Sports
Remise des trophées d'Anten-
ne 2 aux sportifs français les
plus méritants

20.00 Journal
20.35 Opéra: Nabucco

23.10 Document: Les enthousiastes
23.35 Journal

TV: A CHOIX
SPORTS ET JEUX

TV romande: 13.00 Sauts à ski -
14.45 A vos lettres - 18.50 Les actua-
lités sportives. — TF1: 12.00 Ski à
Pra-Loup - 16.15 Sports première.
— Antenne 2: 14.10 Des chiffres et
des lettres jeunes - 18.20 Stade 2. —
Suisse alémanique: 11.25 Ski alpin -
12.00 Ski alpin.

MUSIQUE ET VARIÉTÉS
TV romande: 12.45 Stars on ice -
15.05 Les Muppets - 17.15 Tiercé
mélodie. — TF1: 13.20 C'est pas sé-
rieux - 14.15 Les rendez-vous du
dimanche. — Antenne 2: 11.00 Cho-
rusa - 11.45 Concert - 12.25 Trem-
plin - 20.35 Nabucco, opéra. — FR3:
17.00 Prélude à l'après-midi - 20.00
Rire et sourire au Comic'Palace.

[ W\FR3
y _ *

16.00 Série: U n'y a pas qu'à Paris
17.00 Prélude à l'après-midi: Ballet
17.45 Le misanthrope ou l'atrabilaire

amoureux de Molière

Dans une mise en scène de
Jean-Pierre Vincent par le
Théâtre national de Stras-
bourg

19.45 Spécial Dom-Tom

20.00 Rire et sourire au Comic'Pala-
ce

20.30 Reportage: L'inventaire des
campagnes

21.25 Soir 3: Informations
21.40 L'invité de FR3: Les clowns

22.35 Hommage à Tex Avery
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Eglise réformée évangéliqne. —
GRAND-TEMPLE: 9 h. 45, culte, M.

Lebet; sainte cène. Vendredi à 15 h. 45
groupe d'enfants et à 18 h. culte de jeu-
nesse.

FAREL: 9 h. 45, culte, M. Tolck; 9 h.
45, culte de l'enfance à Charrière 19, et
11 h. culte de jeunesse au Temple. Ven-
dredi 15 h. 30 culte de l'enfance au
Presbytère.

CHAPELLE DE L'HOPITAL: 9 h. 50,
culte, M. Perrenoud.

ABEILLE: 9 h. 45, culte; sainte cène.
Jeudi 10 à 19 h. office à Paix 124. Ven-
dredi 16 et 17 h., culte de l'enfance et à
18 h. culte de jeunesse au Temple.

LES FORGES: 9 h. 45, culte; sainte
cène; 20 h., culte du soir. Mercredi 9 à 9
h. 45 prière. Vendredi 17 h. rencontre
d'enfants.

SAINT-JE AN: 9 h. 45, culte, M.
Bauer. Vendredi à 16 h., culte de
l'enfance, et à 18 h. culte de jeunesse
au Temple.

LES EPLATURES: 9 h. 30, célébra-
tion œcuménique, pour l'Epiphanie,
avec Eliane et Robert Jacques (diacre
catholique à Montréal) ; sainte cène.
Garderie d'enfants à la Cure. Mercredi
9 à 20 h. 15 à la Cure: assemblée de pa-
roisse: information sur le poste pastoral
vacant; propositions. Etude d'un texte
biblique Jean 15: Jésus, la vraie vigne;
le témoignage dans le monde des disci-
ples de Jésus, avec le pasteur P. H.
Molinghen.

LES PLANCHETTES: 9 h. 45, culte
intercommunautaire, un seul culte pour
les deux foyers à la salle de paroisse.
Lundi 7 à 9 h. prière et partage bibli-
que à la Cure.

CHAPELLE DES BULLES: 10 h.,
culte intercommunautaire, M. Lienhard,

LA SAGNE: 10 h., culte, M. Pedroli.
Mercredi 9 à 15 h. 30, culte au Foyer.
Ecole du dimanche: 9 h. 30 Cure et
Crêt, 10 h. Les Coeudres, 10 h. 15 Les
Roulets.

Deutschprachige Kircbgemeinde. —
Kein Gottesdienst. Ev. Allianz. Mitt-
woch 9. Jan., 20.15 Uhr, Ev. Stadtmis-
sion; Freitag 11. Jan., 20.15 Uhr, Kirch-
gemeindesaal.

Evang. Stadtmission (Musées 37). —
So., 9.45 Uhr, Gottesdienst mit Abend-
mahl - Jahresloskârtchen. Mo., 20 Uhr,
Allianz-Gebetsabend. Mi., 20.15 Uhr,
Allianz-Gebetsabend « Die ganze Ge-
meinde ». Fr., 20.15 Uhr, Allianz-Ge-
betsabend « In die ganze Welt », Tem-
ple-Allemand 70.

Paroisse catholique romaine. —

SACRÉ-CŒUR: Samedi, 18 h., messe.
Dimanche, 8 h., 9 h. (en italien), 10 h.
15, 11 h. 30 (en espagnol), 18 h., messe
avec partage à la chapelle.

NOTRE-DAME DE LA PAIX: Same-
di, 17 h. 30, messe Dimanche, 9 h. 30
(chorale), 11 h., 18 h., messes.

HOPITAL: Dimanche, 8 h. 55, messe.
LA SAGNE: Pas de messe.
Eglise catholique chrétienne. Eglise

SAINT-PIERRE (Chapelle 7), — Di-
manche, 9 h. 45, grand-messe.

Première Eglise du Christ Scientiste
(9 bis, rue du Parc). — Dimanche, 9 h.
45, culte et école du dimanche. Mer-
credi, 20 h. 15, réunion de témoignages.

Eglise adventiste (10, Jacob-Brandt).
— Samedi, 9 h., étude biblique ; 10 h.
15, culte. Mardi, 20 h., cercle d'études.

Communauté Israélite (synagogue).
(Parc 63). — Vendredi, 17 h. 45, culte
et prédication. Samedi, 9 h. 15, culte.

Eglise Neo-Apostolique (chapelle
Combe-Grieurin 46). — Dimanche, 9 h.
et 20 h., services divins.

Témoins de Jéhovah (Locle 21). —
Samedi, 18 h. 15, discours public ; 19 h.
15, étude de la « Tour de Garde ».
Mardi, 20 h. 15, étude biblique. Jeudi,
19 h. 15, étude du ministère théocrati-
que.

Eglise mennonite (chapelle des Bul-
les). — Dimanche, 10 h., culte.

Evangélisation populaire (Jaquet-
Droz 25). — Dimanche, 9 h. 45, culte.

Eglise évangéliqne libre (Parc 39). —
Dimanche, 9 h. 30, prière; 10 h., culte,
M. M. de Bernardini. Vendredi, 20 h.,
alliance évangélique.

L'Eau Vive (Eglise chrétienne indé-
pendante), Chapelle 4. — Prédication
de l'Evangile et prière pour les mala-
des : mardi, 20 h., Edification et ado-
ration : dimanche, 20 h., pasteur F.
Fait.

Eglise évangélique de Réveil (Pro-
grès 48). — Dimanche, 9 h. 30, culte
avec sainte cène et école du dimanche.
Mercredi, 20 h., veillée de prière et de
partage.

Armée du Salut (Numa-Droz 102). —
Samedi, 19 h., soirée familière. Diman-
che, 9 h. 15, prière; 9 h. 45, culte; 20 h.,
réunion de salut. Semaine réunions
alliance évangélique. Jeudi, 20 h,, avec
l'Eglise menonnite.

Action biblique (Jardinère 90). —
Dimanche, 9 h. 45, culte, M. J. Favre.
Mercredi, 14 h., Club Touj ours Joyeux;
18 h. 15, Groupe JAB. Vendredi, 20 h.,
nouvelles missionnaires et prière.

Eglise évangélique réformée. —
-TEMPLE: -dimanche, 8 h. 15, culte

matinal; 9 h. 45, culte, M. E. Perrenoud
(dès 9 h. 30, garderie d'enfants à la
cure) ; 20 h., culte du soir avec sainte
cène.

CHAPELLE DU CORBUSIER: 9 h.
15, culte.

SERVICES JEUNESSES: supprimés.
LES BRENETS : Dimanche, 9 h. 45,

culte avec cène. Pas de culte de jeu-
nesse.

LA BRÉVINE: Dimanche, 9 h, culte,
Fr.-P. Tuller; 14 h. 30, culte à Bêmont.

LA CHAUX-DU-MILIEU: Dimanche,
10 h. 15, culte, Fr.-P. Tuller.

LES PONTS-DE-MARTEL: Diman-
che, 9 h. 45, culte au temple; 20 h. 15,
culte à Petit-Martel.

Deutschprachige Kircbgemeinde. —
Sonntag, 9.45 Uhr, Abendmahlsgottes-
dienst. Donnerstagabend, Jugendgrup-
pe. Ev. Allianz s. La Chaux-de-Fonds.

Eglise catholique romaine (Eglise pa-
roissiale). — Samedi, 17 h. 30, première
messe dominicale. Dimanche, 8 h. 30,
messe; 9 h. 45, grand-messe; 11 h.,
messe en langue italienne.

LES BRENETS: Samedi, 18 h., pre-
mière messe dominicale. Dimanche, 8 h.
30, messe.

CHAPELLE DES SAINTS-APOTRES
(Jeanneret 38 a). — Dimanche, 10 h.,
messe en langue espagnole; 11 h., messe.

LE CERNEUX-PÉQUIGNOT: Same-
di, 19 h. 30, les 2e et dernier diman-
ches du mois. Dimanche, 7 h. 45, (si la
messe du samedi soir n'a pas lieu):

9 h. 45, grand-messe chantée (chaque
dimanche) .
...LES PONTS-DE-MARTEL :. Pas de
messe.

Eglise Apostolique Evangélique (Crêt-
Vaillant 35). — Dimanche, 9 h. 30, culte.
Mardi, mercredi, jeudi, soirées avec Gé-
rard Soguel au temple, à 20 h. 15.

Témoins de Jéhovah (Envers 55). —
Jeudi, 19 h., service du Royaume ; 20 h.,
école théocratique. Samedi, 18 h. 30,
étude de la Tour de Garde ; 19 h. 30,
discours public.

Eglise Néo-apostolique (Chapelle Gi-
rardet 2 a). — Dimanche, 9 h. et 20 h.,
services divins.

Eglise évangélique libre. — Diman-
che, 8 h. 45, prière; 9 h. 30, culte avec
sainte cène et offrande pour la mission,
école du dimanche; 20 h., réunion de
prière du 1er dimanche du mois et de
l'année. Jeudi, 20 h., étude biblique.

Action biblique (Envers 25). — Di-
manche, 9 h. 45, culte, M. P. Frank.
Mardi, 16 h., Groupe JAB. Mercredi,
13 h, 30, Club Toujours Joyeux. Ven-
dredi, 20 h., nouvelles missionnaires et
prière.

Armée du Salut (Marais 36). — Di-
manche, 9 h. 15, réunion de prière;
9 h. 45, culte; 20 h., réunion d'évangé-
lisation. Mardi, mercredi et jeudi, au
temple, réunions de l'Alliance évangé-
lique. Vendredi, 16 h. 15, « Heure de
joie/ (pour les enfants).

Evangelische Stadtmission (Envers
25). — So., 20 Uhr, Hauskreis - Gottes-
dienst rue D.-JeanRichard 23.

Le Locle

Ce que j 'aime
Propos du samedi

Ce que j'aime dans la foi chré-
tienne, c'est qu'elle ose regarder la
mort en face pour la mettre à sa
vraie place, qui est relative et pro-
visoire, sans en nier la blessante
dureté. C'est qu'elle porte le regard
au-delà des apparences, au-delà de
tous les murs.

Ce que j'aime dans la foi
chrétienne, c'est qu'elle connaît un
Dieu Père qui est venu à notre ren-
contre, plus même, qui a fait tout le
chemin vers nous, qui ne se
désintéresse pas de notre pain le
plus quotidien, qui comprend et par-
le tous les langages du coeur.

Ce que j'aime en elle, c'est qu'elle
peut être personnelle sans constituer
pour autant un refuge douillet et
égoïste ; c'est qu'elle ne prend
jamais son parti de la haine, de la
méchanceté, de la sécheresse de
coeur, de la violence quelle qu'elle
soit, des régimes politiques oppres-
sifs, des injustices sociales, de la
richesse qui insulte la pauvreté, des
vomissures des sur-alimentés qui
éclaboussent les affamés. Ce que
j'aime en elle, c'est qu'elle est sou-

vent inconfortable et ne cesse
d'indiquer avec autorité un meilleur
chemin de vie, un plus grand amour.

Ce que j'aime dans la foi
chrétienne, c'est qu'elle est tout à la
fois merveilleusement apaisante et
réconfortante, et terriblement exi-
geante.

Ce que j'aime en Jésus Christ,
c'est qu'il est simple et humble ;
c'est sa bonté et sa fermeté, sa
douceur et sa force. C'est qu'il n'est
maître de morale que dans la me-
sure où il est celui qui écoute, par-
donne et libère.

Ce que j'aime en lui, c'est qu'il est
celui qui rapproche et unit, et non
pas celui qui éloigne et divise ; celui
qui veut que des liens d'amour
soient tissés là précisément où c'est
le moins facile ; celui qui préfère la
compréhension au jugement, la lar-
geur à l'étroitesse.

Ce que j'aime dans la foi
chrétienne, c'est Dieu lui-même, le
Père de Jésus Christ, notre Père
pour maintenant et pour toujours.

R.T.

" RStH^SH ^e semaine, prolongation
¦ E ^e Ph"8 grand comique suisse !
Z "^HiT.i LES FAISEURS DE SUISSES¦ Soirées Quels sont les critères pour devenir Suisse !
¦ à 20 h. 30 Vous rirez aux larmes...
M Matinées à 15 heures, samedi et dimanche_ -_14_ans

¦ CORSO Diana Ross, Michael Jackson, Richard Pryor

| GUILDE THE WIZ (LE MAGICIEN D'OZ)

m DU FILM Chants, danse, un film musical !
_ Samedi et dimanche, à 17 h. 30

¦ B3TTT—ranBCTCTgfl Soirées à 20 h. 30 - 14 ans
|3£lakHBuB£lliSfifl Samedi et dimanche à 15 h.¦ 2e semaine - Prolongation - 2e semaine
¦ Comme partout, un succès record !
. LES BRONZÉS FONT DU SKI
m La plus grande avalanche de rires !

a EDEN Samedi et dimanche à 17 h. 30 - Dès 12 ans
_ Le plus merveilleux des spectacles...

Le film superbe de Hall Bartlett
¦ JONATHAN LIVINGSTON LE GOELAND
B avec la musique mondialement célèbre de Neil Diamond

B pnriM Samedi à 23 h. 15 - 20 ans révolus
g tucni Lundi, mardi et mercredi, à 18 h. 30
m Une toute nouvelle sensation erotique
" LES ORGIES DE LADY BLUE
" Exclusivement pour public averti 
¦ ÏÎJVT7B 2e semaine> prolongation

B MlIttlaJjAlain Delon, Sylvia Kristel, Robert Wagner
¦ ItiHHm LE CONCORDE ¦ AIRPORT 80
m Soirées La plus grande et la plus sepctaculaire

à 20 h. 30 production qu'il vous soit donné de voir !
• Matinées à 15 heures, samedi et dimanche - 12 ans

JJJ.IlyBfflPBPSBW Tous les soirs à 20.45. 14 ans
Bj Bâ3êl3i«fi*«!*4*lH Mat: samedi, dimanche, 15 h.
_. Jean Poiret et Michel Serrault dans une comédie irrésis-¦ tible écrite par Jean Poiret et réalisée Par P. Tchernia

¦ LA GUEULE DE L'AUTRE
avec Curd Jurgens, Georges Geret, Bernadette Lafont

B SCALA Samed* e* dimanche, à 17 h. 30 - 18 ans
g «****»-** Version originale sous-titrée

Un film dingue et «punk»¦ THE ROCKY HORROR PICTURE SHOW
g Réalisé par Jim Sharman d'après la comédie musicale

de Richard O'Brien 

¦ 3 b C Guilde du Film - 20 h. 30 - 16 ans
m Tél. 23 72 22Version française - Jusqu'à dimanche
a B L A C K  M O O N¦ Film surréaliste de Louis Malle
m avec C. Harrison, Th. Giehse, Joe Dallesandro

I Marti... priorité à la qualité!
Partir en vacances sans correspondance à prendre. En ayant
davantage de place, de vue, de confort, de sécurité et de qualité.
Vacances actives dans la neige
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2300 La Chaux-de-Fonds Jfj' I fjk0f^
Avenue Léopold-Robert 84 -̂ ^̂ ¦¦̂ ¦̂ ^Ŝ
Tél. (039) 232703

PROGRAMME DES COURS DE SKI
SAISON 1979 - 1980
COURS COLLECTIF DE JANVIER̂ :. - '.*.& ..y;  ̂>$?
3 leçons de 1 h. 30 à la Vue-des-Alpes, à 20 heures,
les lundis et mercredi: 7, 9, 14 janvier 1980
(jours de renvoi éventuel: 16,, 21, 23 janvier 1980).
Prix du cours, téléski compris, Fr. 30.—;
COURS POUR ENFANTS EN AGE DE SCOLARITÉ

!| 3 leçons de 2 h. à la Corbatière, à 14 heures,
! les samedis: 12, 19, 26 janvier 1980.

Prix du cours, téléski compris, Fr. 25.—.
; Les inscriptions se feront sur place pour tous les

cours.
Lieux de rassemblement : La Vue-des-Alpes: parc.
La Corbatière: près du téléski.
En cas de temps incertain, le No 181 renseigne 1 h. 30
avant chaque cours.
Renseignements: Jean-Pierre Lauber, Tête-de-Ran
30, tél. (039) 23 53 62.
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I Prêts personnels!
B pour tous et pour tous motifs B

B C'est si simple chez Procrédit. |f
JH Vous recevez l'argent dans le minimum I "J
M de temps et avec le maximum de dis- B
'ÊÊ crétion. £p
¦ Vous êtes aussi assuré en cas de décès. B
m Vos héritiers ne seront pas importunés; I
B notre assurance paiera. al

% Jt î?
B m̂ Prêts de Fr. 1.000.-à Fr. 30.000.-, sans I

| B JL caution. Votre signature suffit. cl

Il 1.115.000 prêts versés à ce jour H
I B Une seule adresse: <\Ç I
i I Banque Procrédit \m
I B 2301 La Chaux-de-Fonds, 'B
I B Avenue L-Robert 23, Tél. 039- 231612 !||

\ B Je désire Fr. J
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flr Ĥ t Restaurant ~*BBi
m 2ÊH(D Buffet du Tram Wt
IMW COLOMBIER ¦
11 AH FA» Fam" C' Guélat, chef de cuisine I
H^L/C& kï» Tél. (038) 411198 Bfl
H Dès ce soir SB
B et jusqu'au 20 janvier B3
¦ QUINZAINE DE FRUITS H
¦ DE MER ¦
Bl Huîtres - crevettes - moules - scampis mtiB coquilles St-Jacques - soles - gratins de fruits i
JB de mer - homard - turbotin à l'oseille J^J
H| Toujours un grand choix à la carte ^2
*g| Prière de réserver ^^Z
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T Voyages CFF ^
Dimanche 13 janvier
Samedis 26 janvier, 1er et 29 mars

SKI À GOGO
À PRIX CHOC
à destination de

Verbier 43.-
(enfants de 6 à 16 ans) 21.50

Ce prix comprend-le transport en train jusqu'au Châble
ainsi qu'une carte journalière sur toutes les installations
de Televerbier.

Renseignements CFF La Chaux-de-Fonds
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~ / Annonces Suisses SA
transmettent

Pif fè nii llÎ 'fS I vos annonces
à tous

Ambiance • Cotillons • Gaieté |QS journaux
' au tarif officiel



Profondément émus par les marques d'affection et de sympathie qui nous ,
ont été témoignées pendant ces jours douloureux, nous exprimons à
toutes les personnes qui nous ont entourés, notre reconnaissance et nos
sincères remerciements.

La famille de
Madame Jane BRANDT
LA CHAUX-DE-FONDS, décembre 1979.

BIENNE

Profondément touchées par les nombreux témoignages de sympathie et
d'affection reçus lors du décès de

Monsieur Willy HÉCKLÉ-GIRARD
nous remercions sincèrement toutes les personnes qui, par leur présence,
leurs messages, leurs envois de fleurs et leurs dons, ont pris part à notre
douloureuse épreuve.

Un merci particulier à Monsieur le pasteur Jaquenoud pour ses paroles
réconfortantes.

BIENNE, janvier 1980.

LES FAMILLES AFFLIGEES

Laissez venir à moi les petits enfants

Monsieur et Madame Frédy Marti-Becher,

Monsieur et Madame Robert Martl-Gilomen:

Madame et Monsieur Charles Buhler-Marti , à Renan;

Monsieur et Madame Willy Bêcher-Dubois,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire
part du décès de leur cher petit

Steve
que Dieu a repris à Lui mercredi, à l'âge de 10 mois, après une longue
maladie.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 2 janvier 1980.

La cérémonie a eu lieu dans l'intimité de la famille.

Domicile de la famille: 31, rue Jardinière.
Prière de ne pas faire de visite.

Le présent avis tient Heu de lettre de faire-part.
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SAINT-IMIER Dieu a tant aimé le monde qu'il
a donné son fils unique, afin que
quiconque croit en Lui ne périsse
pas, mais ait la vie éternelle.

Jean 3, v. 16.
Monsieur René Perrelet ;
Madame et Monsieur Ed.-René Gaillard-Perrelet ;
Monsieur André Christen,
ont le grand chagrin de faire part du décès de

Madame

Edifiée PERRELET-CHRISTEN
leur chère épouse, maman, belle-maman, sœur, cousine et amie, qu'il a
plu à Dieu de rappeler à Lui, dans sa paix, à l'âge de '75 ans, après '
une longue maladie.

SAINT-IMIER, le 4 janvier 1980.
L'ensevelissement aura lieu le lundi 7 janvier 1980, à 10 h. 30, au

cimetière de Saint-Imier.
Cérémonie de levée de corps à 10 heures, à la chapelle mortuaire, rue

Dr-Schwab 20, où le corps repose.
Suls-je altérée ? près de l'onde
courante
Tu me conduis dans ta fidélité
Je trouve en toi la source jaillis-
sante
Pour m'abreuver jusqu'en l'éter-
nité.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

MOUTIER Laissez venir à Moi les enfants,
et ne les en empêchez point ; car
le Royaume des Cieux est pour
ceux qui leur ressemblent.

Matthieu 19, v. 14.

Monsieur et Madame Paul-Eric Laederach-Walther et leur fils Patrick ,
à Moutier ;

Monsieur Otto Laederach, à Cortébert ;
Monsieur et Madame Gilbert Walther-Thomann, à La Neuveville ;
Monsieur et Madame Jacques Walther-Rauber, à Evilard ;
Madame et Monsieur André Burgi-Walther, à Cortébert ;
Monsieur et Madame Jôrg Schweizer-Saurer et leurs enfants, à Hills-

borough (USA),
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire
part du décès de

nh ?r.(vnr xafafe \m*l (-^ir ir^^m/\'Ifl In ÉittiWiWWfc

notre cher et bien-aimê fils, frère, petit-fils, neveu, filleul, parent et
ami, que Dieu a repris à Lui, après une courte maladie, dans sa
13e année.

Domicile mortuaire :
Pavillon du cimetière de Chalière.

L'enterrement aura lieu lundi 7 janvier 1980, à 13 h. 30, au
cimetière de Chalière, dans l'intimité de la famille.

MOUTIER, rue des Oeuches 39, le 3 janvier 1980.
Les familles affligées.

Nous vous prions de ne pas faire de visite, de ne pas envoyer de
fleurs, mais de penser à l'Hôpital-Entraide, cep. 25-366.

Une urne funéraire sera déposée à l'entrée de la chapelle.

Cet avis tient lieu de faire-part.

—— ¦̂ —1̂ —^^—

LA CHAUX-DU-MILIEU Au revoir cher et tendre époux
et père,
Tu as vaillamment fait ton devoir
ici-bas. Ton souvenir restera gra-
vé dans nos cœurs.

Madame Maurice Benoit-Maret :
Monsieur et Madame Fernand Benoit-Racine et leur fils Yves, à

Môtiers,
Monsieur et Madame Alfred Benoit-Glauser, à Yverdon,
Monsieur Edouard Benoit,
Monsieur et Madame Arthur Benoit-Simon-Vermot et leurs enfants

Didier, Jean-Maurice et Yann,
Mademoiselle Kuth Benoit, à Saint-Sulpice,
Madame et Monsieur Frédy Monnet-Benoit et leurs enfants Chris-

tian, Olivier, Chantai et Patrick, à Brot-Dessus,
Madame et Monsieur Eric Chédel-Benoit et leurs enfants Sandrine,

Cédric et Frédéric, à Saint-Sulpice,
Madame et Monsieur Claude Gentil-Benoit et leurs filles Sylvie,

Marie-Claude et Danièle, à Martel-Dernier ;
Les familles de feu Ulysse Benoit-Perret ;
Les familles de feu Tell Maret-Grandjean,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le chagrin de faire part
du décès de

Monsieur

Maurice BENOIT
leur bien cher et regretté époux, beau-papa, papa, grand-papa, frère,
beau-frère, oncle, cousin, parent et ami, que Dieu a repris à Lui, dans sa
77e année, après une longue et pénible maladie, supportée avec courage.

LA CHAUX-DU-MILIEU, le 4 janvier 1980.
Chers enfants, ne pleurez pas si
je m'en vais, mais mon amour
ne meurt pas. Je vous aimerai dans
le ciel comme je vous ai aimés
sur la terre.

Le culte sera célébré mardi 8 janvier, à 13 heures, au Temple de
La Chaux-du-Milieu.

Il n'y aura pas de cérémonie au crématoire.
Domicile mortuaire :

LA CLEF D'OR, 2405 LA CHAUX-DU-MILIEt£ ' - "
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

COURTELARY Venez à Moi vous tous qui êtes
fatigués et chargés et Je vous sou-
lagerai.

Jean 14, v. 1.
Madame et Monsieur Marcel Monnier-Huguenin, à Courtelary ;
Madame et Monsieur Yves Wuthrich-Monnier, à La Croix-de-Rozon ;
Mademoiselle Nicole Monnier, à Courtelary ;
Monsieur et Madame Roger Ganguillet et leur fille, à Montréal ;
Madame Lydie Ganguillet , à Orvin, ses enfants et petits-enfants ;
Les enfants et petits-enfants de feu Georges Huguenin ;
Les enfants et petits-enfants de feue Esther Ramseyer-Huguenin ;
Monsieur et Madame Charles Huguenin, au Locle, leurs enfants et

petits-enfants ;
Mademoiselle Charlotte Huguenin, au Locle ;
Madame Jeannette Huguenin, à Genève, et ses enfants ;
Les enfants et petits-enfants de feu Adrien Huguenin,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont la grande douleur de faire
part du décès de leur chère maman, belle-maman, grand-maman, sœur,
belle-sœur, tante, cousine, parente et amie

Madame

Edwige HUGUENIN
née Ganguillet

que Dieu a reprise à Lui, dans sa 75e année.

COURTELARY, le 4 janvier 1980.

L'incinération aura lieu le lundi 7 j anvier 1980.
Culte à 14 heures, au Temple de Courtelary.
Le corps repose au pavillon du crématoire de La Chaux-de-Fonds.
En lieu et place de fleurs, vous êtes priés de penser à l'Oeuvre de la

sœur visitante de Courtelary-Cormoret, cep. 25-9008.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

CONTEMPORAINS 1908
Les membres de l'Amicale sont
informés du décès de leur ca-
marade et ami

René GLOHR
membre de notre groupement
depuis de très nombreuses an-
nées.
Us garderont de lui un très bon
souvenir.
Rendez-vous au cimetière le
lundi 7 janvier, à 9 h. 45 pour
lui rendre nos derniers devoirs.

Le Comité

Le secrétaire américain à la défense en Chine

Prévue de longue date, la première
visite en Chine que M. Harold Brown,
secrétaire américain à la défense, va
effectuer du 5 au 13 janvier, prend une
nouvelle dimension avec l'intervention
soviétique en Afghanistan.

M. Tom Ross, porte-parole du
Pentagone, a admis j eudi, à la veille du
départ pour Pékin de M. Brown, que la
présence de plus de 40.000 soldats
soviétiques en Afghanistan « allait
avoir un impact inévitable » sur les
entretiens américano-chinois.

Le gouvernement américain semble à
tel point convaincu de l'importance que
va prendre, au cours de cette décennie,
la poursuite du dialogue entre
Washington et Pékin que certains
experts américains n'excluent pas la
création, à long terme, d'une sorte de
pacte de défense entre les Etats-Unis et
la Chine.

REVIREMENT ?
Bien que le gouvernement américain

ait réaffirmé qu'il n'avait pas
l'intention de vendre des armes à la
Chine, il n'est pas exclu que les Etats-
Unis acceptent de lui fournir la
technologie dont elle a besoin.

Le président Carter a d'ailleurs fait
un premier pas en ce sens en
permettant à la Chine d'avoir accès à
un nouveau satellite de reconnaisance,
le « Landsat D. », qui doit être lancé au
cours des prochaines années.

Le porte-parole du Pentagone a
d'ailleurs reconnu que M. Brown
évoquerait, lors de son voyage en
Chine, la possibilité de livraisons de
matériel hautement sophistiqué. Or, ce
n'est pas un secret que des satellites ou
des ordinateurs conçus pour une
utilisation civile, peuvent être convertis
à des fins militaires.

La présence dans les rangs de la
délagation américaine de M. Gérald
Dinneen, sous-secrétaire à la défense et
spécialiste de l'étude des satellites
militaires, est significative.

Il est également probable, estime-t-
on dans les milieux militaires
américains, que la Chine s'efforcera
d'obtenir une assistance américaine
pour moderniser son armée dont
l'équipement est toujours très
rudimentaire.

AUTRES SUJETS
DE DISCUSSION

Les entretiens sino-américains por-
teront également sur la situation en
Asie du Sud-Est, notamment sur
l'intervention vietnamienne au Cam-
bodge, et la menace qu'elle comporte
pour la sécurité de la région. A cet
égard, ils évoqueront la sécurité de la
Thaïlande, qui préoccupe autant
Washington que Pékin.

Il n'est pas exclu d'autre part que M.
Prown profite de sa visite à Pékin pour
encourager la Chine à poursuivre
l'assistance militaire qu'elle accorde
depuis plusieurs années au Pakistan et
aux rebelles afghans.

CRAINTES SOVIÉTIQUES
Une aide massive de la Chine au

Pakistan donnerait en effet le temps
aux Etats-Unis de rétablir l'assistance
militaire qu'elle accordait au gouverne-
ment d'Islamabad jusqu'à avril 1979.

Cette aide avait été suspendue pour
protester contre les efforts déployés
par ce pays pour se doter secrètement
de la bombe atomique. Le
gouvernement chinois devrait se

montrer réceptif à la proposition
américaine, estime-t-on à Washing-
ton.

L'amorce de coopération dans le
domaine de la défense que constitue la
visite en Chine de M. Brown ne
manquera pas d'inquiéter le Kremlin,
qui redoute par dessus tout la création
d'un axe militaire Washington-Pékin.

(ats, afp)

Une visite qui prend de l'importance

* VAL-DE-RUZ O

Le temps en décembre
Décembre aux pieds blancs s'en, vient
An de neige est an de bien.
Dixième mois des Romains, d'où son

nom, décembre est chez nous le
douzième de notre année civile, ainsi
vont les choses. Avec lui commence
l'hiver, ce mois qui vient de s'écouler
reflète bien, pour une fois, la tradition
d'un décembre frileux et neigeux.
Continuant novembre par un beau
temps durant 10 jours avec des tempé-
ratures de + 10 voire 16,5 degrés le 8,
une température presque printanière.

Dès le 10 voilà l'hiver avec les pre-
mières pluies froides suivies dès le 16
par des chutes de neige. Les tempé-
ratures les plus basses ont été atteintes
le 21 avec — 7 et — 6 degrés le 25 et
28.

Beaucoup de précipitations ce mois,
un total de 203 mm. soit 141 pour cent
de plus que la moyenne qui est pour
décembre de 84 mm. 17 jours ont eu
des précipitations sous forme de pluie
ou de neige. Déjà 35 cm. de neige sont
totalisés en décembre. Pour l'année
1979, la somme des précipitations est de
1509,7 mm. soit 1509,1 litres au m3. Ces
chutes de pluie sont de 54 pour cent
supérieures à la moyenne qui est de 981
mm.

Ces fortes précipitations annuelles ne
sont pas négligeables, elles permettent
d'assurer une meilleure réserve
hydrique des sols et l'alimentation des
sources et surtout elles remplissent les
citernes de nos fermes hautes-juras-
siennes dépourvues de l'eau courante.
Les neiges de fin d'année permettront
aux sportifs de profiter des vacances de
fin d'année, (bz)



Le Conseil de sécurité se réunif ce week-end
Pour examiner la situation en Afghanistan

? Suite de la l'e page
« Les Etats-Unis et l'Union sovié-

tique considèrent qu'en vertu du
droit international, un Etat doit
s'abstenir de prendre des mesures
qui porteraient atteinte à l'objet et
au but d'un traité qu'il a signé en
instance de ratification ».

Brutaux et
impitoyables

L'Union soviétique va réagir bru-
talement à l'opposition en Afgha-
nistan, et les Etats-Unis pourraient

fournir une aide détournée aux re-
belles musulmans, ont déclaré hier
deux anciens chefs des services se-
crets américains.

« Je pense qu'ils (les Soviétiques)
seront passablement brutaux et im-
pitoyables », a déclaré l'ancien di-
recteur de la CIA M. William Colby.
« L'impression que les Soviétiques
s'engagent dans un Vietnam est
absurde », a estimé de son côté le
général Daniel Graham, ancien di-
recteur de l'Agence de renseigne-
ments de la Défense.

Il a ajouté : « Ils vont évincer les
rebelles autant qu'ils pourront le
faire. Je pense qu'il ne subsistera

que quelques vestiges cet hiver ».
MM. Colby et Graham ont fait ces
déclarations dans une interview à la
chaîne de télévision NBC.

M. Colby a estimé que les Etats-
Unis devraient élaborer une straté-
gie d'ensemble pour renforcer les
pays de l'Asie centrale et orientale,
contre une « subversion ultérieure
par les Soviétiques ».

Il a ajouté que les Etats-Unis se-
raient capables de fournir une aide
détournée aux opposants afghans, si
le Congrès était d'accord pour que
les activités secrètes du pays soient
supervisées par deux commissions

des services, et non sept comme c'est
la règle actuellement, (ap)

Départ discret de M. Waldheim
Alors que la situation en Iran est plus complexe que jamais

> Suite de la 1re page

télévision américaine, aurait en effet
reproché au chef religieux de ne pas
appréhender la réalité politique de
son pays et les effets de la crise
actuelle.

Le chef de la diplomatie iranienne
aurait également déclaré à des visi-
teurs qu'il n'exerçait aucun contrôle
sur les militants qui détiennent les
otages américains et que même
l'ayatollah n'était pas toujours
entendu et écouté.

Ces déclarations font peser une in-
certitude croissante sur le sort des
otages américains, et ce d'autant plus
que les étudiants islamiques ont
réclamé, hier, que le chargé
d'affaires américain réintègre le
groupe des otages à l'ambassade. M.
Bruce Laingen est retenu depuis le
début de la crise au ministère des
Affaires étrangères.

Par ailleurs, les forces qui soutien-
nent l'ayatollah Khomeiny ont subi
de nouveaux revers dans le reste du

pays. A Sanandaj, capitale du
Kurdistan iranien, les Gardiens de la
révolution ont dû abandonner le
contrôle de la localité aux Kurdes, à
la suite d'un accord entre les autori-
tés locales et le gouverneur de la
province, mettant ainsi fin à des
mois de heurts sanglants.

A Qom, des affrontements se sont
produits entre des partisans de l'aya-
tollah Chariat-Madari et un groupe
de fidèles qui se rendaient à une
mosquée. Plusieurs personnes ont été
blessées dans l'incident dont on ne
connaît pas les causes.

En outre, la maison de la radio-
télévision de Tabriz (nord-ouest de
l'Iran) a été occupée hier par
plusieurs milliers de partisans de
l'ayatollah Chariat-Madari, numéro
2 de la hiérarchie chiite.

Les manifestants ont brûlé des
photos de l'ayatollah Khomeiny. On
ne signale pas de blessés, les Gardiens
de la révolution s'étant retirés dès
l'attaque du siège de la radio-

télévision. L'occupation des lieux se
poursuivait dans la soirée. Une
journée « Tabriz ville morte » est
prévue aujourd'hui, à l'appel des
partisans de l'ayatollah Chariat-Ma-
dari.

Tabriz, à 650 kilomètres au nord-
ouest de Téhéran, avait été le théâtre
il y a trois semaines environ de
violents incidents entre partisans de
l'ayatollah Chariat-Madari et de
l'imam Khomeiny. Huit personnes
avaient été tuées et trente autres
blessées.

COMMERÇANTS CALMES

Par ailleurs, alors que continue de
peser sur l'Iran la menace de
sanctions économiques de la part de
la Communauté internationale, les
commerçants du pays font preuve
d'un grand calme. Les autorités re-
connaissent cependant que le blocage
des avoirs iraniens dans les banques
américaines et la présence de forces
navales américaines en mer d'Arabie,
au sud des ports iraniens, ont déjà eu
un effet négatif sur l'économie du
pays, (ap, afp)L'Alsace demande justice

Une soixantaine de poètes, chan-
teurs, hommes,de théâtre, écrivains
et militants culturels, ont lancé jeudi
un appel aux élus de la région, en
f aveur du dialecte alsacien. « Nous
sommes arrivés à un tournant décisif
de notre histoire culturelle. L'Alsace
s'épanouira ou se banalisera selon
que les responsables auront ou non
aujourd'hui le courage de lui pro-
poser un avenir digne d'elle. Si
l'évolution continue, la jeunesse al-
sacienne de l'an 2000 ne parlera plus
l'alsacien. Avec la disparition du
dialecte s'éteindra la mémoire popu-
laire et s'effondrera l'un des deux

piliers du bilinguisme alsacien et
avec lui notre capacité de nous
situer dans un espace européen...
Nous vous demandons donc un en-
gagement public dont le premier
acte serait la négociation d'un statut
officiel  pour notre langue régionale
dans ses deux composantes : le dia-
lecte expression orale et l'allemand
littéraire expression écrite ».

Pour soutenir ce mouvement, des
propositions concrètes sont déjà fai-
tes : des textes en dialecte ont été
écrits pour les Ecoles maternelles
et un coffret  de disques va être
édité, (ap)

Pas de dialogue entre partis à Ankara
Après la lettre d'avertissement des chefs militaires

Deux jours après la « lettre d'avertissement» des chefs militaires turcs
aux dirigeants politiques du pays, aucun véritable dialogue ne semble s'être
engagé, hier, entre le Parti de la justice (PJ, conservateur) du premier
ministre Demirel et le Parti républicain du peuple (PRP, social-démocrate)

d'opposition de M. Ecevit.

Malgré ses « appels répétés (pour
un dialogue avec le Parti de la jus-
tice », le PRP n'a enregistré jusqu'à
présent « aucun progrès » ou
réaction de la part du premier mi-
nistre, a déclaré à l'AFP M. Ustun-
dag, secrétaire général de la forma-
tion d'opposition.

La presse de gauche critiquait hier
les propos de M. Demirel qui, en
réponse à la lettre des généraux, dé-
niait à son gouvernement toute res-
ponsabilité dans la situation actuelle,
n'étant au pouvoir que depuis un
mois. M. Demirel est au pouvoir, de-
puis « dix ans et trente jours », esti-

me le quotidien « Cumhuriyet », qui
rappelle que l'actuel premier minis-
tre a déjà occupé ses fonctions
actuelles de 1965 à 1971, puis de
1975 à 1977, de 1977 à 1978 enfin.

En revanche, les responsables de
la droite estiment que l'avertisse-
ment des chefs militaires, ne vise pas
le gouvernement de M. Demirel,
mais s'adresse à « toutes les insti-
tutions démocratiques ».

Le seul signe de « rapproche-
ment » semble être la décision des
groupes parlementaires du PRP de
soutenir certaines des « mesures an-
titerroristes » proposées par M.

Demirel après 1 adoption, jeudi soir
au Parlement, à la quasi-unanimité,
de plusieurs articles d'un projet de
loi interdisant aux membres de la
police de fonder des associations et
instaurant des Comités de discipline
dans les préfectures.

Toutefois, les débats sur le (pre-
mier article de ce projet de loi, qui
permettrait à la police d'effectuer
des rafles dans les cités universi-
taires et dans les lieux publics sans
autorisation préalable d'un tribunal,
ont été remis à la semaine prochaine.

Les députés de l'aile gauche du
PRP, qui s'étaient opposés j eudi soir
au vote des articles concernant l'or-
ganisation de la police, se verront
déférés devant le Conseil d'adminis-
tration de leur groupe parlementaire
pour avoir violé la discipline du
parti, (afp)

Kaboul: une rébellion qui pourrait durer longtemps
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«Et les Afghans semblent unanimes
pour dire que le pays n'a aucune
chance tant qu'ils ne se seront pas
débarrassées des Russes ».

UNE FAÇADE DE LÉGITIMITÉ
M. Karmal semble pourtant croire

qu'il a des chances d'établir une façade
de légitimité. Il a accusé son
prédécesseur, Hafizullah Amin, d'être
un « agent de la CIA », un « espion de
l'impérialisme » et un « tyran
sanguinaire ». Dans ses Quelques
déclarations publiques, il s'est identifié
à l'ancien président Taraki, dont il s'est
empressé de libérer la veuve et à qui
les média rendent hommage aujour-
d'hui comme « l'héroïque serviteur du
peuple ».

Aucune allusion cependant au fait
que M. Karmal, ancien ambassadeur en
Tchécoslovaquie, fut limogé par M.
Taraki qui le dénonça plus tard comme
traître.

SCEPTICISME
De leur côté, les Soviétiques se sont

engagés à retirer leurs troupes dès que
possible, c'est-à-dire dès que ne
subsisteront plus les « menaces de
l'étranger », ce qui laisse sceptiques les
observateurs qui croient plutôt qu'ils se
contenteront d'évacuer les parachutis-

tes qui ont pris la capitale et occupent
toujours l'aéroport.

« Les Soviétiques vont probablement
devoir maintenir une présence militaire
pour affermir le gouvernement », dit
un diplomate.

LA TACTIQUE
DES ENVAHISSEURS
: D'autre part, bien qu'elle soit
apparemment engagée dans de violents
affrontements avec les rebelles et des
unités de l'armée régulière dissidentes
dans les provinces, on estime que
l'armée rouge va progressivement
concentrer ses forces dans les centres
urbains et le long des grands axes de
communication.

Une telle tactique permettrait de
réduire l'importance des pertes
soviétiques — qui entraîneraient sans
doute des difficultés sur le plan
intérieur — car les insurgés ont
beaucoup plus l'habitude des monta-
gnes, sans compter les difficultés d'ap-
provisionnement et de communica-
tion.

LES RETOMBEES POLITIQUES
Mais le risque politique semble

encore plus grand. Un appel a déjà été
lancé pour que les Jeux olympiques de
Moscou cet été soient boycottés et, à
l'instigation de la Grande-Bretagne, du

Pakistan, des Etats-Unis et de la Chine,
une quarantaine de pays ont demandé
la réunion du Conseil de sécurité de
l'ONU pour qu'il condamne l'interven-
tion.

« Les répercussions d'une telle action
vont se faire sentir pendant très, très
longtemps », affirme un Occidental en
poste à Kaboul, « et bien en dehors des
frontières de ce pays, elles vont
affecter les relations soviétiques avec
l'Inde, le Pakistan et d'autres pays
musulmans ».

n souligne également que cette
intervention peut aussi faire réfléchir
des dirigeants communistes aussi
indépendants à l'égard du Kremlin que
les chefs d'Etat roumain et yougoslave,
le président Ceaucescu et le maréchal
Tito, qui, dans une certaine mesure,
doivent leur succès au sentiment que
Moscou ne prendrait jamais le risque
de ternir son image par une invasion.

UN CHAPEAU DE COW-BOY
A Kaboul, l'intervention soviétique a

provoqué une vague d'animosité et de
nombreux résidents européens ou
américains ont été en butte à l'hostilité
des habitants avant que ceux-ci
comprennent qu'ils n'avaient pas
affaire à des Russes.

Un enseignant américain a même
décidé d'arborer un chapeau de cow-
boy afin d'éviter toute méprise.

• LONDRES. — La British
Petroleum et Shell ont signé à Téhéran
de nouveaux contrats aux termes des-
quels l'Iran leur livrera respectivement
125.000 et 95.000 barils de brut par jour
pendant les neuf premiers mois de 1980
au prix moyen de 30 dollars le baril.
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Prévisions météorologiques
Très nuageux à couvert et préci-

pitations intermittentes, limite des
chutes de neige cet après-midi jusque
vers 800 m. Température en plaine
vers 5 degrés. En montagne vent
modéré du secteur ouest. Evolution
probable pour dimanche et lundi :
d'abord très nuageux et quelques
averses de neige. Lundi quelques
éclaircies à partir de l'ouest.

Niveau du lac de Neuchâtel
Hier, à 6 h. 30: 429,05.

UN ÉVÉNEMENT PAR JOUR 

Le secrétaire général de l'ONU,
Kurt Waldheim, ridiculisé par les
sbires de l'ayatollah Khomeiny en
Iran.

Les patriotes afghans massacrés
par les blindés soviétiques.

La Turquie ébranlée par les mou-
vements terroristes antagonistes.

L'Inde rendue impuissante par ses
déchirements politiques.

Le maréchal Tito, qui a tant œu-
vré pour la paix, hospitalisé.

Les missiles des gérontocrates de
Moscou braqués sur l'Occident, tan-
dis que le Kremlin paraît rêver à un
luciférien crépuscule des dieux.

Le Pape qui présente une vision
apocalyptique d'une guerre nucléaire.

Parallèlement à ce sombre tableau,
la spéculation qui jaillit en fusées.

Depuis la fin de la Seconde Guerre
mondiale, rarement l'horizon a été
barré de nuages si noirs...

En ces jours d'orage, sur les bords
de la Limmat, pourquoi se passion-
ne-t-on ?

Pour une radio commerciale tra-
vaillant dans l'illégalité.

Pour une affaire de gros sous, des
milliers de pauvres gars manipulés
par une propagande habile et insi-
dieuse manifestent. Et, comme les
Barbares dans les siècles reculés,
des centaines de ces guerriers d'une
nouvelle espèce, sonnante et trébu-
chante, ont marché vers le Sud. Afin
de faire pression sur la police ita-
lienne.

Chroniqueur de politique étran-
gère, il conviendrait d'essayer de
prévoir où vont nous mener les évé-
nements de ces derniers jours. Va-t-
on s'acheminer vers la guerre froi-
de? Ira-t-on plutôt vers un conflit
ouvert ? L'éruption belliqueuse, tout
au contraire, se calmera-t-elle et
l'apaisement suivra-t-il la tempête ?

Dans l'immédiat, tout finira vrai-
semblablement par se raccommoder
tant bien que mal.

Mais dans un an, dans cinq ans,
croit-on qu'un monde occidental qui
n'est plus sensible qu'aux tintements
des grosses affaires commerciales et
aux flots de musique tonitruants des
mass média sera capable encore de
discerner entre le bruit des bombes
atomiques et le vacarme des sons
qui l'auront complètement assourdi
et avachi ?

Willy BRANDT

Comme un vol
de barbares

• BERGERAC. — L'entérocolite né-
crosante, une terrible maladie des
nourrissons, a fait son apparition en
Dordogne. Des cas viennent en effet
d'être décelés à la Maternité de
Bergerac qui a dû être fermée.
•' BAGDAD. — L'Irak a commandé

24 nouveaux Mirage F-l à la France.
• BELGRADE. — Admis à l'Hôpital

de Ljubljana, le président Tito va y
subir pendant une semaine environ un
traitement fait de piqûres et
d'hydrothérapie pour les varices dont il
souffre aux jambes.
• SAN SALVADOR. — Des

éléments armés appartenant vraisem-
blablement à l'extrême-gauche ont
attaqué hier matin le quartier général
de la Garde nationale salvadorienne
dans la banlieue nord de San Salvador.
•'¦ PARIS. — M. Mitterrand a décla-

ré au sujet de l'intervention soviétique
en Afghanistan qu'il ne comprenait pas
la position exprimée sur cette affaire
par le Parti communiste français « qui
semble avoir approuvé cette interven-
tion ».
•' MOSCOU. — En neuf mois (de

janvier à septembre 1979), l'URSS" a
réussi, par rapport à la même période
de 1978, à réduire son déficit commer-
cial à l'égard des pays à économie de
marché, le solde négatif avec les pays
occidentaux passe de 2,1 milliards de
roubles (environ 5,5 milliards de frs) à
1,1 milliard.
• DAR ES SALAAM. — Les maqui-

sards érythréens ont remporté une im-
portante victoire et ont repris l'offen-
sive contre les troupes éthiopiennes.
• NOUAKCHOTT. — Le lt-colonel

Mohamed Mahmoud Ould Louly a été
remplacé au poste de chef de l'Etat
mauritanien par le lt-colonel Mohamed
Khouna Ould Haidala.
• SALISBURY. — Douze heures

avant le début du cessez-le-feu en Rho-
désie, un peu plus d'un tiers seulement
des guérilleros du Front patriotique
avaient gagné les camps spéciaux ins-
tallés à leur intention.

• STUTTGART. — Plus de 14.500
kg. d'or, ayant actuellement une valeur
de près de 500 millions de DM (450
millions de fr. suisses) ont été importés
frauduleusement de Suisse en RFA,
entre 1974 et fin 1978, par un commer-
çant du sud du Wurtemberg, chef d'une
organisation de contrebande.

Enfin, le président Carter s'est
adressé à 21 heures locales (3 heures
suisses) aux Américains pour annon-
cer les décisions qu'il a prises à la
suite de « l'invasion de l'Afghanistan
par l'Union soviétique » que l'Admi-
nistration considère être une
question extrêmement grave », a
annoncé le porte-parole de la
Maison-Blanche.

Le porte-parole M. Jody Powell, a
déclaré que le président « a décidé
que certaines mesures de la part des
Etats-Unis sont nécessaires pour ré-
pondre à cette agression ».

Le discours, de quinze minutes en-
viron, a été retransmis par les trois
grandes chaînes de télévision, (ap)

Discours Carter

D'autre part, les forces gouverne-
mentales afghanes soutenues par les
Soviétiques n'ont pas réussi à pren-
dre le contrôle de la ville de Herat,
située à l'ouest de l'Afghanistan.

Par ailleurs selon la radio, de
nombreux soldats afghans ainsi que
des civils se sont joints aux insurgés
dans les régions sud et sud-ouest du
pays qui bordent l'Iran. Les nou-
veaux arrivants ont promis de
« renforcer leur combat contre le
nouveau régime d'Afghanistan et
aussi contre les soldats russes »,
selon le Mouvement islamique
d'Afghanistan.

Renforts pour
les insurgés

Le représentant adjoint de
l'Afghanistan à l'ONU, M. Abdul
Hakim Tabibi, a annoncé qu'il dé-
missionnait de son poste à la suite de
la « violation de la souveraineté et de
l'indépendance » de son pays par
l'Union soviétique.

Démission


